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MONSUnm U SOBllITKNOAlfT, 



J'ai l*honneur de vous adresser, eo tous priant de vouloir 
bien en autoriser le tirage, les épreuves de la Notice des 
Bronzes antiques exposés dans les galeries du Musée. Celle 
première partie coDtient la descriptiou des figures, des re- 
présentations mythologiques et iconographiques. Dans la 
seconde partie sont décrits les «rines et les nstemOes. le 
me suis efforcé de donner très-brièranent un grand nombre 
de renseignements archéologiques et bibliographiques. La 
matière est encore tellement neuve, qu'il est fort diflBcile 
de procéder avec la précision qu'on pourrait apporter en 
traitant d'autres branclies de l'histoire de l'art beaucoup 
(lu eidtiféee. 

Veuillez, Monsieur le Surintendant, a gréer l'eipression 
de mes sentiments de haute considération» 

LONGPÉRIER. 

▲pprooTé: 

Lt SMmr, SMrMmdtmt de» Bema-Ârl», 
Cte DE NI£DWERKERK£. 



NOTICE 



DES BRONZES ANTIQUES. 



MYTHOLOGIE. 



LES GÉANTS ET LES DIEUX. 

1. — Minerve casquée, vêtue trune tuniquo Lilnire el 
d'un péplus, combattant un géant anguipède (Ence- 
ladej. Bas>relief circulure servant de couvercle à une 
pyiis sphérique, sur la panse de laquelle règne une 
frise ornée de grandes paimettes gravées en creux. 
(E. D.) 

D. du ba!^rplier, 0,18. 
Il . de la boite, 0,98. 

35. — Couvercle de pyxis. Mars , dans un bigc galopant 

à droite, combat le géant anguipùde Mimas, qui est 

armé d'une pierre. 

^ *± w« ». Bw-rdlef rond. — D. 0,061. 

lliwée NapotéoB IIL — Acquit «n ISM. 

Âu sujet du fféant Uimaa, antagoniste de Mars, voir 

Apollonius de Rhodes, lil. 1227; Horace, Carm,, III, 
5V; Chiiidien, Je rapt. Proserp., III, 347, ef la coupe 
du Musée de Berlin ; Ed. Gerhard, Trinksehalen, 1848, 
pl. n. 

Nota Los cararirrcs fK. D.). |)Ia.-.'s à la suiie d'un grand 
nombre d articles, indiqueni que l'objel décrit urovieDtdela col- 
itrtiou de M. Edmond Dnrand, aoquiM poarte Mnctfe. «n 1825 
par le roi Charles X. ' 
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MTTHOLOfllB. 



8« — Géant renversé, les jambes repliées en arrière; sa 
tète repose sur le bras droit et ses cheveux sont épars. 
Une grande chlamyde , attachée sur b poitrine par 
une fibole» eti étendue sur le Ml; de la main droite 
il tient one pierrd. (E. P.) 

Grivtnd de la VlDcelle, B§c, 4$ «em oiil^.» t. II, 
pl. xxzn, D** 5. 

U. 0,40. — L. 0,». 

SATURNE - CRONOS. 

— Saturne barbu, debout, v^tu d'un giand manteau 
dont une extrémité voile la tète du dieu, tandis que 
L'autre est rejetée sur l'épaule gauche et enveloppe la 
partie inférieure du corps. Les pieds sont chaussés de 
sandales. Les deui bns manquent. 

H. 0,117 

/«•. dts dtum. de la eouronnCf 1791, p. 254, n° 96; 
ef. les Ins-relieb du Musée du Loovte avee l'inscription : 
SATVRNO; Clarac, Mvs. desculp., pl. 161 B, n«"6-ll, 

et pl. 161 C, n" 9 ; la peinture de Pompéï, re|irésentant 
le dieu tenant à la main la/oiâ? recourbée (Aftu. Àorbonico. 

vol. IX, pl. 26) 

Les représentations de Saturne sont, en général, eitré- 
ment rares. 

8k — Masque diadémé de Saturne. Sa barbe bouclée est 
courte ; ses cheveux sont disposés en spirales régu- 
lières. (E. D). 

B. ^MS. 

Voir, an n* kkk, le masque de Gf bile porté par Atlys. 



JUPITER-ZEUS. 

I. — -lupiter debout, entièrement nu, chaussé de san- 
dales. 11 tourne la tète à droite. Les bras et le pied 
droit manquent. Travail grec. 

H. e,is». 
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Y. -i. lupiter debout, la léle ceinte de laurier et tournée 
vers la droite. La main droite, abaissée près de la 
cuisse, supporte un foudre; la gauche est élevée et 
s'appuyait sur une baske qui manque. L*épaale 
gaucbe est couverte par une ehlamyde. (E. D. j 

H. 9jm. 

8. — Autre. La ehlamyde, posée sur l'épaule gauche el 
rejetée sur le bras , tombe jusqu'au talon. L'avant- 
bras droit , la jambe droite et la main gauche man- 
quent. (£. D.) 

B.MBS. 

— Jupiter barbu, nu. debout, tient le foudre de la 
main droite. La m»in gauche reposait sur un sceptre 
(qui manque). Ses piodi sont chauflsés de aandales. , 
Cabinet Pourtalès. 

H. o,ao. 

Muée KapoléoB IlL — Acqnli «n ISW. 

10. — Jupiter debout» entièrement nu. Le bras drott 
étendu en avant (la ouin est brisée) ; la main gauche 
élevée reposait sur une haste qui manque. Les yeux 

sont inscrustés en argent. 

H. 04HS. 

Nittée Napoléon UI. — Acquis en 1851. 

11. — Jupiter debout; la téte, ceinte de laurier, est 
tournée à droite. La main droite soutient le foudre; 
la gauche est élevée et a l'index recourbé; la jambe 
gauche est portée en arrière; une cUainyde est 
posée sur réponle gauche. 

Cette figurine, qui est fixée sur sa base antique déforme 
circulaire, porte de nombreuses (races de dorures. (B. D.) 

H. de la flgurllWf 0,IB7. 
H. totale, 0,10t. 

IS. — Autre. Debout, barbu, lauré. La main droite 
et le foudre manquent. La main gauche est ramenée 
près du visasie. Une légère ddamyde passe sur l'é- 
paule droite et la poitrme, puis s'enroule autour du 
bras gauche. (£. D.) 

H.o,o«. 
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MYTHOLOGIE. 

— Busie do Jupiter, barbu, la poitrine nue. Un bout 
de chiamyde ost posé sur l'épaule gauche. La courbe 
que préseDte la partie postérieure de ce buste in- 
dique qufil a été appliqué sur la ptDse d'uo vase. 

14. — Jupiter eDtièrement i>u, debout, Mw» diauaaé 
de bottines. 11 tient un foudre de la droite 

élevée, et repose la gnnclio sur une roue à six rayes. 
Un anneau hemicirculaire est fixé au dos de la figu- 
rine, et correspond à un anneau semblable qui réu- 
nit les deux talons. Un cercle de laiton, passé dans 
le bras gauche et Vanneau dorsal, supporte Deul petits 
pendants en forme d'S. l£. D.) 

H. o,iw. 

Cette curieuse figurine, qui a fait partie de la collection 
de Grivaud de la Vincelle , a été trouvt e au Châlelet , 
près (le J?aint-Dizier, dans les fouilles faites par Grignon 
en 1774. (liulUtin des fouilles du ChàteUt, 1774)1 — 
Griy. de la Yinc, Arts »t métiên des amewu repré' 
semés par les monum.t 1819, pl. 113, n"* 1 et 2. «— 
V. Passori, Picturœ Etrvscorutn , t. iir, pl. 286. — 
Cf. le Tase de Canosa (Millin, Deseript. des tombes de 
Canota, 1816, pl. m; Geihard, Areh» Mil., 1843, 
pl. XII, n* 1, et pl. XIII ), sur lequel on voit des roues 
suspendues près <iv Jupiter cutuchthanius (ces roues ont 
été le sujet d'une dissertation de M. J. d" Witle, insérée 
daus sa Description des antiques du cabinet Jieugnot , 
1840, p. 9k et suiY.), et les monnaies de Samos, de Gy- 
zique, de Sidé, au revers desquelles est représentée Ké- 
mesis ayant une roue près d'elle. (Uuonarroti, MtdagUoni, 
pl. XI et XYiii.) 

flU. — Jupiter gaulois debout, vêtu d'un sugum serré 
par une ceinture, tenant de la main nroite un v.ise à 
boire; l'avant- bras gauche manque. Le vètentcnt est 
semé de petites étoiles crucifonnes , et porte, i la 
hauteur des seins, deux rosaoes ou astns gravés en 
creux. 

H. 0,145. 



JnvenUàr» des dtamants de la couronnef 1191, 2' par- 



lie. p. 955, n« 103. — Pmnaiiias, viii, 31, 4 : A Méga- 
lopolis il'Arcadie existait un temple de Zetç ç^toc, dii» 
lequel on voyait une slatiip du (lieu, à laquelle Polyclèle 
d'Argos avait donné les attributs de Bacchus uinllou Ato'ç.... 
iya^lAa, Aiovûcw oè IfXi^epiç • xôOopvoiTe yàp uitooïijjLcrra ècrriv 
aÙTK., xat £/et ty] xetpt sxrwfxa 5è iTepoj ôoptrov, x«Ov)Tai$î 
a£To« ê::1 tw oûptrw • x. t. >. car il avait des cothurnes, teoait 
d'une main un vase à boire et de l'autre un thyrse. 

•C — Autre. Vêtu d'un gagum large et formant des 
plis; les jambes sont couvertes de braiet. La main 
giuche ett âevée et reposait sur une haste qui 
manque. (E. D ) 

H. 0^ 

19. — Autre. Même attitude ; son tagum et sea krum 
sont tout parsemés d'étoUes cruciformes. Il est 

chaussé. (£. D ) 

H. 

• 8» — Autre. Les deux bras abaissés sont cassés. Le 
se^Mi est parsemé de petits disques gravés. La cein- 
ture est indiquée par deus Ugnes traeées en ««uz. 

R. 0,079. 

Inventaire des dimumU dê U «ownsMis, â« partie. 

p. 257, n" 129. 

19.— Masque barbu de Jupiter. (E. D.) 

H. 0,0*0. 

*0. — Jupiter plutius. Sa barbe et ses cheveiix tombent 
eo mèches oodulées. Masque ayant servi d'applique. 

H. 0,060. 
L. ÙJIBO. 

•1. — Foudre votif. A cbaque eitiémlté un carreau 
pyramidal à quatre fooes, entouré de quatre autres 
qui se recourbent vers un centre commun. La partie 
centrale est décorée de ciselures en tleurons. 

l'rovonani de la cuUcction Prospcr Dupré. 

L. ^ÎM^ 

Mutée Napoléon 111. — Acquis en IMS. 
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JUPITER ET JUNON. 

9Z» — Groupe sur une même plintt^. Jupiter debout, 
BU» btrbu; près de loi Jonoo debout, la tète 
eeiote d*uoe mphané, vôtue d'une tunique lur 1«« 

quolle passe une égide, et d'un grand manteau qui 
recouvre les jambes et dont l'extrémité se relève sur 
le bras gauche. 

Les divers attributs que tt-naient ces personnages man- 
quant. CouronneiDent de citte. Ttarnil étrusque. 
CabinelPmirtalèB. 

H. OM' 

Musée Napoléon lil. — Acquis en 1865. 

Voyez, sous le b° 357, la Junoo Laauvienoe ou Sispita, 
couverte de la dépouille d*UDe chèvie. 

JUNON - HÉRA. 

S8. — Tôte de Junon ceinte d'une stéphané décorée de 
chevrons gravés. Les oreilles sont ornées de pen- 
dants en forme de disque. La prunelle des yeux est 
percée à jour. ÂncieD travail grec (£. D.). 

H. 0,187. 

M. Tète de lunon oeînte d'uue stéphané. 

H. «lin. 

Maaée Napoléon III. — Acquit en IBM. 

im. — Junon assise sur un rocher, la tète ceinte d'une 
couronne en forme de calatlius, ducorée de palmeltes, 
le cou orné d*un collier à pendants gravé en creui, 
yétue d'une tunique et d'un voile qu'elle écarte de la 
main gauche. La main droite manque. Applique. 
Beau style de la Grande Grèce. 

H. 

Musée Napoléon m. — GoHection Canpana, IMS. 

La dignité de l'attittide, la grave beauté du visage, la 
couronne ornée de Heurs, comme celles que nous monlrént 
les monnaies d'arg<>nt de l'Ëlide et de Pandosia, convien- 
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nentà Junon. On connaît des figures de Vénns et de Pro- 
serpine dans la méaie attitude. Voir la peinture de Pompeï 
r^résentant Juoon assise écartant son voile, Mut. Barbo». , 

tm, t. XI, pl. S5. 

M. — Junon debout, vêtue d'une tunique talaire et 

d'un péplus. La tète est ornée d'une stéphané; no 

long voile descend sur kg épaules et sur le dot. De 

la main droite elle tient une pttère; U gauche repoflt». 

sur une haste (£. B.l* 

^ Argmit. H. «.MS. 

XH. — Junon debout, vêtue d'une tunique et d'un man- 
teau, lequel, jeté snr l'épaule gauche , passe sur le 
devant du corps et se relève sur le bras gauche. La 
tète est ornde d'une ttéphané. Les tTanMirtt font 
cassés. (£. DO 

^ B. O.US 

S8. — P^t buste de Junon, la tète ceinte d'une slé- 
phané, h poitrine oouTerte d'un péplus. 

H* 4^048. 

■wfo Napoléon DI. — Acquit m ISOS. 

M« — Junon debout, Têtue d'une tonique talaire et d'un 
péplus jeté sur l'éfNiQle gauche, passant sur le dcTact 

du corps et retenu sur la hanche par la main gauche. 
La tète est ornée d'une stéphané. La main droite 
éloTée s'appuyait snr une haste qui manque (£. D.). 

H. «ht». 

SO. — Junon debout, vêtue d'une tunique talaire, la 

tète ornée d'une stéphané. Un long voile couvre le 
derrière de la iéte, les épaules, passe sur le deyan 
du corps et se relève sur le bras gauche. L'avant- 
bias droit manque ; la main gauche supporte une pyzis 
(B. D.). 

H. 0,108. 

81 . — Junon debout, véliie d'une tunique talaire et d'un 
péplus qui voile le derrière de la tète, passe devant 
le corps et s'anête sur le bvss gauche. La tète est 
ceinte d'une stéphané ; la main droite tient une pa- 
tère (B. D.). 

H. 0,108. 
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8S. — Autre. Tenant une pâlère de la min droite et une 

pyxis <li' la main gauche. 
Cabinet Uru&cht, n" 100. 

H. ojm, 

n. — Autre 8emblal)le. La patèie est ornée d'one roMoe 
gravée aa trait. 

H. 4MM7. 

S4. — Autre. Même arâstement et même attitude; le 
bras^roit manque (E. D.). 

H. 0.060. 

— Antro, Même attitude, même ajustement; le 
bras Uruit inauque (£. D.], 

H. ojm. 

Ces figures (31 à 35) ont été peu étudiées; cependant 

on en trouve une gravée dans l'ouvrage do Collellini , 
Bue raijg. sopra quattro Suj)erbi bronii, Venise, 1750, 
pl. m, n ' 1 de la s coude ligue. Voyez aussi Caylus, Hec. 
4*ant., t m, pl. 43, n** 3 et 50, n** 3. — Gori. JfiM. 
etrmc, 1. 1, pl. 49,n<> 1. — Gerhard, V«btr di$ GotMttn 
d$rEtnulur, 1847, pl. ui, n" 3. 



MINERVE - ATHÉNÉ. 



S6. — Minerve promat hos , la tète munie d'un casque à 
haute crist;i avec dos géiiiastères rolov»k'S ol (jui dé- 
couvre les oreilles; la poitrine revêtue de 1 égule, 
(|ui permet de voir une cuirasse semée de groupes 
de trois points. La tunique lusse les pieds è décou- 
vert. L'avant-bras gaurhe et la lance que tenait la 
main droite manquent. Ancien travail étrusque. 
Trouvée à Vulci. 

H. 0,17. 

Aequis m ItM. 

99. — Minerve debout , roiiïée d'un cas<}ue à haute 
(TÎsla. Elit? est vtHuH d'une tunique talaire dont lis 
manches sont ornées de boutons, et d'un péplus par- 
dessus lequel est placée une égide entonne de aei^ 
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pents et portanl aa oenfare une téte ailée de HédiMe. 
Les deux bras manqueol. 

La patine qui recouvrait cette figûre a été enlevée à une 
«époque ancienne ; mais il en reste quelques portions qui 
sulfiisent pour étaoUr l'antiquité du monument. 

B. ojm, 

/nMfitalri iu Mamtmli dê Ut eoMfemM, p. S53, n* 88. 

38. — Minerve debout, vêtue d'une tunique talaire et 
d'un pi^plus sur lequel est placée l'aide, ornée sur 
te derant d'une téte de Méduse. La tète est coiffée 
d'un casque 5 lunit- crista. Sur la main droilf éten- 
due, la détsse tient une chouette. La main gauche 
s'appuyait sur une lance qui manque. (£1).) 

H. Oil». 

W.-^MiDenre casquée, debout, rétue d'une tunique 
talaire. Un grand manteau envdoppe le corps, et 
laisse apercevoir une paitic de l'i gidc qui couvre la 
poitrine. Sur la main droite t-Ue porte une ciiouette. 
La main gauche tenait une lance qui manque. Pié- 
douche antique. (E. D.) 

Cabinet d« l'abbé d< Tenan, d» 106. 

H. 0,113. 

40. — Autre. Debout, casquée, le manteau passe sur 
l'épaule gauche et entoure le corps à la hauteur de la 
ceinture, en laissant l'égide à découvert. La main 
droite élevée tenait une lance qui manque. (K. D.) 

H. C^OTS. 

41. — Minerve Alea ou Tritogenia, casquée, assise sur 
un animal marin dunt la partie antérieure est brisée. 
La déesse est tournée vers la gauche. Fouilles de la 
Hante £gy(>te. 

■niée Napoléon Itl. — Acquin en fSSS. ' 

Voy. £d. Gerhard, Antike BUdwtrke, 1"^ cent., pl. vui, 
n" I, la Minerve de la colleetion Ruspigliosi ayant à ses 
pie -s une trilonide (restaurée) ; conf. H. Hettner, Pul^ 
lade Tritoycneia, dans les Anm* dtW /nat. areh., 1845, 
t. XVI, p. 119, 126 et suiv. 
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— Tête de Minerve coiffée (l'un casque à trois 
crista. Cette tôtc, surmontt^e de deux bélières, a servi 
d'attache à l'anse d uo vase. (£. D.) 

H. «.eia. 

43. — Buste de Minerve casquée. Les cheveux tombent 
en groMes mèches wat le ooo. L'oreille droite est 
ornée d'an pendant. (E. D.) 

H. 0,140. 

4MI. — Poids en forme de buste de Minerve, posé sur 
une base quadrilatère. La déesse a la tète couverte 
d'un casque à haute crisla; sa poitrine est revêtue de 
régide; elle porte an cou un torqoès. 

TroQvé le 15 février 1863 dus la propriété de TEoi- 
peiear, à CiYita-Nuofa (Italie). 

fl. M** 

Hasée Napoléon III. — Donné par l'Empereur. 

— Partie d'une figure de Minerve. Le bras gauche 
couvert de l'égide avec la tête de Méduse. Pièce en 
applique. 

H. Q^M8. 

Voy. Afwa arekéologiqiiê, 1866, 1. 1, p. 149. 

M. — Un Gssqne en forme à'mihfis, perlant sur le de- 
vant deux têtes de bélier exécutées en bas-reli«f. Le 
timbre est surmonté d'un sphinx couché. Ce casque a 
fiait partie d'une statue de Minerve. 

B. 0,flSB. 

Inventaire des diamants dê la courmM, S* partie, 
p. m, n» S88. 

41. — Cimier de casque. 



LA VICTOIRE - NIKÉ. 



48. — Victoire ailée debout sur un globe; elle est vêtue 
d'une tunique talaire et d'un péplus ; de la main 
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dnîleeUe tient une ooaronne ; lamiiB giudiA poiliik 
une palme qui manque. (£• D.) 
Cabinet Tema. n» 111. 

H. Obiiat 

Trouvée par GrigiM» dans les foitillaB da Ghâtelet, prèa 
Sainl-Diiier (imy. 

49. Autre. Vêtue d'une tunique succincte et d'uo 
péplua qui laisse le sein gauche à déooofert. De la 

main droite elle tu nt une couronee dont il ne sub- 
siste plus qu'un fragment ; de la gauche elle portait 
une palme qui manque. Les deux jambrs sont brisées. 
(B.D.) 

^ H. a^. 

M. — Vidoire ailde, la tète ceinte d'ime stéphané, 
tenant une courooM et on rameau. Braa droit et aile 

droite modernes. 
Mus<ie Napoléon. 111. — CoUecUon Campana, 1862. 

VULCAIN - HÉPH/ESTOS. 

M . — Baate de Valcaio , barbu, coifié d*an bonnet co- 
nique. L'épaule gauclie est couverte d'un péplus; 
la partie iniérieore du buste est entourée d'un feuil- 
lase. 

H. a^iai. 

Ce buste» déeoorert I Sens, a été acquis en 18i8. . 



LA NUIT - LATONE. 

SS* — La Nuit marchant. Ses cheveux sont noués au 
sommet delà tète, et de longues mèches descendent 
sur son cou. Sa tunique retombe sur les hanches et 
laisse tonte la partie supéneuie da corps à découvert. 
De ses deux mains élevées» U déesse tient un péplus 
qui flotte derrière sa tète. 

H. 0,161. 



Trouvée à Noyers, village voisin de Sédan. Ce bronze 
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est gravé dans GriTtiid de la VioeeUe, Rte. de mon. anU, 
t. II, pl. III, n" k; cf. les figures gravées dans Beger, 
Thuaurus BrandtburgemU, U III, p. 2^. 

S8. — Autre vêtue d'une tunique et d'un péplus qui 
laisse le sein gauche découvert. Un voile, qu'elle re- 
tient de la main gauche , Hotte derrière sa tète et re- 
tombe sur le bras droit. De la maio droile elle tient 
on flambeau. Lt partie inféfieore de cette figurine 
manque. 

„ 11. 0,07. 

Mutée HapoléoD ni. — Acquis «d MBS. 

Cf. la figure de marbre (collect. Farnèse), conaerréeaa 
Muaée.de Maple8,if««. BorbonkOf vol. V, tay.xzn. 



IMl. — Figure humaine à téte de grenouille. La partie 
ant^eure du bras droit et les jambes sont brisas. 

U. 0,065. 

Un des paysans de Carie qui insultteent Lalone et fu- 
rent changés en grenouilles. 

Cette figure a servi d'anse à on vase. 

APOLLON. 

IMS. — Apollon debout, i ntlèrement nu; ses cheveux sont 
disposés en masse régoUtoei tombant sur le derrière 
du oou. 

Les deux bras manquent. Cette fiçire est fixée sur une 
base antique quadrilatère et très-mince. Ancien travail 
étrusque (£. D.). 

H. totale Q,1IS. 

Les figures d'Apollon décrites ici forment une série dans 
laquelle on peut observer la marche de l'art, depuis l'épo^ 
que de la prépondérance orientale jusqu'à celle de la déca- 
dence romaino et gauloise. Il en est de même des séries de 
figures de Vénus, de Mars, de Mercure et d'Hercule. 
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. — Autre. Les bras serrés contre les cuisses ; la jambe 
gauche avançant un peu sur la jambe droite. Style 
trè&-ancieo ( £. D.). 

ttV. — ApoHoD debout, les bras serrés oootre le corps, 
lefl jambes réunies. Très-sndeii style. 

Musée Nipoléon III. — Golleelloii GmpuM, 181t. 

— ÂpolloD t nlièrement nu, debout, les cheveux tom- 
bant Sur le cou et formant deux mèches striées hori- 
zontalement qui descendent sur les épaules. La main 
droite fermée tenait un (arc?) la gauche, étendue en 
avant, supportait un (faon?) La jambe gauche est 
portée eo avant. Base oblmigue. Très-ancien style 
grec 

B. 0,141. 

lliiiée Nipolèon ni. — Aeqats «n 1SC1 . 

^8. — Figure d'Apollon, de très-ancien style. 11 est de- 
bout, entièrement nu, les cheveux tombant sur le 
dos. Sur la cuisse et la jambe du cAté droit : 

0 v\0 <i'V^ !0 îi Q 1 3 7/q/OT 

Sur b jambe gauche : 

Probablement un fragment du nom du ooDsécrateur. 
La main droite et les pieds manquent. 

H. eiMT. 

Musée Napoléon III. — Acqato en 18B0. 

L'inscription est presque complétomont effacée dans sa 
partie centrale, et altérée par la mutilation des jambes. 
On entrevoit TOI APCIOl TOI • • • Ar4>0N0. Les épithèti» 
'Apeto; et 'Il^ûçtdvoi; conviennent à Apollon, dieu belliqueux 
à la belle voix; mais elles n'irupliquent pas d'une manière 
absolue la consécration de notre bronze au fils de Latono. 
Voir, dans les i4iiii. deW inst, arc/i., 1834, tav. d'agg. E, 
le bronze d'Apollon dédié à Bsculape, A12XFABI0I , et plus 
loin, sous les 69 et 338, rApolloii dédié à Minerve et 
l'Hercule dédié à Apollon. 



14 MTTBOLOtlI. 

•D. — Apollon entièrement nu, debout, la jambe gauche 
en avant ; la main droite, élevée à la hauteur de la 
tète et un peu en arrière, tenait un rameau (qui 
manque). Le bns gauche est brisé, mais Tabsence de 
prtine sur ce eftlé du corps indique qu'il était abaissé ; 
les cheveux , très-dé' icatement travaillés , forment 
deux rangs de boucles autour du front. Les prunelles 
des yeux sont d'argent. Très ■ancien style grec. 

H. •jm» 

Gomp. avec le type des moDoaies de la TÎUe de Canloiiia 
duBrottimn. 

•t. — Autre dans la même attitude. La téte est ceinte 
d'un diadème. Les deoi pieds et la main gauche 
mamineiit. Fignie trèa-fraste. 

H. 0,i08. 

— Apollon debout, le torse de face, les bras serrés 
contre le corps, U s pieds de profil. Il repose sur une 
base au dessous de laquelle sont couchées deux biches. 
La tète est surmontée d'une lige striée de laquelle 
sort la psrtie antérieure d'un lion. 

La pose de cette figurine, de travail étrusque très-an- 
cien, rappelle celle des colosses qui décoraient l'extérieur 
du palais de Khorsabad, près >'inive. (Voir Noticê des 
Antiq. assyriennes, 1854, n " 3, 4 et 5}. 

Mtuée Napoléon 111. — AcquU en 1858. 

B. Otua. 

W. — ApoOon debout, entièrement nu, ses cheveux tom- 
bent sur son dos. La main droite levée tenait un arc, 
la gauche repose sur la hanche. Très-ancien travail 
étrusque. 

H. agis. 

Musée N'ajinU on III, — I>onné par M. Spence, 186*. 

Trouvé à Fiesole en 1863, dans la fouille pratiquée pour 
ta construction du Uiéàtre. 

•4. — Apollon amycléin, debout, entièrement nu. Ses 
cheveux, disposés sur le dos en masse striée hurizon- 
talement, tombent en nattes sur les deux côtés de la 
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poHrine ; sa tète est chargée d*un casque surmonté 
d*un liaut cimier formé d'une tète de cygne. Delà 
main droite le dieu tient un fruit; la gauche est posée 
sor b hmGhe. (E. D.) 

Cabinet Tersui n* 157. 

H. OJBI. 

Le casque hémiiphérique, surmonté d'un bant cimier 

recourbé en avant, se voit sur la tête des guerriers assy- 
riens, dans un bas-relief de Nemrod. (Layard, The mo- 
numentt of Nineveh, 18^9, pl. 63, et dans ceux de 
KoTOODdiek, Id, a monditriu ofmmiMmti ûfNkiifMh, 
tm, pl. 15, 30, 88, 85). 

W. — Candélabre. Composé d*un chariol à quatre roues, 
décoré de quatre lions couchés et servant de base à 

une figure d'Âpollon, étendant en avant la main 
droite et ayant au cou un collier orné de bulles. Cette 
figure supporte une large bobèche en forme de calice. 
Très^ancten style élraïque. 
Proveaant du ftiaoê deCaoino. 

H. MM* 

>nte NapiMon m. — Aeqnli m lasè. 

Ificali, JiMi. per Mr«. aUaator. dêgli a»l. pop. d'/fa- 
lAi, 1839,pl. XL,ii*i. 

66. — Apollon debout I entièrement uu; ses cheveux 
tombent sur son dos. La main droite tenait on (plec- 
trum? ) la gauche repose sur la hanche. Sur la cuisse 
gauche, quelques traits, en partie recouverts par 
l'oxydation, dans lesquels on croit rt connaltre lAO. 
Base circulaire antique. Trouyé dans le lac de h 
Falterona. Tkarail étrusque très-anden. 

Cabinet PovrlaUs. 

B. Oiff- 

Hoflée Napoléon m. — Acquit en 1888* 
Voir Bull. dell'Inst. areh. di Roma, 1838, p. 65 et 69. 

69. — Apollon debout, entièrement nu; les cheveux sont 
exprimés par une masse lisse légèrement striée au- 
tour du visage etv«rs leoou, les |«oi sont en relief. 




) 
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Le dieu tient de la main droite un irait of olde. Trouvé 
à la Falterona. 

H. O.M. 

Arquis en 4849. 

Voyez les détails de !a découverte faite en ce lien ; Bull, 
delfinstit, arck,, p. 65; 1842, p. 179; et 1845, p. 96. 



— Apollon, entièrement nu, les diefeux tressés en 
nattes qui tombent sur le dos; les deux bras élevés. 
A rextrémité des pieds est une palmette; les bras et 
la tête supportent un ornement composé de deux vo- 
lutes et de deux demi-fnlmettes étendues en forme 
d'ailes. 

Cette figure a servi de manche à une grande patère 
(E.D.). 

IT. >le la egurc. o,U5. 
L. totale 0,225. 

68. — Apollon cntièremont nu, debout, le pied franche 
un peu en avant, la main droite étendue supportait un 
animal (qui nianqne), la main ganclie tenait un arc 
(qui manque également). Les cheveux encadrent le 
vis^e de deux rangs de petites boucles roulées avec 
symétrie ; par derrière, ils sont en partie relevés par 
un lieu qui se perd dans l'épaisseur des boucles du 
Iront. Le reste <'e la chevelure descend sur le cou et 
se termine par une rosette. Les sourcils, les lèvres et 
le bout des seins sont incrustés en cuivre rouge. Le 
cou-de-pied gauche porte une inscription incrustée en 
argent, qu'une réparation exécutée' dans l'antiquité a 
fait disparaître m [tarlie. ' 
Nous donnons ici lefào-simiie de ce qui subsiste enoore, 

y • i • î A/ V M 

A0ANA1AI 

AEI<ATAN 

Ch[ari]d[ern]u!( (a dédié) à Minerve (cette statue) produit 
d'une dîme La petite lame d'argent formant l'iota qui ter- 
mine le datif A6ANAUI, a été complètement enlevée; mais 
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la place ^ne l'aliiîncmont dos mots indique déjà comenre 
encore la trace du hnrin (jiii a irn isf, le l>r(»nze. 

Les yeux qMÏ étaient incrustés < n nr^^i'Ht (ainsi qi'O i'in- 
diqnaient quelques parcelles de ce inâtal qui 8iibsist»ie- i 
encore lorsque la statue a été apportée au Musée), sont en- 
tièrement vides. Travail grec; ancien style. 

H. 1,15. 

Cette figure trouvée dans la mer près de Piombino a 
été adifllée de M. Millingmi en 1835. 

H. Th. Panofka a le premier reconnu qu'elle repré- 
sente un Apollon {^ntiq. du cnhivet Pourtilè* tSH'i, 
p. 49^ Voyez les mémoires dont ce précieux monument a 
été le suiel t E. Gerhard. Bull, d^lV imt. arch. 183i« 
p. 19<> ; Raoul Rochette, Annal. dtlV tntt arch.. 1833, 
p. 193, pl. LVlii et MX ; Letn nne, Annal delV inst, 
18:îi, p. 198 et 235 Le même, Mém. de l'Acad. dex 
iwerip 18'f3, t. XV, 2' part., p. 132. ; J. P. Rossignol, 
ÙtMrt. $Hr la ingnal. det mtvru éê Cart, i&SO. 

Lorsqu'on 1842, la fîgure fut débarrassée du sable qiii 
la remplissait, trois fra^^ments de plomb portant des carac- 
tères crées auraient, dit-on, été trouvés parmi les débris 
extraits par Torbitc des yeux. Nous ne reproduisoits pas 
ici ces caractères qui ont été frappéêk Taide d*ondseaa et 
d'une virole circulaire et non gra%é$, comme le sont tou- 
jours les insc riptions antiques. 

Au sujet des statues d'un dieu dédiées à un autre dieu, 
voyez Lelronne , Ann. dell imU areh. 1834, p. 223 i-t 
suiv., et Rnmeareh., t. 1, p. 439, et 1848, t. V, 

p. 248; Ph. Le Bas, Hev. arch., t. I, p. 280; K. Keil , 
SyVog. intcrirt. Bœotic , 1837, p. 87; cf. (iruter»2i ; 
2; 06 : 6; 1069 : 1 ; Marini., Att., Il, p. 357 

L'usage d'offrir à un dieu le produit d'une dime est 
constaté par des inscriptions antitiucs. Y. Fausanias, V, 
10 : 4 ; 22 : 3; 23 : 7; X, 10 : 1 . Ross., Ann. deW in$i. 
areh. 184t>, t. XIII, p, 22. Rœckb. Corp. ime., n''M172 
et 26<i0; Koss., allgem. Litterat. Zett., 1838, n" 41 ; 
fiet nrch.^ 1848, t. V, p. 432.; BuUet. arch. napolit , 
1853, pl. n« 2. — CoDie et Michaelis, Ann, itU* t'nal. 
areh , IHCI, t. XXXIII, p. 30. Voyez anssi les inscrip- 

2 
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tions latines dans Vignoli, Veter. imeript. stUd., p. 337 
et 339; Montori, TAif. «ot., LX, 1. 

VO. — Apollon debout , la tète ceinte d'une bandelette; 
b natal droite étendue ; Tmot brasniidie est élevé ; 
le poignet ellt matai sont brisés. (B.B.) 




VI. — Apollon entièrement nu, dHxwtt la jandie saoehe 

l^èrement fléchie; les cheveux forment un nœu() 
derrière la tête et retombent en longues mèches sur 
les épaules. La main gauche est élevée. L'avaot-bras 
droit, Iv dernier doigt de la main gauche, le taloo 
gauche, toute la jambe droite, aiHlessos do gonoa, 
ont été brisés. 

Cette statue entièrement dorée a été trouvée le 24 juil- 
let 1823» près du théâtre antique de lilleboone (Seioe* 
Inférieure). 

H. I,IS. 

Musé« Napoléon III. — Acquis en 1853. 

On reconnaît en diverses places, la dimension des 
feailles d'or, è l'épaisseur formée par le croisemeot des 
bovda de ces feuOlea. 

Voy. Rêver, Dtscr, iPnns slat. fnutê iê W, éùH, 
Êvroui, 183i4. 

99. — Apulb» debout, entièrement ou; deux longues 
boucles de cheveux tombeot sur lOi épsnIesXa main 
droite manque. (E. D.} 



98. — Buste lauré d'Apollon ; la poitrine est entièrement 
oue, une légère draperie couvre l'épaule gauche. Lm 
bandelettes de la couronne retombent sur les deux 
épaules La partie supérieure de la tète porte les 
traces d'une bélière. Ce buste a servi de poids à des 
sutères. (£. D.) 



94. — Apollon assis à droite , il est vêtu d'un manteau 

et lient de la main paiiclie sa lyre penchée en avant. 
Le dieu est sous un éUicule soutenu par des co- 
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B. 0,088. 
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lomes. Les lemnisqnes , le siège- et li lyre présen- 
tent des incrustations d'argent. Applique de patère. 
Voyez les 331 et 371. Trouvé à Neuvy-Paiiloiii 

(lodre) eu 18U 

H* 0 M 

Miiiée Napoléon III.— Aeqaii«Bl«B7. 

9K. — Apollon debout, entièrement nu, les cheveux dis- 
posés en longues boucles et tombant sur le rou; 
la est ceinte d'une couronne de laurier. Le bras 
droit est tenda en avant, le gauche tombe parallèle- 
ment an corps. Les attributs que tenaient les deux 
mains manquent. 

H. 0,305. 

leqnk m ISIS. 

Cette figure trouvée, fc ceqae Ton croit, dans la Gaule, 
est un (les derniers monuments de l'art polythéiste. El e 
offre biancoup d'analogie sons le rapport de l'exécution, 
avec la préi ieuse statue de l'impératrice Flaccil le, conser- 
vée à la BatUnUrtmin impériale. On peut doue la classer 
ilafindniT«sîèele. 

VS. ~ Figure debout, entièinment nue, chaussée de 
cothurnes. La tète, légèrement tournée à gauche, est 

surmontée d'une coifTure composée de deux cornes et 
de trois ureus ; des boucles de cheveux tombent sur 
les épaules. Le bras droit est pendant. La main 
gmche tient un fruit. Tkouvée dus la basse Egypte. 

B. %,n. 

Musée Napoléon III. — Acquit en 1853. 

Malgré les symboles d'origine égyptienne, celte figure, 
par sa forme générale, se rattache à la série des Apollon. 

SOLEIL - HÉLIOS. 

VV. — Le dieu debout, vêtu d'une luniquc que recouvre 
une cuirassé à lambrequins. Ses pieds sont chaussés 
de cothurnes; il élève le bras droit en présentant la 
panroe de la main en dehors. Sur son épaule gauche 
est jeté un bout de chbmyde Le bras gauche, fondu 
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i part et qui avait été soud^, manque. Uneiceiotora 
plate entoure le torse et se tionc sur le devant du 
corps. Troivé dans la Basse Egypte. 



Mutée Mapcdéon 111. — Acquis en I8ft2. 

Une corne d'abondance, trouvée dans la même contrée, 
a été rattachée récemment près de l'épauie gauche dt; cette 
statue. 

"ÎS. — Buste (lu soleil ; la poitrine entièrement nue et 
entourée d'un feuillage. Cinq rayons sortent de la 
cheyelure. (E. D.) 

H. 9jm, 

99*— Buste du soleil; les chcveui disposés en grosses 
boucles descendent sur le cou ; la poitrine est cou- 
verte d'une chiamyde. Cinq trous pratiqués dans la 
tète indiquent la présence de rayons qui caractéri- 
saient la figure. Tironvé par Grignon dans les fouilles 
du ChAtelet, pcès Saint-lHsierlfim). 

H. 0,055. 

80. — Autre buste du soleil; la poitrine est couverte 
d'une chiamyde. 

H. 9jm. 

81. — Uemiapollon. — Téte jeune et imberbe; les cbe- 
vein sont noués par derrière; au centre de la gstne 
un phallus. (E. D.) 

* il. 0.103. 

Pausanias , VI 11, 32, 2. A Mégalopolis d'Arcadie, on 
voyait un A pollen en forme d'Hermès : 'AitoXXcovoç aYaXfxa 

8S. — Génie d'Apollon tenant une grande lyre. Ap- 
plique* 

*^ ^ H. 0 095. 

HméelUpaiMoii ai. ^ CMIeetion Campana, IMt. 



83. — Marsyas. — Le satvre Marsyas, barbu, debout, 
le bras droit relevé au-dessus de la tète; le bras 
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gauche pendant. La main et le pied droit sont brisés. 
(E. D.) 

H. 0.09. 

Cette figurine a l'attitude des marbres qui représeoteot 

le phrygien rival d'Apollon. 

Cf. le Marsyas attaché par un seul bras, de la galerie 
Giustiniani; Montfaucoo, Antiq* exfl.fi. 1. pl. ut n** 2. 



Voyez le médaillon d'argent représentant Apollon dé- 
crit plus loin, sous le n° 5^^, et le grilTon placé pris du 
trépied delphique classé sous le ii ' 427. 

DIANE - ARTÉMIS. 



84. — Buste de Diane vùtuo d'une tunique; un péplus 
est jelé sur l'épaule gauche; les cheveux sont dis-- 
potét en noead aa sommeldé la tête; deux longues 
mèches descendent sur le cou. Le front est iumiMité 
d'un croissant. (E. D.J 

H. ©.MS. 

88^. — Buste de Diane, la téte ceinte d'une stéphané sur- 
moBlée d*iio eroissiiik. Sur la ^tine de la déesse 
sont appliqués deux chevaux qui s'élancent en sens 
opposés. 

U. 0,15. 

Muée RtpoHoii III. — Cottoelion Cmpuia, IMB. 



— Femme ailée dont le corps se termine en fleuron, 
tenant par la (été deux lions cornus ailés. — Ap- 
plique. 

H. 0,0» 

Musée NapolÉon 1(1. — Collection Caiiipana, 1862. 

Cette figure peut être rattachée à la série formée par 
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M. Ed. Gerhard (Àrék. Ztit,. 1854, pl. tu k lxiii), bien 

qu'ici '('«^ lions soient cornus , comme ceui que noui 
montrent divers bas-reliefs de terre cuite. Le type s'éloigne 
toutefois de i'Artérnis persique étudiée par le savant ar- 
chéologue de Berlin. 



KARS - ARÈS. 



97. — Mars imberbe, dans l'action de combattre. La 
cuirassev le c isque et les cnémides sont entièrement 
lisses. Lu lance et le bouclier manquent, ancien 
atjle. (E. D.) 

. — Autre dans la mémo attitude ; la cuirasse couvre 
la partie supérieure du bras. L'avant-bras droit, le 
bouclier et les deux pieds manquent ; travail étrus- 
que. (E. D.) 



m. — Mars imberbe, debout, dans Taclkni de 

battre ; le dieu est armé d'une cuirasse, de cnémidea 
enrichies d'ornements gravés au trait. Sa tète est cou- 
verte d'un casque à haute erista, dont les geniastères 
sookfttlevéet. Il tançait an javelot et son mw^Miehe 
sopportiit 11B bouclier qui manque. Le bns droit 
estcaseé. 

H. 0^. 



M. » Tète Indieibe de Mars, couverte d*ttn casoue à 
lofibos élevé, avec géniastères relevéee. (E. D.) 

H. 0,047. 

Celle tête , détachée d'une figurine d'ancien style , pré- 
sente la plus grande analogie avec le visage de î'ApoUoo 
décrit plus haut, sous le n" 60. 

8t . — Mars casqué, debout, le bras gauche étendu. 

Travail étrusque. 

B Sk«. 

BMécMapoléonlU. — GoUeciion Canipaoa, IWS. 
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99, — Guerrier debout, coiffé d uo casque conique k 
geniastèies relevées. Son corps est couvert d'une 
cuhiMe ornée de bandes gravées, posée par dessus 
une courte tunique. La main droite levée tenait une 
lance; le bouciier, qui couvrait le bras gauche, 
manque. Acheté I Athènee en iWt* 

Mutée Napoléon III. — Acquis en 186S. 

88. — Figure de Mars de très>ancien style. Il est casqué; 
son corps est couvert d'un vêtement de cuir, par 
dessus lequel est passé un appareil de phalères à 
trois disques sur la poitrine, et autant sur le dos. 
Les reios sont ceints d'une zone de métal avec deux 
agraffes. Les jaml)es couvertes de cnômides. La 
main droite est disposée pour tenir une lance ; le 
brss gauebe supportait nu Dooctterfiié à l'aide d'un 
doa qui subsiste. Cette figure provient de Sicile. Les 
yeux sont d'argent, la base carrée est antique . 

MutéellapoUwin. - AeqalimlIN. 

84. — Mars imberbe, sans cuirasse, sa tète est cou- 
. vorle d'un casque à nasal abeiaé anr le visage et 
surmonté d'un cimier conique; ses jambes sont 
munies de cnémides. De la main droite le dieu 
lançait un javelot (qui manque), la main gauche 
tient une épée aous unisrge bouciier argien qui pro- 
tège tout le corps. Les jambes sont brisées. (B. D.) 

H. fl^sas. 

811. — Mars ou, barbu, chaussé de bottines, coiffé d*un 
casque ovoïde. Sa main droite élevée, tenait une 
arme qui manque. La main gauche est ramenée 
devsmia poitrine. Le csaque est peroé au sommet et 
aur les cm de trous destinés à fixer des ornesnents. 

■•«^loa. 

Mu»é« Napoléon 111. Aequta en 1855. 

Cette figure a été trouvée à Cadix en 1850, par des 
ouTriers qui travaillaient aux fortifications de la ville. 

88. — Mars debout, armé d'une cuirasse rudement 
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figurée. Sa téie fst couverte d'un casque roiid dont 

le cimier est enlevé. De U nmn droite il lenait une 
lance qui manque. Le pieU droit est bri>é. (£. D. ) 

11. 0,09U. 

911. — Mars barlm, • nlièrcmcnt nu, debout, il reposait 
la main droite sur une haste qui nianque. Sa tète est 
oouTWte d'uD casque. Les a ina et les yeux 
sentent destraoesd'incmstatioos. Travail grec. (B. D.) 

H. 0^16». 

Cf. la •(^te (ie Mars sur les médailles de Métapon;e. 
Celte belle figure a itté ti(»iivée entre .Moiitreuii el Abln;- 
ville, et a appartenu à M. Deaucousio. (irivaud de la 
Yiocelle en a publié la grayure. ÊU», d» num, antiq, 
T. iij pl. XTU, n* 4.. 

M. — Mars barbti, debout, armé d'nn eaïqiie à 

lorgue crista, de cnémides, et d'une cuirasse à laOB— 
hriMinius. Uue draperie nouée au milieu du corps, 
comnie une ceinture, retombe par derrière. Le dieu 
tient de la main droite une patère à ombilic. Les 
deux iiiedB el b main gp^uche manquent. (B. D.) 

fl. a,osi. 

Cette figurine, d*nn travail extrêmement fin, représente 

peut être sous les traits de Mars, un p' rs on nage histo- 
rique. Le \isage attaqué par Toxydatiuii, rap^ielle cepen- 
dant Cl lui à*M\iaB Véras. 

09. — Mars Gradivus, nu, les reins entourés d'une cein- 
ture dont les extrémités sont flottantes; il est en 
. marche; de la main droite il tenait un javelot; la 
gauche soutient un trophée ; sa tête est oâunie d'un 
casque à haute crista oroé de deux plumes droites. 

Argent. — H. OfiH. 
Uittéo Ibpoléon III. — GoUeetton CampoM. 4181. 

Au sujet de Mars Gradivus représenté sur les monnaies 
romaines à Toccasiondu départ des empereurs p)ur des 
expéditions.militaire8, voy. Ilev. Humitmol.; t. X» p. 

lOO. — Mars imberbe, debout, armé d'un casque à 
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haute crisia aveo des géoiatlèret abaisedea , de ené- 

inides et d'une cuirasse richement dielée» ftarnie de 
lambrequins. La main droite élevée* reposait sur une 
haste qui manque. (£. D.) 

H. o,ou. 

ftOfl. — Mars imberbe, debout, tiTm6 d'tin grand casque 
à crista, d'une cuirasse à lambrequins et d'un grand 
booeUer aigieo. Soo Inas dioit (qui manque) était 
abaiaé. Le^ deus jambes sont brisées. (B. D.) 

D. Ob*M. 

iM. — Mars debout* coiffé d'un casque à lopbos très- 

élevô et soutenu par un sphinx, vêtu d'un manteau 
qui passe sur l'épaule gauche, et laisse la poitrine à 
découvert; le dieu a la maia droite abaissée, de la 
gauche, il tenait une lance qui manque. 

H. ùjm. 

Musée Ilapult'on III. — Acquis en 188S. 

Trouvé en 1846 à Grand (arrondissement de Neufcliâ- 
teau» Vosges], avec des monnaies d'or de Néron, 'Nerva, 
etc., déposées su musée d'Épinal. 

108. — Buste de Mars, casqué, barbu, une cuirasse 
couvre sa poitrine. Ses bras sont remplacés par deux 
tenons, comme ceux des Hermès» (B. D.) 

H. o^m. 

t04. — Mars imberbe, debout, armé d*un casque à 
' petite criska et d'une cuirasse munie de deux rangs de • 

lambrequins, XTS py-re;, srs jambes sont nues. De la 
main droite, il lient une patère ornée d'un astre 
gravé en creux ; la maiu gauche élevée reposait sur 
une haste qui sasnque. (E. D.} 

H. MS* 

IM. — Mars, nu, debout, tenant une patère de la main 
droite. La gauche s'appuyait sur une lance qui 
manque. 

B. 0.0». 

Matée Nipoléott Ul. — CoUeelîon Gtaipana, IM. 
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ton. — HmlitriNi, debout; il «k «mé d'un ewiiieeB 

forme de pileas, surmooté d'une crista, de coéoddet 
et d'une grande cuirasse manie de larobreqûînSy 
ornée sur la poitrine d'un gorgonium ailé. Une épée 
fonteone par on balteoi est iuspendue à ion cUé 
g»uche. Le dieu porte sur l'épaob gonelie une 
légère draperie et sa main droite reponit sur ane 
httte qui manque. (£. D.) 

m. •An. 

Trouvé entre Âbbefille et Montreuil, ce bronze a foit 
partie du cabinet Beancousin. Il est gravé dans Grivaud 
de la Vincelle. Ree. dê mo.». antiq., pl. xtii, n° 6. Le 
visage offre une certaine analogie avec celui de l'empereur 
Tétrkoe. 

iOV. — Autre, dans la même attitude ; la cuirasse est 
iaoo oraenMirtt. La iMste et le bondiar mnqiieiit. 
L'eitféniité da pied drcit «et briade. (B. B.) 

B. e.«ii. 

IM. — Bute de Mars iadieibe , la tête coorerte d'un 

casque ; sa poitrine est armée d'une cuirasse. Ce 
buste se détache en haut relief d'un médaillon ovale. 
(B. D.) 

H. 0,048. 

Trouvé près de Sédao. Grivaud de la Vincelle. Mae, éê 
mon. antiq.f t. II, pl. iv, n" 8. 

109. — Génie de Mars, tourné à droite et dans l'atti- 
tude de la course; sa chlamyde est flottante et son 
bras gauche soutient un bouclier de forme allongée ; 
rarme qa'il tenait de la main droite manque. (E. D.) 

H. Siie. 



VÉNUS - APHRODUl 

iiO. — Vénns entièrement noe, debout, la jambe 
gauche un peu eu avant. Le bras gauche est iqilié; 
les cheveux très-longs, tombent sur le dos en masse 
triangulaire. Le bras droit, la main gauche et la par- 
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lie infifffeore dei deui jnnbM tont fompui. Sur Ii 
coitie gauche on lit rioscripttOD : 

«'ta i «1^411: 

U. 0,07. 

«uéoHipolémiUI. - Aeqnli n UM. 

Cette figurine importante par aoa atyle et son antiquité 
a été trouvée à Sparte et lappoctée par M. de Stuley. 

fil. — Ténue munie de quatre ailea* tenant deux 
fleurs. Ornement d'un aiége, TMa-ancien tnvail 

étrusque. 

H. %n. 

Musée Napoléon III. — Collection Campana, 1862. 

Cf. la Vénus à quatre ailes, publiée par Ed. Gerhard, 
Utà$r Vênusidole* Berlin, 1845, pl. i, n" 1, et une autre 
Vénua aflée, M. » pL it, n» 5. 

lis. — Véitus debout, les bras serrés contre le corpa, 
elle eat Têtue d'une tunique talaire dont ta maio 
gauche relève un pan, et d'un péplus étroit. Les che- 
veux tombent sur le dos, la léte est coiffée d'un 
bonnet conique, les pieds sont chaussés de bottines 
pointues et recourbées. Les plis du vêtement sont 
indiquée par daa tmita grav^ en creux. Style 
étraaque trèa-ancien (B. D.). . 

H. 0,1t. 

Gori, Jr«if. atmie., 1787, 1. 1, pl. 5. 

(Cabinet Teraan, n* 156.) — Lea figurée de Vénua ont 

été classées de façon à montrer le développement de l'art. 
On voit successivemetit les bras se détacher du corps au- 
quel ils étaient d'abord complètement adhérents, puis des 
eaaais de mouveoienta» et enfin peu à peu apparaître 
rimitation de la vie. 

La décadence se produit ensuite, en aorte qoe les figu- 
rines les plus récentes reviennent presque au point de 
départ, sauf toutefois que la naïveté leur fait défaut. 

ftiS. — Autre. Debout, vêtue d'une tunique talairc et 
d'un péplus parsemés d'étoiles cruciformes. La main 
droite est appliquée contre la poitrine, la gauche 
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tombe le long du corps. Les clicvciii forment trois 
rangs de petites boucles sur le devant de la tôte et 
descendent en tresses des deux c^tésUu cou. La coif- 
fure est fort élevée et plissée. 

D. 0.109. 

Cette figurine a servi d'applique et porte deux tenons 
à la partie postérieure. Travail étrusque (£. I).). 

114. — Autre. Vêtue d'une tunique talaire très-serrée, 
coiffée d'un bonnet conique élevé, chaussée de bot- 
tines pointues et recourbées. Les deux bras sont 
étendus en attnt, et la main droite d'une grandeur 
diaproportionnée, tient un- bouton de Oeur. TnTail 
étrîiaque(E D.). 

U. 0,098. 

YoirCaylus. Bw. â^Àntiqvit., t. 11, pl. xiii, n° 1, 
Montfuicon, AnU «eyi., t. U, 2* part., pl. 118. 

1 itt. — Autre. Vêtue d'une tunique talaire dont la main 
gauche relève un pan et d'un piéplus posé sur Fépaule 
gauche qui passe transversalement sur le devant du 
corps et laisse le sein droit à découvert. La tête est 
ceinte d'une stéphané, et les cheveux tombent en 
masae carrée sur le dos. Les deux bras sootadhéreota 
an corps , les pieds chaussés de bottioea pointues et 
reeeurbées (E. D.). 

H. 0.i46. 

§16. — Autre. Debout, vêtue d'une longue tunique, 
les bras adhérents aa eorps. Un voOe posé aur le 
derrière de la téte letombe aur le dos, les épaules et 
la poitrine. Les pieds sont chaussés de l)ottines 
pointues, recourbées et lacées sur le cou-de-pied et le 
devant de la jambe. Les plis de la tunique et du voile 
sont indiquée par dea traits gravés en creux. Travail 
étrusque. 

H. 0.096. 

Le costume de cette Vénus est celuf des femmes assy- 
riennes ; cf. Layard : kundred plates of Nineveh, i8k9. 

Comp. la Vénus gravée sur des cylindres du Louvre, 
Catalog. assyr. 18&^, n^> kkl et ^48. 

Vojei : les bottines laoées des Assyriens, AmI.. n* 
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ifV. — V6i\u9, do!)oiit, les jambes réunies, les bras 
serrés cootre le corps. Travail étrusque (E. D.). 

H. 0,07a. 

118. — Autre. Debout, vêtue d'une lunique talaire 
étroite, serrée par une ceinture. La poitrine est ornée 
d'un collier ; lef cheveux sont ondulés et descendent 
sur le cou. Le bras droit est allongé et adhérent au 
corps. La main gauche est appliquée sur la hanche. 
Les jambes sont réunies et les pieds chaussés de 
bottines pointues et recourbées. Les pUs de la tunique 
et le collier sont Indiqués par des traits gravés en 
creax. lïavail étrusque (E. D.)- 

H. 0,0W|. 

1 19. -~ Autre. Vêtue d'une tunique talaire ornée par le 
' bas d'une haute frange et serrée par une ceinture. 

La coiffure est conique; les mains sont ùxéfs an 
corps, mais les bras eo sont détachés. Etrusque 
(E. D.). 

H. MSI. 

IM. — Autre. Coiffée d*un bonnet conique, la tnnique 
juste au corps est retenue par la main gauche; la 
main droite est étendue. Etrusque (E. D.) 

H. 0,0«5. 

ISl. — Vénus, debout, vêtue d'une tunique talaire dont 
elle soutient un pan de ia main gauche. La coiffure, 
de forme conique, est recouverte d'un voile dont les 
deux pans ret<nnbeDt sur les épaules et le devant du 
corps. La main droite, détachée du corps, se relève 
à la hauteur du sein. Les pieds manquent. Etrusque 
(E. D.). 

H* Q^MV. 

im. — Vénus céleste, debout, les jambes réunies. Elle 
est vêtue d'une longue tunique parsemée d'étoiles 
cruciformes. La lête est ceinte d'une Stéphane ornée 
de perles; les bras sont séparés du corps. Les avant- 
' bras et les extrémités des pieds manquent 

H. S^IM. 

Musée Napoléon III. — Acqaii en 1850. 

Trouvée dans le lac nommé : il Giliegieto alla Falterona. 
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Voyez 1d récit de la découverte faite en ce lien ; BmU$t, 
deU' iwtt. archeol,, 1838, p. 65 et 18i2, p. 179. 

Cf. b peinture de Pompel représentant Àstarté, vêtue 
d*nn pépliis parsemé d'aitret (dnif^tc), la tète ornée 
d'une couronne, appuyée sur un gouvernail et tenant une 
haste qui se termine comme un mât de navire par une 
très-petite antenne {Mus. Borb.<, t. Vlil, pl. en un 
mot, tToe tons les symboles qui eanctérisent It déesse 
phénicienne sur les monnaies de Tfr, d'Ascaloa, d'Or- . 
thosia, de Sidon, de Tripolis. 

iiK3. — Vénus vêtue d'une tunique talaire à manettes, 
qu'elle soutient de la main gauche. L'étoffe est semée 
d'annelets et décorée de broderies au col et sur les 
manches, le tout graté à la pointe. La déesse a les 
cheveux fort courts, des chaussures pointues et rele- 
vées. Elle tient de la main droite une pomme. Tra- 
vail étrusque très-ancien. 

H. e,iM. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 1858. 

Ëd. Gerhard, Viber Yenitsiddef Berlin, 184>5, pl. 1, 
ii*5. 

IM. — Vénus, la tète ceinte d'une stéphané, relevant 
de la main gnoebe un pan de sa tunique. Très-ancien 
' style étrusque. Pieds brisés. 

H. «s». 

MUéeHapolémi m. — (Mleetlra GiÉqiMHi, iMS. 

i —> Vénus Victrij;, debout, la jambe droite en avant. 
Elle est vélue d'une tunique parsemée de points et 
otiiée de rangées de petites spirales. La poitrine est 
décorée d'un collier formé de pendants; la tête vsl 
ceinte d'une stéphané, les pieds sont chaussés de 
bottines pointues et reeooiliées. La déesse tient une 
pomme dans la miin droite. Travail étrusque (B. D.). 

H. 0,111. 

Montfauc. Ânt. txfl , t. III, pl. xxi, n" 3. 

f — Vénus (?) (lel>ont, vAtuc d'une tunique serrée 
dont les plis sont indupiés par des traits gravés, et 
d'un petit péplus bordé d'une frange ; elle étend les 
bras eonmie les sphéristes ; n tète est couverte d'un 
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txMinet conique terminé pv un bouton. Son dos cou- 
terre eoeoro les fti^neote de dei» ailM importées el 
Alées au moyen d'un clou. Une broche horizontale 
placée derrière cette figure, indique qu'elle a serri à 
décorer un trépied. TraraU étrusque (Ë. B.). 

H. Mm. 

— Grande patère à bord retombant , orné d'un 
rang de perles et d'ores. Le manche est formé 
d'une figon de Vénus, la tète légèrement penchée à 
droite, ses poignets sont ornés d'armilles, elle est 
chaussée. Ses cheveux noués au sommet de la téte 
retombent en longues mèches sur les épaules. La 
gauche est appliquée sur la hanche. Cette figurine a 
les pieds fiiéssor une bise triangulaire. Trourée en 
Toscane. 

D. de la palAre, «^MS. 
■. de lalfwfBe, «4SI. 

flS8. — Vénus debout» entièrement nue; la déesse 
élève les deux bras ot se touche les cheveux. Cette 
figurine servait de manche à un miroir ou à une pa- 
tère (E. D.). 

H. 0,13S. 

Voir l, de Witte, Cût. d» sol. Bntçmt, n" 360. 

IM. — Vénus entièrement nne, debout, frisant flotter 
une draperie an-dessus de sa tète. Un buste d'Eros 

placé en sens opposé, s'élève derrière la tête de la 
déesse et se termine en embrasse. Anse de vase 
trouvée à Lyon. 

H. Mm, 

Musée Napoléon III. — Collccti<in Cauipaiia, 1862. 

Grivand de la Vincelle, Hec. d« mon. ant., pl. xxii, 
n*" 5 et 6. 

iSO. — Vénus debout, entièrement nue; la àécss*i 
touche sa chevelure de la main droite ; la gauche est 
étendue en avant. Style grec. 

B. s^ist. 

■niée IfipoIéM 01. — Acquis eo ISBS. 



181 . — Autre. Entièrement nue ; de chaque main elle 
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tient une longue mè:he de sa clievelure. Style g ec. 
Fouilles de !^e. 

Muée Napoléon III. — Acquis en imt. 

— Vénus debout, la tête tournée vers la ganclio, 
la main droite esl alwitaée; de la gauche la déesse 
tient une pomme. Lca bras sont onuSa dVmilles. Au 

cou est passé un collier antique composé de cli;i!nons 
d'or et de p< rlos. Base hexagone antique. Style grec. 
FonilU'S de ï^vrio. 

H/toUle, 0,1k. 

Musoe Napol(!-on Ul. — Acquis en 1858. 

133. — Vénus pudupjo, debout, entièrement nue; la 
main droite éteuilue, la gauciie placée en avant du 
corps. La téte est celute d'une sléphané et deui lon- 
gues mèches de cheveux tombent sur les épaules. Les 
yeux sont incnistés en argent. Les doigts d*; la ii;ain 
droite et la jambe gauche manquent. Style grec 
(B. D.). 

184. — Vénus entièrement nue, sa léte est ceinte d*iine 
stéphané et de longues mèches de chevens tombent 
sur ses épaules. Les bras et les jamiMW manquent 
(E. D.j. 

t3S. — Autre. Dans la même attitude; les doigts de ta 
main droite et le pied droit sont brisés. (E. D.), 

B. MIS* 

136. — Antre. Même attitude. Elle porte une at'^phané 
et des anmOes au haut des bras. Le bras droit ntanque. 

H. OkOW. 

■tuée napoléon m. — AcquU en 1M3. 

139. — Vénus entièrement nue, debout, étendant la 
main droite et tenant de là gauche une longue mèche 
de aes cheveux* 

11. 0,095. 

Inv. des diam., 2'^ partie, p. 250, n" 116. 

. Vénus debout, entièrement nue, sa téte est 
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ceinte d'une stépliané; de la main gauche elle tient 
une inèclie de ses cheveux. La partie supérieure de 
ses bras est ornée de bracelets. Le pied droit et' 
l'avint-bn» droit manquent. 

H. %m* 



>. — Autre. Entièrement nue; la tète ceinte d'une 

riche stéphané, découpée et ornée de rinceaux gravés 
au trait. De chaque main la déesse tient une loi^e 
mèche de sa chevi lure. Tiuuvimî en Syrie. 

H. O,»' 

Muaée Napoléon Itl. — Acquit en I8sa. 

140. — > Yénna debout, entièrement nue ; la tète ceinte 

d'une stéphané, portant sa niain droite à sa cheve- 
lure et soulevant de la ^zaïu he une mèche de ses rho- 
veux. La déesse serre entre ses genoux une draperie 
doht'l'eiliéaiité retombe sur aon pied gauche (E. D.). 

H. 

141. — Autre. Elle est nue; la tète est ceinte d*une sté- 
phané; de chaque main, elle tient une longue mèche 
de sa cheveliin . Le pied droit est brisé. Fouilles de 

la Basse Ëj^ypte. 

H 

Httaée Napoléon III. — Aoqaii enlSM. 

— Vénus debout, nue, tenant de ses deux mains 
élevées à la hauteur des épaules de longues mèches 
de ses cheveux. 



143. — Vénus entièrement nue, debout, via jambe 
gauche légèrement pliée, le bras droit relevé au- 
dessus de répaule et le gaucho à la hauteur du sein. 
La tète ornée d'une Stéphane. Fouilles de Syrie. 

H. 184. 

RapoMon lU. — Aequia «n 



144. — Vénus debout, la tète ceinte d'une stéphaoé, 
les jambes entourées d'une draperie, tenant des deux 
mains sa longue chevelure. 

B. 0,13. 

llaiée RapoMon ni. — Go1loflUonCaBpana,1iOB. 

S 
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14K. — Vénus debout, une draperie entonro ses jambes, 
sa téte est ceinte d'une stéphané; la déesse tient de 
chaque min ooegmide boucle de ses oheveu^ (E. D.) 

146. — Vénus debout, entièrement nue; satètetournée 

vers la droite est ceinte d'une stéphané, ctdes nièches 
de cheveux tombent sur ses épaules. De lu main droite, 
elle tient un eestereplié, et de la gauche, qui estélevée, 
une pomme. (E. D.) 

H. 0.202. 

147. — Vénns entièrement niio, dohout, la téte tournée 
à droite, et ceinte d'une slephané sur le devant de la- 
quelle est un uréns. La eotffiire est surmontée d*un 
modius en forme de tronc de palmier, sur lequd 

s'élève un disque posé entre deux cornes de vaclie. 
De la main droite, la déesse tient un miroir, de la 
gauche La jambe gauche est moderne. 

Acquis en 1U9. 

148. — Vénus. La déesse, entièrement nne, tourne la 

tète àdr(rfte; elle est coiflée de la dépouille d'une co- 
lombe surmontée du symbole composé d'un (lis(pie 
entre deux cornes. De la main droite elli' lient une 
couronne de feuillages, et de la gauche une pomme. 
TfOUYde dans la Basse Égypte. 

B. a,». 

lIvléoNapoltoii m. — Acquit en 18Si. 

149. — Vénus debout, entièrement nue, la tète ornée 
d*une stéphané ; de la main droite élevée, elle tient le 
oeste ; le bras droit est pendant. Basse £gypte. 

U. 0,335. 

■née Napoléon m. - Aoquii en MSi. 

IBO. — Vénus debout, entièrement nue, la tète ceinte 
d'une stt^phané, la poitrine décorée d'un coMier orné 
de pendants. Elle |)urte un bracelet à la partie supé- 
rieure du bras droit; ses cheveux retombent en lon- 
gues mèches sur le dos et sur les épaules. De la main 
droite, elle tient le manche d'un miroir. La nain gau- 
che est élovtV, mais l'objet qu'elle porlaity mantpie. 
Kapportée d'.^pte par Sait. 

H. 0|SS. 
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flSt. — Autre; nue, tournant vers la gauche sa tète, qui 
est décorée d'une stéphané. Elle tient sa main droite 
à la hauteur desseins, et la gauche en avant du corps. 
Basse Éigypte. 

H. ObSB. 

Vtiaée Ripolémi n. ^ Acquit en «Sn. 

IM. — Vénus debout, nue; la téte ornée d'une stépha- 
né, et les oreilles de pendants; un collier décore sa 
poitrine ; elle tient les deux maIns élevées. Le pied 
droit est brisé. Basse £gypte. 

H. o,m. 

I Kapoléon III. -> Aoqmifl en IMS. 



ira. — Antre; one, chaussée de sandales, la tète ceinte 

d'une immense stéphané découpée à jours en pal- 
mettes. Ses bras et ses poignets sont ornés d'anneaux, 
et ses oreilles de pendants. Elle porte un grand collier, 
au centre duquel pend un croissant renversé an 
dessus d'un globe de verre bleu, surmontant un 
groupe composé d'un canope entre un Harpocrate et 
une Vénus. Le collier porte encore un buste deSéra- 
pis, et un buste (risis. Basse Égypte. 

B. SbSr. 

Masée Napoléon 111. — Acquis en 1853. 

— Autre. Ses pieds sont nus; sa tête est ceinte 
d'une grande stéphané à palmettes. Sa poitrine ornée 
d*on collier an centre duquel pend un buste d'Isis (?) 
La main droite est détruite par l'oijdalion. Basse 
Égyple. ^ 

Mule Napoléon m. Aeqnls en ISBB. 

illS. — Vénus debout, Têtue d'une tunique tslaire qui 
laisse le sein droit à découvert ; une draperie nouée 

par devant enveloppe la partie inférieure de son corps. 
La déesse incline légèrement la téte à droite, et élève 
' ses noains pour saisir des tresses de sa chevelure. La 
main gauche est brisée. (B. D.) 

H. 0,081. 

f fttt. — Antre. Tenant sa chevelure de la main droite, 
et retenant de la gauche un pan de ses vêtements. 

11. 
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159. — Vénus debout, la tète ceinte d'une stéphané, le 
bras gauche appuyé sur la tète d'un hennés de 
Priape, et touchant de la maio droite son talon, 
qu'elle tieDtélefé. 

Argent. H. 0,t39. 

Cette 6gurine est posée nv do petit chapiteau» el • 

servi de tête à une aiguille. 

Comp. aux tigures gravées dans les deux mémoires de 
E. Geriiard, Vébw dm Gm Ert, 1888, pl. it, n* 3, et 
VAtr Agttthodmum und Rùnm DmfJ9k9, pl. IT, n* 9. 

lo8. — Petite figure de Venus entièrement nue, la tête 
ceiote d'une atéphané. L'aYant-bras et les pieds 
manqae&l. 

Argent. B. 0.06. 
Maate Napoléon m. — Colleetlon Campus, lasa. 

tS(9. — Vénus debout, la partie inférieure de son corps 
est enveloppée d'une draperie; une double ebalnette 

se croise sur sa poitrine ; ses poignets sont ornés de 
bracelets; de la main droite, la déesse tient une 
longue mèche de ses ctieveux. La main gauche ra- 
menée vers la poitrine , tenait on miroir (?) qui est 
• brisé. Trouvée * Hillah. 

H. MM. 

MiMèe Nffwléott ni. — Donné par H. FoafHde en IttS. 
Cette figure, d'un style extrêmement barbare, est la 

dernière expression d'un type fréquemment reproduit en 
Orient. On a découvert en Syrie , et particulièrement à 
Beyrouth, un certain nombre de figures de bronze, repré- 
sentant Vénus et appartenant à toutes les époques de 
l'art. . 

1 80. -—Vénus très-grossièrement figurée, la main drwte 
élevée, la gauche sur la hanciie. Deux anneaux au 
sommet de la tète. Les pieds brisés. Rapportée de 

Mésopotamie. 

H. 0,0». 

Mu»ée Napoléon in. — Acquis en 1866. 

161. — Vénus debout, entièrement nue; sa tète est 
ceinte d'une stéphané ; de la main droite, elle étend 
autour de son sein une large zone dont elle tient l'ex- 
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Irrité rodléa. La miin geandie est potée sur le «de- 
van t du corps. 

Cette figurine est fixée sur une petite base qui se ter- 
mine par derrière en un annoau correspondant à un autre 
anneau placé sur le dos de la déesse. 

Ce brooze, comme ceux qui iont décrits bous les 
n" li et h\S, parait de travail gaulois, et a été employé 
à la décoration d'un trépied OU de quelque ustensile du 
même genre. (E. D.) 

H. 0,110. 

Trouvé par Grignon dans les fouilles du Châtelet, près 
Saint-Dizier, en 177^. (Cabinet Tersan, n > 116.J 

Gfivaad de la Vinc., ArU 9t métien des anc. reprét. 
par lu 1819, 109, «M. 

On connaît plusieurs figurines de bon style, repr(''sen- 
tant la déesse roulant une ceinture plate autour de son 
corps. Voy. Caylus, Ree. d'antiq,, t. VI, pl. lxxii, n"4 ; 
Bnmi d^Mrcol,, t. VI» pl. 17, n* 3, p. 65; GaU. di 
Pirmu$9 S 4, t. I, 27; imiai. delV inst. areh., 18bS, 
t. XIV, tav. d'a. F. Cf. momiaie de Doaûtien, au revers 

TBinrS FELIX. 

t6S. — Buste de Vénus, la tête ornée d'une stéphané. 
La partie inférieure de la poitrine est entourée d'un 
feuillage. (E. D.) 

H. 0,067. 

Trouvé par Grignon dans les fouilles du Chàtelet, près 

Saint-Dizier (1774). 

Cette figure parait avoir servi à décorer un trépied. 

163. — Téte de Vénus. La chevelure forme sur le fron 
deux rangs de boucles qui se réunissent eu nœud sur 
le devant de la tète. Le cou est décoré d'un collier. 

Cette tète creuse présente, en dessous, une ouverture 
quadrilatère qui se fermait au moyen d'une plaque glissant 
dans une coulisse (voir les n**' 202 et 305). (Ë. 

a. 0,4S. 

L. 0,58. 

164. — Vénus entièrement nue de face, relevant sa che- 
velure de la main droite, assise dans une coquille bi- 
valve, que soutiennent au-dessus des Qots deux 



as ■mroMMiii* 

oeotonres marins, ^(4uoK<mwpoi(Tzetzes, ad Lycvpkr. 

Cafn. 34.). De chaque côté, \m petit Ero8 ailé, df bout 
sur un dauphin, qu'il stimule à l'aide d'un fouet. Dans 
la mer paraissent quatre poissons, une sèche et une 
coquille. 

Le sajet de ce bas-relief d'argent parait une de ces 

compositions inspirées par les poésies d'Anacroon, poésies 
qui semblent avoir eu sur l'art grec une influence voisine 
de celle qu'ont exercée les œuvres d'Homère, d' Aristo- 
phane et d'Epichirme. Cf. l'ode xui , E!ç d(oxov Ifwm 

A?co5iTr,v. 

Ce bas-relief, dont plusieurs parties étaient plaquées d'or, 
décore une oreille de vase élégamment découpée. Trouvé 
en 1838 au Uen dit Boodonnean, près de Hontélimart et 
du château d'Alton (Drôme), pnni des leitee de solMtruG- 
tioDB antiques. 

Argent. L. 0.807. 
B. flkiOfe* 

Musée Napoléon III. — Acquis en 1850. 

16^. — Bas- relief exécuté au repoussé, et très-frag- 
menté. Vénus vêtue d'une tunique talaire, assise sur 
un rocher et écartant son voile de la main gauche. Près 
d'elle En», nu, debout, tenant son arc de la main 
gauche, dans rattitude d'un archer qui décoche une 
flèche. 

Les tètes manquent. — Trouvé à Tarqûioies. 

H. S,17. 

Musée Napoléon III. — Acqui:! en 18C2. 

Gravé dans les Monum. dûV inst, arckeol. di Romih 
1860, Uv. xLvii. 

i#6. — Vénus victrix debout , le buste orné de deux 
rangs de perles qui se croisent; le haut des bras en- 
touré d'un bracelet ; ses reins sont ceints d'une dra- 
perie dont une extrémité tombe jusqu'aux pieds. La 
déesse ramène sa main droite vers sa poitrine et pose 
kl gauche sur un bouclier ovale que soutient une co- 
lonnettc. Cette %ure est creuse et disposée eo 
applique. 

a. M«> 

Musée Napoléon III. — Donne par 1 iioipcreur, 1860. 
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flCV. — Vénus dflboofc, tournée à droite, le coude gauclie 
appuyé sur une colonne ; la tête est ceinte d'une sté- 
phané, et une légère draperie enveloppe la partie 
inférieure de son corps. La déesse porte, sur la inain 
droite étendue , un grand casque avec crista et tienl 
de la gauche une haste ; un bouclier ovale est appuyé 
contre la colonne. Un petit génii' nWâ agenouillé noue 
la ctiaussure de Vénus, tandis que deux autres génies 
iraient en soutenant aii-dessos de sa tète une cou- 
ronne de fleurs. Eres, debout sur une base, lui tend 
une couronne, et derrière elle un terme de l'riape 
ilhypliallique tirnt de la main droite un ci ras cl porte 
• un thyrse sur son épaule gauche. Médaillon tiavaillé 
au repoussé et doré. 

D. 0.096. 

Cf. la monnaie d'or de J. César restituée par Trajan ; 
Caylus, Nutnism. aurea e cm. rey., pi. i, u >(>; celle 
de Titus, pl. ili, n> 211 ; celle de Crispine, avec 
la légende vbnvs victrix, ibtd., pl. xxxii, w 654, et le 
denier d'areent de Faustine la jeune , légende tenebi 
TiCTRici ; Cohen, J)escr, hist. des monnaies rom, imp,, 
t. II, p. 586, n« 83. 

168. — Vénus la tète ceinte d'une stéphané, agenouillée 
sur un globe ; elle courbe la tète et ses ailes sont 
abaissées. Sa tunique, que recouvre un péplus, s'ou- 
vre à partir de la ceinture et laisse voir le devant du 
corps; de chaque main, elle soutient nu pan de ee 
vêtement. (£. D.) 

H. 9»m. 

Caylus possédait une figure presque entièrement sem- 
blable à celle-ci [Bec. d'ant., t. 111, pl. XLix, 2 et 3). 
Voy. la monnaie de Marium de Cypre, qui a pour type une 
femme ailée agenouillée, tenant un globe. {Hevue numis- 
matiquef 1860, p. 1, pl. i.) 

Le bronze de Caylus nous montre une femme age- 
nouillée non pas sur un globe, mais sur un piédouciie. Ces 
accessoires doivent doue être considérés comme apparte- 
nant an monument (probablement un tr^iied analogue à 
celui du Musée de TvviD) pour lequel les figurines ont été 
exécutées. 11 nous reste une Vénus dans une attitude «de 
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suppliaotet et qu'il Crat «omparer à la déesse réclamant 
Adoois, agenouillée aine pieds de Jupiter, telle que la 
représente le vase peint de la collection Santangelo, publié 
par M. Ph. Gargallo-tirimaldi. (Bull, areh, nop., 1859, 
I. VU, pl. 9.) 

169. — -Busle de Vénus, la poitrine en partie dccou- 
vorCe. — Applique. Trayail romain. 

Musée Napoléon 111. — Collection Uinpana, Itm, 

VÉNUS ET ÉROS. 



iVO. — Groupe. Vénus vêtue d'une tunique talaire et 
d'un péplus, la tôle ceinte d'une stépliané; tenant 
par le bras gauche le jeune £rus, entièrement uu, 
debout à sa gauche. 

GouronnemeDt de caudélabiey de style étrusque très- 
fio. 

Muié« NaiNMon lU. « GolleeUon Cmyaiui, isn. 



VÉNUS ET ADONIS. 

1*91.— Groupe. Véous et Adonis debout, les bras en- 
beés. Ils sont vêtus de tuniques constellées. Vénus 
pof te une coiffure ovordale. Travail étrusque ancien. 

Le bras droit de l'Adonis est brisé. Couronnement de 
candélabre. 

H. 0|WB. 

Mus^c Napol< on IIF. — Collection Campana, 1862. 
On peut attiiliuer à ce uroupe un c.iraclrre nuptial; 
mais il est à remarquer que la fenuue est de la uiènie taille 
'que rhomme placé à ses côtés , qu'en outre son ajuste* 
ment et sa pose sun( exactement ceux des Vénus décrites 
sous ïes n'" 119 et 120. Od sait d ailleurs que Vénus et 
Adonis sont (réquemueut représentés sur les miroirs 
étrusques. 
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vnm^- ÉROS. 

m. ~Ef08 tolant, ses deux bras sont étendus; ses 
cheveax, longs par derrière, sont retenus par une 

couronne. Une guirlande , posée sur son épaule 
gauche, passe obliquement sur le devant du corps. 
Les deux mains et le pied droit sont rompus. Figu- 
rine troutée à Spsite et rapportée pwll. de Siuley. 



Miuée Napoléon III. — Acquis en 1S51. 

Le style de cette précieuse figure est exactement celui 
de deux Eros de terre cuite découterto» dans la Cyré- 

naïque, par M. Valtier de Bourville, et que l'on trouvera 
décrits dans la Jtotic* éu Untt cuitêt du Muiét 

Mapoléon lit. 

1*98. — Autre, ailé, entièrement nu, marchant à 
gauche ; il détourne la tète ; son bras gauche est re- 
plié et la main s'approche de la chevelure. Le bras 
droit (dont la main est brisée) est abaissé. (E. D.) 

H. 0.078. 

On trouve des figures analogues à celles-ci dans les 
peintures d'Herculanum ; des petits génies marchant en 
détournant la téte et portant des instruments de musique. 
Pimr. ^EtwA. vol. I., TsT. 30 n* i, et Tav. 32 n» 1. 

194^. — Statue d'Bros, marchant, étendant en avant la 
main droite. Les yeux sont vides. Les cheveux sont 
disposés en natte sur le somm«t de la tète. 

H. <^W. 

Mutée Napoléon III. — Collection Campana. 1862. 
Cette figure est en marche comme celle du iMusée de 
Berlin qui a été trouvée à Xanteo (Ernst aus'mWeerth, 
DU BrwmStùtw von XontM, Berlin, 1860 ; Gerhard, 
Areh. Ztity 1860, pl. cnxiv); nuûsle mouvement des 
bras est tout à fait différent. 

l'it^. — Amour ailé, detmut, entièrement nu, dans l'at- 
titude d'un sphériste; ses poignets sont ornés de 
doubles bracelets. On pourrait y voir un génie du 
ceBte(E. D.) 

H. M«s. 



1 yC— Amour» dans Tattitode d'uo sphâiste. La jambe 
gauche et la main gauche sont brisées. ProTeoaDt 

des environs de Compiègne. 

Musée Napoléon Ul. — Acquis en 1863. 

177. — Buste (fragment d'une statue) de l'Amonr. La 
tôte est ceinte d'un diadème et les cheveux forment un 
nœud sur le cou. A cette figure parait appartenir le 
bras décrit phis loin , sons le n* 703. L'écrase- 
ment du métal empêche le rapprochement des parties 
fracturées, fiasse Egvpte. 

H. 0,3». 

■utoltapoMon Ui. — Ao(iuit «• «US. 

198. — Eros ailé, debout, entièrement nn, la main 
gauche posée sur la hanche. Rapporté de Mésopota- 
mie. Le pied gauche manque. Fragment d'une tige 
entre les deux épaules. 

H. ObSB. 

Mutée Napoléon tll. — Acquis en 1866. 

179. — Eros ailé, entièrement nu; ses cheveux sont 
noués au sommet de la téte en tutulus. Il étend le 
bras droit en avant et son pied droit pose sur une 
sphère. Dans les yeux, traces d'incrustations d'ar- 
gent. 

H. MM. 

180. — Eros mystique ailé ; il est chaussé et se tient 
sur le pied drait. Ses bras étendus exprtaient Téton- 
nement. Sur le torse, un double collier qui se 
croise, a été gravé au pointillé. 

H. 8«SI. 

IhnéeMapoléoii m. ' Aeqnis oiISBS. 

18a. — Eros aptère marchant, «n tournant la tète vers 
la gauche. Son bras droit est élevé et de la main 
gauche il tient une colombe (en partie détruite par 

l'oxydation^. 

B. 0,1418. 

Musée Napoléon lU. — AcqaùenlStâ. 

18S. — L'Amotir aptère entièrement nu, marchant sur 
une tige de plante qui se divise en deux. De la main 
gauche il tient, par 1 aile, une colombe prête à s'enro- 



i/àmtm — nos. 



48 



1er. LamatoMte MnpOfliJIi» ol^qoi 

fi. toUl«, 0.I8S. 

IM. — Eros aUé, entièreiHMrt nut Im étoodos; il 
tenait de la hmid droite un (flambeau ?) qui est 
brisé. La figure, qui se termine au milito des cuis- 
ses, sort d'un fleuron. 



Le prototype de cette figure est probablement rHcros 
sortant d'une (leur de lotus tel qu'il se voit sur diverses 
pierres gravées et notamment sur une monnaie alexan- 
drioe d'Aotonin le Pieux; représentation dérivée eile- 
nè n t ét la figore d'Honw «sis sur lé IsIim que nom 
montrent les peintures égyptiennes (Voy. Wilkinson, 
Mcmnwê of andm ffyiit* édit. de 1841, 2» série, 
t. 111, pl. 37 A. 

dette rapfdtentationd'HoiQft mis sur lelstus, a été 
iatiodiiite de bonne heure en Italie;. on la trouve dans 
une peinture d'Hercolamim : Jfusso JUrkomeo, t. IX, 
pl. 24. 

184. — Eros aptère, entièrement nu, debout sur une 
tige ; il lève le bras droit (Tavant-bras est cassé) le 
bras gauche tombe le long du corps. 

H. totale ojm. 

IMI. — Bros aptère debout, entièrement nu , coilTé du 
bonnet recourbé, chaussé de sandales. 11 tient de la 
main gauche une branche coupée, dont l'extrémité 
supérieure, terminée en fleuron, servait de support 
à 00 candélabre. 

H. «lis. 

Vdièe Napolteii III. — GoUecUon Gunpnn. tSSi. 
Tfn sa pose et son ajustement, cette ttatoe se rattache 

aux Attys et aux Harpocrate. Voir, plus loin , les n** 518 
et suivants. — Comparez la figure semblable conservée au 
Musée de Naples; Mus. Borbonico, t. VII, pl. 15, n" 2. 

— Eros ailé, coiffé d'un bonnet phrygien, les bras 
étendus, debout sur un tronc d'arbre (l'aile droite 
brisée). Fouilles de la Basse Egypte. 

H. toud«, Stsn. 

Maaée Napokon m. — Acquit en 18&S. 
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189. — Buste d'Eros aptère, la poitrine coayerte d'une 
chlamyde et coiffé d'uo bonnet pbrygieo. Poids de 
stotères. (£. D.) 
Gablnet Griwnd d« la Yineelle. 

H. 0,118. 

On pourrait peut-être voir dans ce bronze une image 
du jeune Iulus« exécutée à l'époque impériale, pour prendre 
plaoe, oomme un det anoètfes de la Jhmuê dt'otiM, dans 
la série des types adoptés pour les poids officiels. Eros 
tTait» du reste » autant de dioita qu'Iulus à cet honneur. 

m. — fin» ailé, coiffé d'un bonnet phrygien , Yétn 
d'une tuniqde courte. Il est posé sur le genou droit; 
sa main gauche s'appuie sur l'autre genou, qui est 
relevé; la droite est pendante. Le jeune dieu lève la 
téte. (£. D.) 
CaMiMt TerHoi, n* 134. 

H. 0,07. 

Il faut probablement rapprocher cet amour agenouillé 
de la Vénus suppliante décrite plus haut, sous le a" 168. 
Dans la peinture du Taae de la oollecliOD Amati (H. Brann, 
Bull. dtlC inst. arch., 1853, p. 161), aussi bicoque sur le 
vase Santangelo, £ros accompagne sa mère au pied du 
trône de Jupiter. 

189. — Eros ailé, lovant la t^tc vers le papillon qu'il 
tenait de la main droite (brisée); de la gauche il 
porte un flambeau renversé ( l'extrémité du pied 
est rompue;. Fouilles de la Basse Egypte. 

H. iifa. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 1853. 

t80. — Eros ailé, debout, tenant de la main droite un 
flambeau renversé, et portant un canard sur le bras 
gauche. Fouilles de la Basse Égypte. 
— .. - 

■niée Napoléon 111. — Acquis en 1868. 

191. — Eros ailé, corps penché en avant, saisit une 
oie; une draperie posée sur Tépaule du dieu tombe 
eo flottant et forme le fond du bas-relief. 

Cette figure du plus beau style grec et trafaillée au 



Digltized by Google 



L'AHOUft — tlOS. 



49 



repoussé, a aervi d'appUqoe; elle eet tooniée à gniclie. 

(£. D.) 

H. «»IIS. 

Une flgufe euctement eembleUe» tooniée è droite, cet- 

conservée au Musée Britannique et indiquée oomme ajiot 
été trouTée à Neples par H. J. ft. Steuart. 



— Buste d'Bros ailé, teotnt une oie par le cou et 
par l'aile. Ce groupe sert de médaillon d'attache à 
une anse de vase ornée à sa partie supérieure de deux 
têtes d'oie qui embrassaient le col du vase. 

H. d» lluo, M«* 
Uoe anse semblable déeoie un beau vaie décrit plm lolo, 
parmi les uatensUea. 

IM. — Amour aiié, assii, étendant le bias droit. Le 
noehe eet brisé. (B. D.) 

B. 0,0S8. 

194. — £ros ailé, assis, la Jambe gauche repliée, te- 
nant des deux mains une couronne qu'il pose sur sa 
téte. Biae droolairo antique. 

H. «kMT. 

tSft. — Eros ailé, vais, étendant le braa. Fonilka de la 
Basée Êgjpte. 

H. ojm. 

Moféellaiwlfon ID. — Aeqali «a laïa. 



t. — Buste d'Eres ailé, les cbeTeux noués an i 

met du front. Une guirlande passe sur sa poitrine au 

dessous de laquelle est une palmette ; l'aile droite est 

brisée. Applique. 

^ ■. s,a». 

IM. — Buste allé de l'Amour , une guirlande de feuil- 
lage passe sur sa poitrine ; la tôtc est surmontée d'un 
anneau qui est en partie brisé, ainsi que l'épaule 
gauche. Ce buste a servi d attache à une anse mobile. 



IM. — Buste ailé; une guiriande paaae aur sa poitrine; 
la léte eat surmontée d*un anneao. Attadie d'i 



H. 0,019. 
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199. — Eros debout, ailé, tenant de la maio droite 
élevée un lécytlius et de la gauche un oiseau. Cette 
Égare est appuyée eootra uo pilastre. 

H. 0,063. 

Inventaire des HamuKlÊ iê te conreniM» 3* partie» 

p. 257; n° 122. 

— Buste de l'Amour dont le bas est entouré 
d'une draperie; le mouvemeot des épaules indique 
que les Inîkt sent ittsfihée denièie le corps. 



Inventaire dêt Hâm om U 4s la ûow^nnê, 9* psrtie, 

p. 258, n° 140. 

V^oyez le groupe décrit ci-après sous le a** âÛ8. 

Ml* — Disque ayecmoulure focinsBt eadn. An nflieD 
une petite tâted'Eros. (E. D.) 

SOS. — Tète d'Ëros. Elle est creuse et présente ea 
desMNis ne ooTertare quadrOstère qni se {Bimalt an 
moyen d'une plaque glissant dios une ooulisse. (E. 
D.) Voir les n«- 163 et 305. 

H. 0,041. 

S08. — Masque d'Ëros ; ses cheveux bouclés encadrent 
son visage. Applique travaillée au repoussé. (£. D.) 

H. t^on. 

ê 

Z04k» £rûs ailé y enveloppé dans un chlanifdion , 
coiffâ d'un pileos, msrene en s*écUifrant â*ane km- 
tefoe qu'il porte de la main gauche tendue en avant, 
lîique d'attache d'une anse de irase. Basse Egypte. 

H. de ranse, 0,166. 



— Enfiult màle, debout , le cou orné d'une bulle ; 

il tient des deux mains une dra[)erie qui, à partir des 
hanches, tombe jusqu'aux pie(te, laissant toute la 
partie antérieure du corps à découvert. 



Gaylus, Bas. 4'«itff.» t. III, pl. 75, n* 8. Voyei 
B. GartMid, «t«r ds» Gin Em, 1860, taf* IV,n« S. 
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SM. — Hermaphrodite debout, avec uoe coiffure et des 
teioB de femme» relerant des deux mafan une draperie 
qui laisse à décon^ert toute la partie inférieure du 
corps. Trouvé pw If. Mariette dans les fouilles du 

Sérapéum. 

■. e4>. 

Miiaée MapoUoa Ul. — Witloii de IBM. 

SW« — Figure semblable à It ptéoédeuto, dont les cuisses 
sont entées dans un fleuron qui forme tige et se relie 
à un mascaroD. Ânse de vase. Fouilles de la Basse 
Egypte. 

H. 4e rame. ^sn. 

Musée Napoléon III. Acquis en 485il. 

— Hermaphrodite debout, les bras, les poignets et 
les jambes ornés d'armilles, les cheveux relevés et 
noués au sommet de la téle; il porte la maio ganehe 
à et. tMe et tient son talon de la main droite, en s'ap- 
puyant stir un cippe quadrilatère sur lequel est assis 
un amour ailé, les mains liées derrière le corps. La 
base carrée est antique. 

H. 0,0« 

Musée Napoléon III. — Cabinet Comarmond. — Acqui» en ISSt. 

On trouve ci-après , sous le n° 209, uoe figurine ithy- 
phailiaue avec les maint attachées derrière le corps ; on 
médaill on romain de Faustine la Jeune représente au re> 
vers, dont la légende est vrnvs , la «léesse debout, ayant 
à ses pieds un triton souillant dans uoe conque, et der- 
rière elli* un amour ailé, agenouillé, les mains liées der> 
rière le corps. Le Musée possède un marlwe célèbre repré- 
sentant la VÉNUS dite vulgaire, qui pose le pied sur un 
fœtus; près d'elle est un cippe quadrilatère supportant 
un amour de travail moderne auquel notre bronze permet- 
trait de tobttiUier un type plus eatct; Clarac, Mui. dê 
<cu/p(., pl. 1393, n** 341. — Groupe de la Vénus près de 
laquelle se croient un Hermaphrodite et un Eros ; Gerhard, 
Véber den Gott Eros, Herlin, 1850, pl. iv, n° 2. Il faut 
rapprocher cette représentation du type de la moenaie de 
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Faustioe la Jeune frappée à Amastris de Paphlagonie, 
Ccfal. AUUr i$ HaMteroehê^ pl. n" 13. 

S09. — Enfant vôtu d'une courte tunique à manches, les 
mains liées derri^e le corps, il est assis sur une 
apbère. (B. D.) 

H* ^no« 

SiH. ~ Km ailé, asab, loltaot ayec un aigle. 

■aié* RapoMoa ID* — GoDeetioiiGaaipna, iStt* 
C'est un couronoement de lampe, ainsi que le montre 
clairement le bronze du Musée de Naples publié dans le 
JTiif . Bwbofùco, t. IV, pl. 14. 

MERCURE - HERMÈa 



911. — Mercure debont, lea chevem pendant sur le 

cou, la \ète coifTée d'un pétasc ailé ; il porte une 
chlamyde qui couvre tout le devant du torse et dont 
les deui extrémités sont rejetées derrière le corps. 
La mabidfoile, ooTerle, est serrée contre la i)oitrine, 
la gauche soutient un long caducée reposant sur le 
disque orné d'un cordon de perles qui sert de base à 
la figure. Ce bronze a été découvert à Vulci. 

H. MU. 

■Éiéelfapolèoii m. — A«qBfi M IMS. 

SIS. — Mercure Cfiophore, debout, entièrement nu, 
ses cheveux, régulièrement bouclés autour du viSQge, 
tombent en tresses sur le dos; ses pieds reposent sur 
une palmette. De ses deux mains élevées le dieu sou- 
tient, au-dessus de sa tète, deux béliers couchés et 
fottfiiés enaena opposé. Cette figure sert de mancheà 

une palère {E. D. j 

* H. o,ai. 

D. de k patire, %H. 

SIS. — » Meieaie, entièremenl m, élerant la main 




H. tklflS. 
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F^snrefiiéè sur sa btw antique , décorée d*<»vet el de 
peries. Trouvée à la Fatterona. 

Yoir Bull. tiwl. areh., 1888^ p. 68; Mieali, ITmi. 
iHtd, iBkk, pl. xiT, 2. 

IM 4. — Hf ereuro aptère délicat, iocliDant la tête à droite ; 

il est entièrement nti Les yeux sont incrustés en ar- 
gent et le bout dos seins en cuivre rouge. Trois (ioi^ts 
de la main droite et les attributs symboliques mao- 
queot. Très-beau style grec. 

H. 0,91. 

ifie. it» «jûim. de la eouroMM, 2* partie, p. 262, q*> 85. 

jtitt. — Mercure debout, les jambes croisées, avec des 
ailes nouées au-dessus des chovilles, deux à chaque 
jambe (une brisée). La téte aptère, tournée à gauche, 
est cdnte d*une tige de plante. La roain gauche est 
relevée; la droite, pendante, tient un fragment de 
caducée. Piédoudie circulaire à moulures antique. 
(E.Dj. 

H. a,8«. 

Envoi (in roi de Naplcs Ferdinand IV au Premier Goosnl, ét INS. 

Brmxi d'Ercolano, 1. 11, tab. xxxv. 

MS» — Mercuro aplèro assis , le bras droit posé sur le 

ppnou ; une légère chiamyde, attachée sur son épaule 
droite, s'em'oule autour du bras gauche. Les yeux 
sont iDcnJStés d'argent. La main gauche est brisée. 

H. s»»- 

Musée Napoléon III. — Acquis en 4863. 

•17. — Mercure aptère entièrement nu, debout; la 
bourse et le caducée manquent. Trouvé par Grignoii 
dana les fouilles du Chfttelet, près 8aint-Diaer, eu 

m*. 

H. 0,089. 

SI 8. — Mercure aptère entièrement nu, debout, por- 
tant sur la maio droite une bourse. 

H. S,4S. 

4^19. — Mercure entièrement nu, debout; de ses che- 
veux bouclés sortent deux petites ailes ; il porte sur 
Il main droite étendue une bourse ; la gauche tenait 

4 
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un CMhieée qoi manque. Les yeux sont incnntéi en 

aiigent. 

H. 0,178. 

iêt ikm. dêla eourmm§t S* partie, p. 253» n° 88. 
9ZO, — Autre dans la même attitude. (£ . D . ) 

H. 04M. 

Cette fîgurioe pourrait être celle qui fut trouvée en 
creusant les fondations du Palais du Luxembourg» au 

commencement du xvii" siècle. 

Voir la gravure de Léonard Gautier, insérée dans les 
poésies de Jacques Favereau, 1 613 ; et BuU, de la Société 
tmp. dêtAntiq. 4ê Ftamtê^ 18S0, p. 105 et li7. 

. — Mercure deiiout; des ailes (actuellement brisées) 
aortaient de sa chevelure, courte et disposée comme 
celle des premiers Césars. Une chiamyde, posée sur 
son épanle gauche, retombe sur le bras. Le bras 
droit , la jambe droite et le pied gauche manquent. 
(E. D. 1 

H. MM* 

— Autre dans la m£iiie attitude. Les deux jambes 
font hnsées (E.D.) 

H. o,on. 

Trouvé à ChAlcm-sur-Saône, dans les démolitions de 
la citadelle. Uaété publié par Grivaud de laVincelle, 
Usa. àê mm, ««Kg., 1. 11, pl. xrui, n* 3. 

Sn.~ Mercure sans pélase, tenant, sur le biaagiuche, 

un caducée. Sa téte est surmontée du syndîole d*o- 
rigine égyptienne. Le bras droit et les deux jambes 

manquent. 



Musée Napoléon III. — Col1«clion Cam|Nuia,186S. 

Le pschent, ou double couronne de la Haute et do la 
Basse Egypte, a été imité par les Romains, et quelque- 
fois tellement altéré dans ses formes, (pi'il est réduit à 
une sorte de feuille en cornet comme celle de l'arum. Voir 
l'hermès décrit ci-après, sous le n" 239 , et le bronze du 
Musée de Naples publié dans le MutêoUorbomcot t. Xlll, 
pl. LT, n** % 
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M4. Mevenre aptère, debout, efitièrementmi; ses 

cheveux, noués au sommet de la t6tc, sont disposés 
en forme d'ailes. La main droite est brisée. La main 
ganclie, étendue, reposait sur un caducée qui man- 
que. 

Cette 0giiriiie est foée sur une base carrée, antique, 
oniée de ciselures, et sur la face antorlourc de laquelle on 
lit en caractères pointés : MERCVUlVS. Trouvé i>ar (iri- 
gnon, dans les fouilles du Ghàtelet, près âaiul- Dizier, 

im. (E. D. ) 

H. totale, 0,176. 

Grivaud de la Vinc, Arts tt métieri itt «•€. rtfrés, 

par Us monuni , 1819, pl. 81, n" 1. 

ftZ^ — Mercure debout, tournant le visage vers la 
gauche; sachlsBna, pos^e sur l'épaule gauche, s'en- 
roule autour du bras ; de la main droite, abaissée, il 
tient une bourse (en partie brisée) ; de la gaudie il 
porte un grand caduc(^;aiîi pieds du dieo, un bélier, 
une tortue et un cotj. 

Cette figure, fixée sur uno base munie de bélières, forme 
le cuurooneaient d'iui trépied (K. ]).) 

H. «lias. 

9M. Mercure debout, entlèrenient nu, coiflé d'un 
pétase ailé. L'arant-bras droit est rompu. La main 

gauche étendue, ouverte, la paume en dessous, re- 
posait sur un caducée qui mauque. 

H. «Mae. 

/fie. iti Ham. d» la eonroMM, 2" part, p. 956, n" 108. 

— Mercure debout, coilTé d'un pétase allé, portant 
une chiamyde attachée sur l'épaule droite, ses pieds 

sont nus et ses jambes mu'^ies de quatre ailes ; de la 
main droite î! porte une longue bourse ; la gauche 
tenait un caducée qui manque. L'aile droite du pé- 
tase est caaiée. 

H. o,in> 

Inv. du diam. de la eounmt, 5t' part., p. 256, n" 1 15. 

— Mercure debout, coilTé d'un pétase ailé. Sa 
cblimyde, attachée sur l'épaule droite, couvre 



Il 
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l'épaule et le bras gauches ; de la main droite il tient 
une bonne. (B D.) 

H. Mil< 

WWB. — Mercure debout, vétii d'un chlamydion, coiffé 
d'un pétnse aptère ; tenant de la main droite uno 
bourse et de la gauclie un caducée moderne. 

B. 

Miuée NapoUon III. — Collection Campana» IMS. 

S80. — Mercure debout, coiffé d'un pétase nilé, par- 
semé de pe'its cercles gravés en creux. Une lé^^èrc 
draperie posée sur l'épaule gauche retombe sur le 
bras. Ses pieds sont chaussés de sandales et munis 
de quatre ailes. De la main droite il porte une grande 
bourse. La main gauche tenait un caducée qui manque. 
(Ë. D.) 

H. «,137. 

S31. — Mercure debout, la téte ceinte d'une couronne 
de laurier, dont les bandelettes retombent sur les 
épaules , et coiiTé d'un pétase ailé. Une chlamyde 
couvre l'épaule et le bras gauches. Do la main droite 
il porte une très-grande bourse ; sa cliaussure, munie 
d'ailes, laine à déceoYert les doigts des pieds. La 
main gauche, étendue, tenait un caducée qui manque 
(E. D.) 

U. 0,129. 

Cette précieuse figure, trouvée à Bordeaux, a frit partie 

du cabinet de M. de Caiia; elle a été gravée dans Grivaud 
de la Vincelle, Rec. demonum. ant., t. Il, pl. xix, n" 3. 
On peut, avec beaueoii[) lie viaiseinlilanee, la considérer 
comme un portrait de l'empereur Auguste en Mercure. 

%39, — Mercure debout, la tôte couverte d'un pétase 
ailé. Il porte une petite draperie sur l'épaule gauche, 
et tient de la main droite une bourse. 

H. €^10. 

Muaée Napoléon 111. — CoUecUon Catnpana, IMâ. 

— Mercure debout, coiffé d'un pélase ailé; sa 
chlamyde posée sur l'épaule gauche. De la main 
droite il tient une bourse. fB. D.) 

B. «.las. 
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— Très-petite figure de Mercure, coiffé du pétas 
ailé , tenant de la main droite une bourse, et de la 
gauche un caducée. La partie inférieure d» cette fi- 
gurine est tnTenée pir deux bcochet ternioéet par 
des anneiiiz. 

H. 0^07. 

imée RipoléoB m. -» GoII««tloii Gmpui» f M. 

ItW^. — Mercure debout; sa chiamyde» attachée sor 
l'épule droite, est rele?ée sur le bras gaoehe ; de la 
main droite il porte une bourse. 

H. 0,S74. 

1«9, iêi Htm. dêla ctmime, 2' part., p. 255, 119. 

— Mercure entièrement nu, debout, tenant de la 
main droite une longue bourse. De grandes ailes sor- 
tent de sa chevelure; il portait sur le bras gauche un 
caducée qui manque (B. D.) 

a. M4S. 

WV. — Antre, dans la même attitude; il a le tisage 

tourné à gauche ; de grandes ailes sortent de sa die- 
velure. Les yeux sont incrustés en argent. 
Cette figure a été, dife-on, trouvée en France ; mais le 
Ueu de la déoouferte n*a point été préclBé. 

H. 9jm. 

Acquis «m 18W. 

XSH. — Mercure debout, coiffé «l'un pétase ailé; sa 
chlamydc est enroulée autour du son bras gauclie. De 
la main droite il porte une bourse. (E. D.J 

0*199. 

SS9.—- Hermès. Gaine surmontée d'un buste de Mer- 
cure; de ses cbereux sortent deux ailes entre les- 
quelles s'élève un pschent. La tête est ceinte d'un 
diadème dont les bandelettes retombent sur les 
épaules. Ses bras sont remplacés par des tenons 
quadrilatères. (E.D.) 

H. 0.235. 

Le symbole que cet liermès porte sur la tète est une 
imitation très-altéree du pscii4nt égyptien tel qu'on le 
trouve sur la tète d'un Horus romain publié par Cuper 
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(Bmrpoerates, page 15^). Voyez plus loin les Ugan» 
d'Harpocrate, n°' 521 et suivants. M. Ed. de la Grange, 
membre de l'Iostttut , a rapporté de Rome une liguniie 
de Mercure dont la tôte est sunnontée d*un appendice qai 
nous parait être une imitation de la double plume que le 
dieu égyptien Nopliré-Atmou porte sur la tête. Ce ni^me 
symbole existe daus la coilTure d'un autre Mercure décrit 
dans le Catalogué ds Grivaud d9 la VinciU»t n° 107* Veir 
encore Mm$, Arigmii, Trévise, 1745, t. III, pl. 56. 

S40. — Situle en forme de buste de Mercure, avec un 
pschent dégénéré entre deux ailes. Les yeux sont 
incrtutéfl en argent et les lèvres en cuivre ronge. 
La partie supérieure de la tète s'ouvre au moyen 
d'une charnière placée sur la nuque. Deux bélières 
latérales servaient d'attache à une au&e mobile qui 
manque. Basse Égypte. 

H. «^IS. 

■usée Napoléon lU. — Acquis en 1852. 

S4f. — Autre. La tète est ceinte d'une bandelette ; le 
psdiont est brisé, les yeux sont incrustes en arirent, et 
les lèvres, ainsi que le bout des seins, en cuivre 
rouge. L*anse manque. Basse Egypte. 

H» 9Mm 

■nsée Napoléra Ul. ^ Ae^Oà «n tm. 

Double tête de Mercure; les visages, adossés à la 
manière des Janus, so-it entourés de cheveux crépus. 
Les deux têtes sont couvertes par le même pétase 
muni de quatre ailes (brisées). Les yeux sont incrus- 
lés en argent. 

H. 0,07. 

Inv. des diam, de la couronne, 2* part., p. 258, q° 137. 

— Portion d'une figure do Mercure. Pras gauche 
avec chlamyde portant un caducée ailé dont la partie 
supérieure est brisée. Pièce en applique fondue à 
part. Basse Egypte. 

Musée Napoléon lU. — Acquis en 185i. 

Voy. nev. arcMol,, 1866, p. 1%9. 
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MCRCCBE — HERMÈS. NKPTONS — P08IDON. M 



1(44. — Patère profonde à manche plat, décoré de r«- 
lielÎB représentant an bélier, une méta, un calathua 
rempli de grains, une tétt; de cbèvrei une bourse et 
une toitofi. Liolérieur eit «igenlé. 



. . L. MIT. 

▲eqois en 1845. 

Cet ustensile se rattache, par les symboles qu'il porte, 
au culte de Mercure ; il se trouve d'ailleurs étroitement 
lié à celui qui est décrit sous le numéro suivant, et avec 
leqpdUaétérecueillL 

S4tt. — Autre. Sur le mauche sont figurés, en relief, 
les attributs de Mercure, la cbèvre, te caliihus. le 
caducée, la torloe, te pétÎMe et te bonite. L'intérieur 
est argenté. 

B. 0,066. 
L. MIS. 

Acquis en 1S4S. 

946. — Caducée dont les branches sont terminées par 

des tètes de bélier. 

H SCBB 

Notée Napoléon m. — Ckilktik» davana, 1861. 

M7 . — Partie supérieure d'un caducée; deux serpente 
enlacés, avec wes. 

H. 0,868. 

NCPTUNE - P06I0ON. 

Z^H, — Neptune barbu, debout, le pied droit posé sur 
un radier. Un pépluSf-enroiilé autour du bras gauche, 

passe derrière le corps, et se trouve arrêté sur te 

genou droit par la main droite, qui tient en même 
temps un dauphin. Les cheveux sont longs, et ont 
un aspect aquatiq^ttc. 



Z49m —Neptune entièrement nu, débout, la main droite 

posée sur le genou ; le bras gauche, qui est rompu, 
s'appuyait sur une tiaste. Les deux jambes sont 
brisées. 



M MYTHOLOGIE. 

JKKO. — Bélier agenouillé sur lequel est couchée la 
nymphe Théopliané, ûUe de Risalte, à demi-vêlue ; 
les dieveia léimis ni eomiiiet de la IMe. 

H. 9jm» 

Muiée NipoMoa 10. — Donné par la flénénl tartrand, im. 

Cette figurine, de travail étrusque, a été trouvée pendant 
le siège de Rome dans une tranchée iaite par les soldats 
français. 

Au sujet de la métamorphose de Neptune en bélier, 
voir Hygin, fab. i et cuxxrin ; Cf. taofka, Arehcnlo^ 

gische Zeitung, 1845, p. 37, et pl. xXTli; Gerhard, Ar- 
ehœol. Zett., 1850, p. 158, etpl xv, ii° 7. Peut-être faut-il 
comparer la monnaie d'Alopéconesus de Chersonnese, Cat, 
AUitr d$ Bautênehe, pl. iv, n" 1, qui peut r^pr^nter 
Hellé traversant l'Hellespont. M. Gerhard a publié aussi 
une Vénusassise sur un bélier, Arch. Zeit, 1863, p. 304, 
et pl. CLXTi, n° iii-. Voy. encore la figurine gravée dans 
Caylus, ilee. d'ant., t. III, pl. 55, n" 1. 

SKI. — Masque de Glancus. Sa barbe et sos sourcils 
sont formés par des algues^deux nageoires sortent de 
tes cbeYenx. Des têtes de dtnphiiit oceiipent la place 
des oreilles. Les yens de cette figure sont incrustés 
t n argent. (£• D.) 

H. 0,M2. 

— Scylla de face : de sa ceinture, deux chiens sVlan- 
cent. Le corps de la déesse est terminé par deux 
dragons marins. Klle élèfve la main droite près de sa 
tète, et sa main gauche est armée d'un aviron. La 
partie iiif<Ticure de cette figure est entée dans un 
fleuron composé de feuilles d'acanthe. 

H. totale, 0^198. 

Ce bas-re lief, décoopé à jour, a servi de manche à un 
miroir. (£. D.) 

R. 0,093. 

98(3. — Triton tourné à droite; son visage est imbrrbe ; 
il incline la tête à gauche ; sou corps est uiuia de 
deux nageoires. 11 lève le bras gauche, et parait avoir 
fait iiartie d'un groupe analogue à celui qui eat figuré 
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en bag- relief sur l'anse d'aiig^l décrite plus haut sous 
le n* iOk. (£. D.) 

MM* — Hippocampe; figure Ma-miiiceen forme de 
lame découpée. (B. D.) 

L. 0,133. 

MUS. — Hippocampe, tourné à droite. Cotte Ggure, qui 
porte (les traces d'argeoture, a servi de plaque à uoe 
fibule. (K. D.) 

i. 9jm> 

•M. — Lioo marin dont la partie postérieure se ter- 
mine en queue de poiaaoo. (S. D.J 

H. O.0M. 

THÉTI8. 

9^9. — Préféricuie en forme de tète de femme dont les 
cheveux nattés sont noués au sommet de la téte. 
Elle porte un collier et des pendants d*oreille, un 
diadème et deux petites ailei. 

H. OblO. 

Muée NupoMon NI. — GoUeelion Campana, IHS. 

Voy . le vase publié par Tisdibein , aneient voicsy Naples, 
1795, t. 111, pl. A, et comparez à la Ggure peinte sur un 
vase du Musée de Naples, représentant la lutte avec l'élée, 
cl expliqué par J. de Witte, Ann. deW inst. arch.^ 1832, 
t. IV, p. 90, monum. pl. 87 ; le même auteur, Cat. 
Beugnot, 1840, n" 361 ; bronze dans lequel Gori a vu une 
tète de Proeerpine, Mus. etrusc,, 1737, 1. 1, pl. 80. 

CÉRÈS - DÉMÉTER. 

MR. — Gérés debout, vêtue d'une tunique talaire et 

d'un long voile qui pose sur le modius, dont la tête 
de la déesse est surmontée, s'enroule autour du corps 
et passe sur l'épaule gauche. De la main -droite, elle 
tient une torche. L'avant^bras gauche manque. Trou- 
vée dans la Basse Êgypte. 

B. (MM. 

■Mte ItapoMon m. Acqols «B usa. 
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M9. — ÂQlre aembiabto. Màne prarauMe. 



H. 0,138. 



— Cérès debout, la tète ceinte d'une stéphané, 
tenant une patère de la maio droite, et des épis de la 
gwielie. 

H. 

Napoléon III. — Conection Catnpana, 1M9. 



Ml. — Figure de Cérès debout, vêtue d'une tunique 
talaire et d'un péplus, exécutée au repoussé : les 
deu bras, fondus eo pleio, sont rapportés dans les 
manches. Posée sur une base circulaire antique* Le 
tout d'aigeot. Trouvé entre Amrit et Tortose. 

Argent. — B. 0,084. 
Mut^o lUuoléon m. — Domè par IL Binniiiafll-aallInHne Kef 

en 1800. 

— Buste de Cérès tutulée, la tête ornée d'une sté- 
phané; à sa droite, un flambeau eo forme de fais» 
Applique. D.l 

H. e^. 
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— Bacchus enfant assis, la jambe gauche repliée. 
La tète est ceinte d'une couronne de corymbes 
nouée par des bandelettes qui retombent sur la poi- 
trine. Le jeune dieu élève les bras. Le pied droîl, 
fannt-bras droit une grande partie du brss 
gauche manquent. 

H. 0,076. 

1664. — Autre. — Couronné de lierre avec corymbes. 
Les pieds rapprochés, tes bras élevée. Basse Egypte. 

H. o,«. 

Musée Napoléon III. — Acquis eu 18âi. 

— Bacchus debout, entièrement nu, détournant 
la tète à gauche. Sur son front passe un diadème qui 
se cache dans ses cheveux ceints d'une couronne de 
lierre aTeecorfinbes; de loQgu«s boneiat de cheveux 
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descendent sur ses épaules Le bits gmdie nuque. 
Trouvé dans la iiaase £gYpte. 

H. tfiU, 

■talée HÉpoMon IH. — A«4pli en lOi. 

S#S. — Le dieu nu, deb<nit, tournant la tète à droite, 
a le front ceint d'un diadème et la tête couronnée de 
lierre; de longues mèches de cheveux tombent sur 
ses épaules et ses pieds sont chaussés de cothurnes. 
Une légère chiamyde s'enroule autour de son bras 
gaiiche, qui a été fondu h part et soudé en applique. 
(Le bras droit manque.) Cette Cgnre, trouvée dans 
la fiasse Egypte, est fixée sur une base circulaire an- 
thiue. 

■• lotaM^ t,ais, 

Mu8é« Napoléon III. — Acquis en 1883. 

Voy. ilsv. mtkM., 1866, p. 149. 

Z^l. — Groupe. Bacchus nu, debout, la Jambe gauche 
pliée et croisée sur la droite, la tèle ornée d'une 

couronne de pampre. Le dieu pose sa main gauche 
sur les épaules d un petit satyre cornu et capripède 
qui lui présente une grappe de raisin. Base oblongue 
antique décorée à la partie supérieure d'un feston 
pointlDé. Trouvé près de Bêle, sur l'emplacement 
û^Augusta Rauraeorum. Gravé dans l'ouvrage de 
Panofka, intitulé : Antiquu du coèisMl FourteUéip 
pl. XIX, décrit p. 101. 
Cabinet Pourtalès. 

H. 0,115. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 1865. 

— Tète de Bacchus diadêmce, décorant l'anse 
d'une lampe à un bec. Au dessous de la tète est une 
pabnelte. Le dessous du pied de la lampe est orné 
de ceroles concentriques. (B. D.) 

U. 0,43«. 

L. o,m. 
Long, o.aao. 

SttO. — Masque de Bacchus. L( s cheveux relevés en 
larges mèches et ornés sur le devant de deux fleurs. 
Les yeux sont incrustés en argent. (£. D.) 

H. 0,035. 
L. 0.037. 



M 
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— Masque de Bacchus couronné de lierre; ses 
cheveux, disposés eo longues spirales, encadrent son 
visage. (E. D.) 

Ml. — Autre. — Ses cbereux MDt noués aa dessus 
du front. (B. D.) 

H. 0,033. 

— Tèle de Bacchus de face ; les cheveux retombent 
le long du cou. Ce bronze en applique est surmonté 
de deux bélières fixes, et serrait d'attache à une 
double anse de Tase. (£. D.) 

il«4yOtt« 

V9B, — Gi'nie de Bacchus, jeune, debout» touné à 
gauche, retournant sa tôto ceinte d'une couronne de 
lierre qu'il tient de la main gauche. La main droite 
soutient un pan de la chlamyde qui est attachée par 
une fibule sur la poitrine du personnage, et qui 
tombe en flottant derrière le corps. Aux pieds du 
génie, une panthère couchée et levant la tète. Cette 
^ure est ithypbailitiue. Le bronze a servi d'applique. 
(E. D.) 

^ ' H. MU. 

— Buste d'Ariadne couronné de pampres avec des 

lêmnisques qui retombent sur les soins. Ce buste 
anté dans un ilcuron est placé sur une petite base 
quadrilatère creuse. A la partie postérieure est fixé 
un tenon. Pièce de couronnement d'un trépied. 

B. 0^06. 

— Saène vieux et dutuve; ses oiellles sont tom- 
bantes ; sa barbe longue est disposée < n vrilles ; une 
légère chlamyde, passée sur ses épaules, s'enroule 
autour de ses bras. Sa main droite est abaissée ; de la 
gauche il soutenait un vase ou une outre sur son 
dos. 

H. 0,157. 

Jnv. des diam. de la co\ironne, 2' part. p. 251, n*» 60. 
Quoique presque entièrement dépouillée de sa patine 
par 1 acUon d'addes, celte figure conserre encove ^tnliiues 
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iémoku dftMm antiqaité; éne offre beuieoap d*aiii1ogie 

pour le style et l'état avec la grande ùgam du mémo 
pirrsoDnage, qui a longtemps fait partie de la colIcctioD 
d'antiques de M. le baron Roger et qui appartient aujour- 
d'hui à M. Belessert. Eo eumioant le dos du.Silène du 
LouTre, on recoonalt qu'il a très-certainement supporté 
un candélabre, comme celui qui a été trouvé à Herculanum 
et qui existe au Musée de Naples. — Voy. Mus, Borbon,^ 
vol. vu, tav. 30. 

996. — Buste de Silène couronné de lierre; une peau 
de chèvre passe sur sa poitrine, et les bandelettes de 
la eouTODDe retombeot sur ses éfimles. 

Ifieut. H. ObMT. 

MiJSf'»' Napoléon III. — Acquis en 1852. 

%'7'9. — Buste de Silène chauve et barbu, la tèle ceinte 
d'une couronne de lierre a?ec corymbe». Une manche 
couvre sou bras droit qui tient une coupe ; l'épaule 
gauche est couverte par une draperie. La manche est 
ornée de fiùU incrustés en argent. (£. D.) 

H. 0,130. 

Ce beau bronze a été trouvé à Lyon dans la mpntagne 
de Saint-Sébastien, derrière le séminaiie de Saint-lrénée. 
La maio droite et la coupe ont été restitués par M. Morioe, 

sculpteur. • 

On trouve la gravure de ce monument dans Grivaud de 
la Vincelle, liée, de mon . an/ , t. Il, pl. i, n** 1. — Cf. le 
buste de Silène tenant un canthare; médaillon peint à 
Herculanum; Pt'tt. d'JBreel., t. IV, tav. 15, p. 75. 

SIS. — Buste de Silène (à mi-corps) barbu, la tète 
inclinée à droite, tenant de la main gauche, suspendu 
par un pied, un petit satyre capripède. L'avant-bras 
droit manque. Sur le dos est fixée ime palmette 
servant d'attache à une tige (brisée). Cette figure, 
dont la partie infârleure est arrondie, a fait partie 
d'un candélabre. Basse-Egypte. 

H. 0,918. 

Mitto llipoMm m. — Aequb m ISBS. 

M 

• » Buste de Silène couronné de lierre. Applique. 
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Voir pour l'emploi des bostef de cette toite» le gund 
még/s décrit plus loin. 

Maié6Hip«léMm.-GollMtknCiiivtta,lin. ■* ^>*>* 

MO. — Silène enttèrement nu, debout, couronné de 
oorymbee, tmant un pedum sur le bras gauche et 
s'appuyant sur lY'paule d'un Mtfie capripède, ithy- 
phallique. D.) 

B. o,ero. 

S81 . — Satyre barbu, entièrement velu, ithyphallique, 
imni d'une longue queue ; aes cheveux tombent car- 
rément sur le dos; il tient sel deux imlns ouTertes 
prèede son visage. (£. D.) 

H. <MN». 

L'attitude de ce satyre, et la pote de ses mains, rappel- 
lent le cynocéphale égyptien. 

ZSZ. — Satyre barbu, muoi de grandes oreilles; il est 
entièrement nu et egenouillé; tes cheveux, SOTrés 

par un lien, tombent sur son dos ; il pose sa main 

droite sur sa tète et la gauche sur sa cuisse. Une par- 
tie de la jambe droite et le pied gauche sont rompus. 
(B. D.) 

H. 9jm, 

Cabiucl Griviuul de l i Viucnlle. 



— Satyre barbu, ithyphallique, dansant et tenant 
une petite coupe de la main droite; la gauche est 
posée sur la hanche. Il a des oreilles de chèvre ci ses 
chf>veux sont retenus par un lien. 

Cette figure, d'ancien style, est fixée sur une base an- 
tique circulaire, ornée d'oves et d'un cordon de perles. 
Elle a servi de couronnement à un candélabre. Trouvée à 

Vulci 

H. lolal«, «41. 

Mxiivc Napoléon 111. — Acquis en IWO. 

. — Satyro barliu, avec des oreilles pointues et une 
queue de chèvre ; sa tète est ceinte d'une couronne 
de feuillage. 11 élève sa main gauche au-dessus de sa 
tète qui est penchée en arrière. L'mdex de sa naîB 
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droite est pané dans l'aiiie d'i 

son bras. 

Ce bronze est fixé sur le cbapitetu d'une petite coloo- 
nette. 

Musée ffapolénn III. — Acquis en 1H58. 



». — Satyre ithyphalliqne marchant les deux mains 
étendues ; il est barbu et a des oreilles de chèvre. 

Cette figurine, montée sur une petite base antique, a 
senri à h déooMtioD d*iiiM ciste oa d'un Mbès. TMvail 
ëtrusque ancien. 

Matée Hapoléon ID. ' Aeqvto «■ nos. 

SM. — Satyre barim avae oraflles poiotoes et queue 
de cheval. Il joue de la double fUte. 
Petite base antique. Apporté d'Italie ayec la figure qui 
précède. ^ 

mué9 Ifapoléim m. * Aflqaltcn IIM. 



r. — Silène chauve et barbu, marchant à grands pas 

vers la droite, en détournant la tête. Il est vôtu d'une 
courte tunique qui laisse tout le sein droit à décou- 
vert et porte sur Tépaule gauche une nébride. Ses 
pieds sont chaussés de bottines dont les tiges divisées 
en trois parties sont rabattues. De la main gauche il 
tient un fedum ; la main droite étendue parait attirer 
avec ellurt un obiet actuellement perdu. 

H. o,i«. 

Le mouvement de cette figure indique qu'elle faisait 
partie d'un groupe; probablenient le Silène entraînait un 
bouc ou une chèvre. Voyez les bacchants portant l'un un 
pcdum et l'autre un thyrse et traînant des animaux de 
cette eapèee, dans une peiotme d*Herculanum. 

Pin. d^EnU,, L IV, tâT. 45, p. 221. 

. — Silène cbanve et barbu, les reins entourés d'une 
nébride, le genou gauche posé sur le corps d'une 
chèvre renvcmée, qu'il saisit par les cornes. (E. D.) 

H. 0,0I«. 

L. a^ 



M 
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leuhe faune debout, couronné de feuillage; 
il a les oreilles pointues et sur son front se voient 
deux petites cornes. Les extrémités d'une nébride se 
nouent sur m poitrine. It ee eoulèf e sur la pointe ée» 
pieds et la position de ses mains indique quMl tenait 
one double flûte. Trouvé data ia Basse £g)'pte. 

B. 0,30. 

HiMée Mapolèott lU. — Aeqali m IW. 

MO. — Jeune aityre capripède eomu arec des oreilles 
de cbftrre. 11 lève la main droite étendue à la hauteur 

de son visage et soutient de la main gauche une outre 
posée sur ses épaules. Les yeux sont incrustés en 
argent. 

H. «.lie. 

/fi«. du dkm. dé la soitrwiii*, S* partie, p. 256, n* 117. 

3C01 . — Jeune satyre avec oreilles de chèvre et cornes 
niisssntes; une très-petite nébride nouée sur l'é|)aule 
droite lui couvre la poitrine. De la main droite il 

tient un pediuii ; ia gauche soutient par l'une des 
anses un grand cratère posé sur l'épuuie droite; les 
yeux et des ornements de la nébride sont incrustés en 
argent. (E. D.) 

II. 0,t09 

Cette intéressante Ggure, trouvée à Camon, près Amiens, 
a été gravée dans l'ouvrage de Grivaud de la Vinoelle. 

Bee. de monvni. ont., t. Il, \)\. xvi, n* h. 

— Danse use coilîée d'une couronne de lierre avec 
corymbes. Elle a les pieds una et est Nètue d'une 
longue tunique sans manciies que recouvre un court 
péplus entouré d'une ceinture. De la main gauche 
elle tient un tympanum; ses bras et ses poignets 
sont ornés de bracelets. Trouvée dans la Basse 
Egypte. 

H. ojw. 

MMée Napoléon III. — Acquis en ISBS. 

L'ajustement de cette figure rappelle celui de la Thalle 
du Vaticau (Mut, P, CUm*, 1 1, pl. xtiii), et jusfifie la 
restauration, de ce marbre auquel oo a donné pour attribut 
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110 tympiDiiai en te finidiiit sur quelques vestiges (Tuo 
objet dreulaire. 

S98. — Autre, vêtue de même ; sai» boucles de ebeveux 
lombuit sur le ooo, mais ayant uo nœud an sommet 
de la téte. Le bras droit est pendant. Même prove- 
nance. 

0,393. 

Muée NapoMoii Ul. — Acquis m 18M. 

S94. — Bacchante debout, chaussée de bottines, cou- 
ronnée de lierre, le bras droit sur b tête. Une né- 
bride s'enrotile autour de la partie 8iq»érieare de son 
corps. (E.D.) 



SOK. — Situle en forme du buste de jeune faune, la poi- 
trine en partie coaverte par one nébride qnl fl*attache 
sur l'épaule gauche. Le couvercle manque. (E.D.) 

H. «.m. 

996. — Situle; autre buste. Au-dessus des oreilles re- 
tombent deux paluR'ttes, dont rtine est surmontée 
d'un anneau. Une des attaches de Tanse mobile 
manque ainsi que le couvercle. Basse-Egypte. 



Muée NepoléOD m. — Acqnia en ISSi. 

MV. — Situle; autre buste. La tête est couronnée de 
pampres. Deux anneaux pour Tanse qui manque. 



MoeéeNepoMon m. — Acquis eo 1S8B. 

S9S. — Tète de jeune satyre I oreHIes de bouc. A son 

cou se voient des glandes , comme celles des animaux 
de Tespèce caprine. Ornement d'un siège. 



Musée Napoléon III. — Collection Campana, 1M8. 

S99. — Satyre capripède. Il porte une longue barbe et 
des cornes du bouc. Son bras droit est étendu (la 
miin manque). La main gauche soutenait sur l'épaule 



H. 0,0M. 



H. S,1M. 




H. 0.115. 



H. 0,07». 
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um amphore dont il oesabêiste plus qu'un fragment. 
Lesdeui jimbes aoot briaéet. 

H. n,ofi-2. 

Inv. àu àiam, de la couronné , 2' partie, p. 250. 
n* lis. 

300. — Jeune bacchant assis; «ses cheveux , longs et 
bouclés , forment un nœud au sommet du front ; un 
chiamydioo, ooaé sur l'épaule droite, couvre Tépaule 
et te bras gauche. La main droite tient un pedum. 

H. 0,05». 

Cf. le personnaiio ailé portant un pedum sur le bras 
droit, représenté dans une peinture d'Herculanum, Pitt. 
d^Brmi., t. III, pl. xx, p. 105. 

30t . — Jeune faune tenant un pedum de la main droite 
et une grappe de rairin de la gaiidie. Sur la tète est 
une bélière on partie brisée . Les pieds reposent sur 
m aode à double moulure. Applique. 

B. o,vn. 

30S. — Jeune bacchant debout. Le bras droit soutient 
sur r^Muile une corbeille. La main gauche porte une 
grappe de raism. 

Figurine appuyée par drrrièn' sur une tige et filée SUr 
un socle antique à moulures. (E.D.) 

H. <MN9. 

808. — leune bacchant, la main drdte élevée près de la 
tète , la gauche soutenant un pan de la nébride rem- 
plie de raisin. 

Cette Ggure est adosaée à un tube cylindrique. Basse* 

Egypte. 

B. SgNS. 

Mutée Napoléoii Ul. — > Acquit en laos. 



. — Enfant assis, la jambe droite étendue ; la gauche 
replitk*; il soutient sur la main droite tMevée à la hau- 
teur de la tète, une ampulla à col allongé. Basse- 
tgypte. 

H. %JM. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 18Sa, 

8W, — Tète de satyre chauve; sa barbe est courte et 
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eltir-ienée; le front et les Jooes poiteot trois 

grosses verrues ; sur le crâne est tracé à la pointe, un 
diadème auquel est suspeadue une bulle eo fcmne de 
croissant. 

Cette tête présente à sa partie postérieure une ouver- 
ture à conlisse. (B. D.) 

H. «.«SI. 

Voy. les n"' 163 et 202. 

306. — Masque de satyre chauve et barbu ; ses oreilles 
soot allongiées* 

Cette téte se détadie sur un médaiUoo circulaire orné de 
moulures. 

D. O.OM. 

307. — Buste de satyre, la tAte ceinte d'une torsade 
sur laquelle s'élèvent quatre boutons et qui est nouée 
ptr des lemnlsqiies dént les estrénoilés pendent sur 
lesépsules; 

Mofée NapoMoB m. — GoUeeliOB Gas^a, 1861. ^' 

M8. — Tète de satyre chauve et barbu formant une 
lampe. (E. D.) 

H. 0,103. 

309. — Masque de satyre complètement cbauTe; sa 
barbe est pointue et très-allungée. 
Cette téte décore la base d'une anse de vase. (£. D.) 

H. <MW. 

SIO. — Masque de satyre eotlèremeotcbauTe et barbu ; 

ses oreilles pointues sont dirigées en avant ; la barbe 

est finement l)oucl(^c. 

Ornement qui porte des traces de dorure moderne et qui 
a été détache d'une anse de vase. (£. D.) 

H. S^OBO. 

81 1 . — Masque de satyre barbu. 
Cette téte sert d'attsehe à une anse de vase. (E. D.) 

H. 

8tS. — Autre. La partie supérieuredc l'anse est décorée 
d'une téte de bacchante couronnée de lierre. (Ë. D.) 

^ ' H. 0,lM. 
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SI 3. — Deux masques de satyre, servant d'itlMlie I 
une très-petite poigoée de v8Be. (E. D.) 

H. 0,041. 

L. 0,034. 

3i4. — Tète de satyre barbu et couronné de lierre. Sa 
bouche large et ouverte comme celle d'un masque de 
théâtre, pouvait former Torilice d'un vase. La tôte 
est surmoalée de dem aoDeaux fiies, destinés à pas- 
ser les anses de ce vase auxquelles le masque sor? att 
d'attache. (£. D.) 

H. o,ow. 

Sfltt. Autre. Presque semblable; ses longues oreilles 
sont couchées horiioiitBlenieDt. 

H. ojm, 

316. — Masque de satyre harbu; le front surmonté de 
deux grandes cornes de bouc; la tète ceinte d'uoe 
couronne de feuilles de vigne. (£. D.) 

H. «.ISS. 

319. — Masque de satyre barbu surmonté de cornes de 
bouc. 

Il sert d'alt.idu' à une anse de vase décorée d'une 
dé|K)uillc de pnnthore et portant à sa partie supérieure 
une autre téte de satyre couronnée de lierre. (Ë. D.) 

H. O^IM. 

313. — Anse de mse décorée à la base d*uDe téte de sa- 
tyre cornu el à la partie supérieure d'une dépouille 
de bouc. 

H. 0,19. 

Mmée RapoMon Ul. — GoOMllon GiapaiM, isn. 

313. — Masque de sabrre barbu atec deux cornes de 
bouc rabattues vers les oreilles. 

Cette t^te servait d'attache à une anse de fase décorée 

de feuillages. (£. D) 

H. 0,110. 

K ~ Lampe en forme de téle déjeune satyre imberbe 

avec de longues oreilles. Une grande coquille, sous 
laquelle est placée l'anse, orne l'orifice du vase. 

L. oiia. 
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SSi . — Masque de satyre imbeilie «rcc de loognei 

OKîUes. (£. D.) 

D. 0,0M. 

— Anse de vase, décorée d'un masque et d'un ca- 
lathus en bas-relief, «Tec tète de jeuoe satyre poar 
plaque d'etliche. 

Maiée HapoMoB m* ^ Collwllmi Guapaiia, «Mt. 

8S3. — Masque de jeuoe faime. Ses oreilles sont poin- 
tues, sescbeveox disposés en boudes régulières, en- 
tourent le front. (E. D.) 

H. o,oao. 

— Masque de jeune faune; ses oreilles sont poin- 
tues, sur son front s'élèvent des cornes naissantes. 
(E.D.) 

H. 0,060 
L. 0,060 

PLUTON - HADÈS. 

— Pluton-Sérapis assis. Sa téte est ceidte d'une 
oounmiie radiée et sunnontée d*aQ modios devant le- 
queI'S*élève une fleur. Il est vêtu d'une tunique et 
d'un grand pépins qui recouvre les jambes et dont 
un pan est rejeté sur l'épaule gauche. Sur le bras 
droit rampe un petit serpent. Le pied droit et le 
bras gaudie sont modetiies. (B. D ) 

H. O.OW. 

V. Pluton, armé d'une lance, autour de laquelle s'en- 
roule- un serpent ; peinture découverte dan^ une nécropole 
Toiained'Oivietu : G. C. Gonestabile, Pittun mwaU à 
frêÊ«o, etc., Florence, 1865, tSY. xi. . 

9M. — PlntOD, assis sur un trône à dossier élevé, les 

pieds posés sur un scabellum ; il est vêtu d'une tuni- 
que et d'un manteau. La tète, barbue, est surmontée 
d'un modius, qui a l'aspect d'un tronc de palmier. 
La main droite et le pfed droit manquent. La main 
ganeherepose sur une haste. Près du trône, Geibète, 
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avec des têtes appartenant à des espèces difTérentes 
(celle de droite manque). Sur le dossier du trône, à 
gauche, la partie inférieure d'un ur6ijs (Agathodae- 
mon). Baa-relier découpé en applique (Ë. 

H. t,1IS. 

Fig. de Pluton, anal<^ue à ce bronze : Mui. Pio 
CUm y II, I. Cf. la monnaie alpxandrino de la 4' année 
d'Alexandre Sévère. Pluton, tenant une corne d'abondance, 
sur la belle coupe du Musée britannique (E. Gerhard 
Tritiksehalen, pl. ii, p. 53. Voy. Bas-relief représentant 
Agathodremon avec t(Me barbue surmontée d'un modios, 
Descript, de l'JEgypt.; antiq.j t. V,pl. 69, li). 

PROSERPINE - PERSÉPHONL 

3*7. — Proserpine debout, vêtue d'une tunique talaire 
et d'un pépins, écartant son voile'de la main droite ; 
la gauche étendue. (E. D.) 

H. MOT. 

Figure de Proserpine, debout, écartant son voile, près 
de Pluton, assis sur son trône, qui se voit dans les pein- 
tures d'un caveau funéraire, découvert eu 1833 parmi les 
sépultures antiques de Yulci. Annal* idf Iiut. wdwU. 
1838, t. X, p. 2^9, et Mamm. inei. t. II, tav. lit. 

ESCULAPE - ASCLEPIOS. 

M8. — Bseulape debout, vêtu d*nn ample manteau qui 
laisse la poitrine à découvert, enveloppe h partie 

inférieure du corps et recouvre tout le bras gauche, 
qui repose sur la hanche. Les yeux sont d'aigent. Le 
bout des seins de cuivre rouge. 

Il* S,1M* 

Le bras droit et les pieds sont modernes (xvi« siècle ?). 
La patine a été presque partout enlevée. Cependant, en 
plusieurs endroits, et notamment par derrière, il existe 
des témoins d'une antiquité irrécusable. 
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— Esculape barbu, debout; la téte ceinte d'une 
couronne de feuillages. Toute la partie inférieure de 
son corps est recouverte par une draperie dont une 
extrémité passe sur l'épaule gauche. Sa maiii droite 
repose sur un b&ton entouré d'un serpent. 

Ha 0 QSIa 

MÉMée Napoléoii IB. — Acquit «n IMS. 

;i30. — Uygiée debout ; uii luiig voile, couvrant le der- 
rièn de la tète, tombe jusqu'au taloo et est ramené 

par la main gauche sur la partie inférieure du corps. 
Tout 1e buste est nii. La déesse tient de la main 
droite une patère décorée d'une rosace gravée en 
creoz. Son poignet gauche est orné d'un bracelet. 
(E. D.) 

U. 0,103. 

Cf. les monnaies d'Amastris de Paphlagonie, de Nicée 
de Blthyiiie, sur lesquelles ou Tolt la déesse accompagnée 
de son nom. 

831 . — Hygiée, assise sur un loup et tournée à gauche ; 
sa main gauche repose sur la croupe de l'animal ; de 
la Aoite, elle tient un serpent. En avant, un arbre. 
L'œil et les bracelets de la déesse, l'œil du loup et 
les feuilles de l'arbre, présentent des incrustations 
d'argent. Ce sujet, entouré d'un cercle et de rinceaux, 
est exécuté en bas-^lief sur un fond de patère dont 
le revers est très-finement tourné et décoré de cercles 
concentriques. Trouvé à Neuvy->FaiUoux (lodre), 
18U. 

n. 4,Ma. 

Mnsée Napoléon III. — Acquis en 4857. 

Â la même patère paraissent appartenir 1 applique et le 
manche cylindrique décrtts sous les n«" 7^ et 371. 

Voir Thabaud de Linetière, Eu» sur Vorig. de tant, 
tombtau de Neuvy-PaiUoux, Ghateauroux, 18i5, pl. vi, 

n° 3. — Une représentation d'Hygiée assise, ayant à ses 
c6tés un loup, se trouve dans Montlaucon, Ant, expl.f 
1. 1, 2' part., pl. cxc, n^ h. 

9M, Bras droit et main tenant un serpent qui s'en» 
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roule autour du poigoet. Fragment d'une figurine 
dVygiée eu d'Iris. (E,D.) 

Ha Oym» 

HERCULE - HÉRACLÈS. 

— Hercule enfant, assis, entièrement nu ; il élève 
la main droite à la hauteur de sa tète et étend en 
avant son bras gauche. L*attitude du jeune dieu 
indique qu'il était représenté étoulTaiit les serpents 
envoyés par lunoo pour le faire périr pendant son 
sommeil . 

H. 0,057. 

Inv. iêê êiam. dê ia ùouroMu, S* part, p. 257, 

123. 



— Hercule enfant, vêtu d'une courte toniqoe, 
posé sur le g^oou gauche. La main droite manque. 

H. 0,045. 

MiBé« RipoléoB ni. — Colleclton Ctinpana, 1801. 

33â. — Hercule entièrement nu, imberbe, les clieveux 
disposés en tresses qui retombent sur lés épaules et 
sur le dos. Il susit par la queue deux lions qui sont 

placés en sens divergent, à la hauteur de ses épaules. 
A ses pieds deux béliers couchés et au-dessous une 
paimelte. 

La figure est courbée en arrière et servait d'anse à 
un vase. (£. D.) 

H. toute, o,in. 

. — Hercule imberbe, dans l'attitude du combat, la 
dépouille du lion lui couvre la tète, se noue sur la 
poitrine et se trouve rejetée sur le bras gauche qui 
tenait un arc. La main droite brandit noe massue. 

H. M17. 

— Ststuette d*Bercule entièrement nu, tenant de 

la main gauche un arc et deux llèclies. La dépouille 
du lion est posée sur son bras. De la main droite, 
ii tenait sa massue. 
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Cette figure» de trèa-incîeo slyle groe, a été troovëe à 
Pttstum. 

„ , _ „ lisant. H. o,M. 

■née HapoUw m. <- Aeqirii «n 1861. 

M8. Hercule debout, nu, la pean de Uon sur le bras 
gsufibe. Sur la cuisse gnicbe : 

incrusté en argent. 
Itanée Napoléon III. » Acquis «n MM. 

B. S.SI. 

L'inscription placée sur la cuisse est une dédicace à 
Apollon, en caractères du temps do la République romaine. 
Il y a là un nouvel exemple d'une statue d'un dieu con- 
sacrée à un autre dieu. 

V. à ce sujet Letronne, Ânn. de l'intt. areh.^ t. YI, 
1834, p. 198; Mém. de l'Acad. des Inxcr. t. XV, 
p. 132; lievue archéol. 1845, p. 439 et 1848, p. 248; 
^ Lebas, Rev. areh. 1844, p. 180; — Garl Keil, SyU, 
imer. Bœo%, 1848, p. 87 ; — BuUtî. ank, d§ PAtkéii. 
fnmç,t 1856, p* 32. 

. — Hercule imberbe debout, la téte ceinte d'une 

couronne formée d'une torsade de rameaux (de peu- 
plier?). La main droite, élevée à la hauteur de la t(He, 
était armée .d'une massue (qui manque). La gauche, 
étendue en avant, tenait un arc. L'avant-bras gauche 
supporte la peau du lion. (E. D.) 

H. 0,11s. 



i. — Autre, dans la même attitude. La téte est entiè- 
rement nue. Un fragment dii la massue se voit en- 
core dans la main droite. Une portion de !a peau du 
lion subsiste sur le bns gauche, qui eitt brisé. (E. D.) 

B. 0,133. 

841. — Autre, la jambe droîle en avant, tmant une 
massue de la main droite élevée derrière la tète. Le 

bras gauche, étendu en avant et chàrgé d'une peaU 

de lion, portait un arc qui manque. (£.D ) 

B. o^iis. 
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— Autre, même attitude, le bras gauche est 

brisé. (£. D.) 

^ * H. MIS. 

S4S. ~ Hercule imberbe, debout, «oolève de k miin 

droite sa massue à la hauteur de sa tète, et tient de la 
gauche, étendue en avant, un arc dont il ne subsiste 
plus qu'un fragment. La peau du lion est posée sur 
l'avanik-bru gmiehe. 

B. tjm, 

844. — Autre, dans une attitude à peu près idenUque. 

La peau du lion, postée sur l'avant-bras gauche, sem- 
ble être soulevée par la rapidité du mouvement. La 
maiu gauche tient un arc dont il ne subsiste plus 
qa*UD fipagment. La main droite et le pied droit mtn- 
queot. (E. D.) 

H. 0,1H. 

845. — Hercule callinicus, imberbe, debout, la téte re- 
couverte de la dépouille du lion (]ui est nouée sur la 
poitrine et dont l'extrémité est rejetée sur le bras 
gauche. De la main droite le dieu tient une large pa- 
tère: de la gauche, il soutient sa massue , qui Tient 
8*appuyer près de l'épaule. 

H. 0,IS8. 

Musée Napoli'-on III. — Acquis en 1851. 

Sur une œiioclK^é trouvô.c à Allièrics |)ar Fauvcl, et 
conservée au Musée, Uerculc imberbe tient une coupe 
en présenee de Mincnre qui s'apprête à lui verser le vin. 
Cf. le même sujet sur Tamphore de Nola, oui a appartenu 
à Raphaël Mengs et qui se voit'au l4>uvre* Winckelmann, 
Monum, ined.y d" 159. 

340. — Hercule barbu, nu, debout, la main droite 
étendue, tenant de la gauche sa unssue; une grande 
peau de lion, posée sur l'épaule gauche du dieu, s'en- 
roule sur son bras. (B. D.) 

^ H. 0,MS. 

BdtoI du rof de NiplM Ferdlntnd IT an Premier Gonml, en I8SS. 

Ce brome lîit découvert dans les premiers temps des 

fouilles de Portici. 

iTronii d^EnoUmo, t. II, tav. xz. 
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847. — Hercule nu, barbu, la tête ceinte d'une torsade 
dont les lemnisques retombent sur les épaules. De la 
main droite il tient trois pommes. Il porte sur le bras 
gniehe sa massue et la dépouQle du lion. Les deux 
bras Bool modernes ; la patioe esl rabite. 

H. 0.M4. 

Haié«11tpoléOBlII. — Aeqalt «n itBê. 

348. — Hercule nu, imberbe, debout ; sa main droite 
est pendante (elle parait avoir tena une patère ou une 
COOIonnc). L'arant-bras gauche est chaigé d*mie 
pcBu de lion, • t la main fermée tenait une nnssoe 

(qui mauquej. 

Inv. des Ham. de ta ourofine, 2' partie, p. 261, n'' 206. 

349. — Autre, dans la môme attifude; il est barbu et 
porte, sur le bras gauche, la dépouille du lion et une 



H. 0,113. 

/«•. isêdUm. 4ê la tourotim, 2^partie, p. 268, n*> 262. 



— Hercule philopotès, barbu , (letxHit; de la main 
droite il tient le dépas ; la dépouille du lion est posée 
sur son avant-bras gauche, et, de la main gauche, il 
soutient sa massue qui s'appuie contre ré|)auie. 
(B. D.) 
GàUnct T«mD, n« 148. 

H. 0,076. 

8Kf . — Hercule imberbe, debout, la main droite posée 
sur la lianche ; il porte, sur le bras gauche, la dé- 
pouille du lion et sa massue. 

H. ojm. 

Inxf. dit diamanu dê ia e9wmim$» 2* part*» p. 255^ 

D" 111. 

. — Autre, dans la môme attitude. La peau du lion 
et la massue manquent. (Ë. D.) 

. — Hercule barbu, debout, la tète ceinte d'une 
couronne de peuplier ; il est chaussé de tirodequins ; 
la main droite pendante tenait un olyet (qui manque); 
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la dépouille du lion, nouée sur l'épaule droite, passe 
sur la poitrine et l'épaule gauche, et se relève dans 
la main gauche. (£. D.) 

8tt4. — Hercide imberbe, debout, la tète ceinte d'une 
couronne de laurier, dont les bandelettes retombent 
sur les épaules. Il a le bras droit étondu et la main 
ouverte. La dépouille du lion est posée sur son 
épaule gauche, il tient une courte massue. (£. D*} 

H. 0.118. 

8Sfifc. — Âutre, dans la même attitude, sa téte est ceinte 
d'une couroime de peuplier. (Ë. D.) 

MM. 

SM. — Autie, entièvemenk nu, sans dépouille du lion, 

élevant, de la main droite, sa massue, dont l'extré- 
mité touche à sa tète ; la main gauche sur la hanche ; 
rapporté de Mésopotamie. 

H. 

Hosée Napoléon UI. — Acqoli «n MN. 

MV. Applique de ciste. — Hercule combattant la lu- 

non-Sispita, coiivorto d'une peau de chèvre, armée 
d'un bouclier rond et d'une épéc. Ëntre les divinités, 
buste de fleuve barbu à longues oreilles, étendant 
les bras. Travail étrusque anden. 

H. 

Ifniéo HapoMott III. — Aeqnia «■ lUB. 

Grayédans Mleali, KmwmêKtiiiudiU, i9kh, pl. xxi, 

n"5. Voy. les flgurés de la Junon-Sispita vêtue d'une 
dépouille de chèvre sur les monnaies d'argent des familh-s 
romaines Roscia, Papia, Cornuiicia, Mettia, Thorîa, Pro> 
cilia. — Cf. le groupe publié dans Gori, Mus. etruMC, 
1737, 1. 1, pl. 25. 

— Applique de ciste. — Hercule combattant un 
pygmée, armé d*un bouclier rond et d'une épée. Au- 
dessus un ornement composé de palmettes alternant 
avec des boulons de tleurs. Travail étrusque ancien. 

H. 0,04. 

MoIftpoléoD m. - Acqoii mfSIB. 
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— Applique découpée à jour, décoration de la 
base d'une anse de vase. Hercule couvert de la dé- 
pouille du lion, tenant sa massue de la main droite, 
saisit de la gaaehe la tète du sanglier d*BryiiiaDthe, 
que tient d'un autre oUé une amazone tmée d'one 
épée, cbaus<i(^p de bottines à loi^iies («eilles; au^ 
dessous une grande (lalmette. 

H. e^iM. 

Miis^e Napoléon III. — Acquis en i^. 

Mut. etruse. Grtgor.^ 1842, 1. 1, pl. 6, n" 3 a. 

860. — Autre applique faisant pendant à la précédente. 
Même disposition. Ucrciile et l'amazone tiennent par 

ses cornes d'or la biche de Côrynée. 

H. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 18.%8. 

SOI. — Hercule combattant Antce qu'il a renversé et 
dont il tord le bras droit avec violence. Toute la partie 
iiiiSrifliiradueorpsd*Antée manque. Ce groupe, très- 
mutilé, a été troaTé dans la Basse Egypte. 

H. Ms. 

Maiée NipoMon III» — Acquit «n im. 

Un groupe tout à fait semblable à celai-ei eiiste dans 
le Musée des Antiques de la ville de LfOO. 

Comparez le Faune luttant avec un centaure dont il 
brise le bras en le forçant en arrière. Visconti, ifuieo Pi» 
CUm. t. V, pl. XI. 

— Hercule nu, le bras gauche couvert d'une pean 
de lion, frappant de sa massue une amazone vêtue 
d'une tunique courte, armée d'une bipenne et cher- 
chant à se eouvrir de sa pelta. 

H. 0,355. 

Cette composition, en bas-relief, décore lapla([iic d'at- 
tache d'une anse de vase, sur lequel on voit, en outre, 
un bucrane, une ciste, un arc et no carquois dont le oou- 
vercle est entr'ouvert. Au sommet de l'anse s'élève an 
doigt humain. (£. D.) 

86S. ~ Hercule barba, la téle eeinte de bandelettes; il 
est cooché sar la peau du lion, repose sa main droite 
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sur iino mnssno rt soutient de la gauche UD dépM« 
Ce bronze a servi d'applique. (E D.) 

H. de la flgure, 0,M9. 

SM. — Hercule nu, barbu, assis sur on radier. Le bras 

droit élevé, le gauche appuyé sur sa massue que 
recouvre une peau de lion. Traces de dorure. — 
L'avant-bras droit et la jambe droite soot modernes. 

H. <MM. 

30S^. — Masque à' Hercule coiùé de la dépouille du lion; 
la barbe est courte et frisée. Cette tète a servi d'ap~ 
pliqoe. (B. D.) 

H. «,0». 

SM. — Plaque trèsHuince, ornée d'une série de fifïures 

exécutées au repoussé. Deux groupes : — Dans le 
premier Hercule, barbu, tenant sa massue, suivi de 
quatre hommes dont l'un conduit deux chevaux par 
la bride, s'adresse aux filles de Thespius qui sont 
au nombre de six ("a plaque est brisée). Dans le 
second, les mêmes figures sonî répétées; mais le 
nombre des femmes n'est que de quatre. Trouvé à 
Bomarzo avec un vase de très-ancien style qui appar- 
tient aussi au Musée du Loune. 
Giblnet Ponrtalè*. 

L. 9,000. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 1863. 
Gravé sur le titre de l'ouvrage de Tli. Panorka, intitulé : 
Antiques du cabinet Pourtalis ^ 1834'. — Mus. etrusc. 
Gregor., 1842, pl. 39, n^'ft. 

86*9. — Terme d'Hercule ou herméracle. — Le dieu est 
imberbe et tourne légèrement la tète vers la gauche. 
Il a le corps enveloppé dans la dépouille du lion né- 
méen qui lui recouvre les bras et les mains. Le 
corps se termine en gaine. (E. D.) 

H. 0,SU. 

Pausanias, II , 10 : 7. Il existait dans le gymnase de 
Sicyone une figure d*Hercule analogue kcelleHj : 'HpotxXîK 
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SCS. — Fond de coupe. Bas-relief estampé, représen- 
tant Eres 011 Icpénio d'Horcule ailé, [wrlant la mas- 
sue et la dépouille du liun de Némée. Il tient Je la 
main droite la courroie du coryte renfermant l'arc et 
le carquois du dien. 

D. 0,115. 

Muée Napoléon Hl. — GoUecsthm Campana, l«B. 

Voy. le has-reliff du Louvre représentant deux génies 
ailés d'Hercule, Clarac, Mus. de gculpt., pl. clxxxiv, 
n" 215; Cf. le petit bronze en applique gravé dans la 
ieteript, ilet amUaun iu eoè. Pounalh, par I. J. Dubois, 
iSki, p. 132; M Ismpe représentant les génies ail^s 
soulevant la massue. Bull. arch. Nupol. 1855, t. III, 
pl. Il, n' 3. et p. 12 les observations de Miuervini sur 
cette composition; l'intailie offrant le même sujet, BoC- 
tari, Mus. captt., IV, pl. lxxxtu; Guignisut, Ifaiêv* 
gtd, mytM., pl. cuxux, ii<*687. 

S68. — Géoie d'Hercule, Têtu d*uiie dépouille de lioo. 
Kttfe napoléon m. — Colleelfon Ounpana, 486S. 



SVO. — La reine de Lydie debout, ?étued*une Inirique 

lalaire que recouvre un pépins. Son front est orné 
d'une Stéphane; la dépouille du lion, posée sur sa 
tète, se noue sur la poitrine, recouvre le dos, 
taudis qu'une de ses eitrémités est rqetée sur le 
bras gauche. 

Trouvé à Pierre (SaAne-et-Loire), ce bronze intéressant 
est fixé sur sa base antique de forme circulaire. 



Musée Napoléon III. — Acqui<i en 1853. 

9'9 1 . — Omphale entièrement nue , debout, à droite ; 
elle porte sur l'épaule droite la massue et la peau du 



Cette figure est exécutée i;n bas-relief sur un mandie 
de pâture terminé par une tète de bélier. Troutée à Neuvy- 
Pailloux (Indre) en 1844. 



OMPHALE. 



■. totale, 0,1». 



lion. 




L.SiMS. 



80 l|TT80L0«U. 



PRIAPE. 

SM* — Priape < n hermès. Ilest barbu, et ses bras sont 
remplacés pir des tenoos quadrilatères. (E. ]) ) 

H. 0.44. 

893. — Priape barbu, en berniès. Le bras droit rame- 
né sur la poitrine porte des fruits. La ttHe, coiiïée 
d'une draperie, est surmontée d'une branche d'arbre. 

H. a,MS. 

3V4. — Priape en hermès; la téte coiffée d'une draperie 
et les épaules recouTertes d'un ehlamydioD. Plédou- 
èhebeiagooe. 

H. 0.06S. 

— Priape en hermès. I! est enveloppé dans un 
cblamydion, et tient sa barbe de la main droite. 

H. lolalc, 0,075. 

39(». — Priape barbu, coiiTé du tutulus et vétu d'une 
longue robe ouverte par devant, dans un pan de la- 
quelle il porte des fruits. Sur ses niaiiis sont posées 
deux coloiiibes. (B. D.) 

U. 0,067. 

Gori, Mus. strme., i*i91, 1. 1, pl. 58, S. 

8*9 9. — Priape debout, barbu. Il est vêtu d'un large 
manteau qai lui couvre les bcas. 
Cette 6gnie forme une lampe. 

H. 0,067. 

Reger, TAei. Bramât t. III, pl. (35. 

398. — Buste de Priape, barbu, coiffé d'uo bonnet asia- 
tique. 

H. 0.4WI. 

8V9. — Buste barbu de Priape, ailé, coorooné de feuil- 
lage, posé sur une griffe de Ikm. Pied de candâabre* 

^ * H. •,04s. 

Vojes dans Suidas,aa mol np&tirac. la remar que relative 
auxailesdeoediea. 
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FLBDVB8. — CKNTA0RB8. 8t 

— Tôte de femme dont les cheveux sont disposés 
en côtes , derrière laquelle est fixé un bras dont la 
maiD fennée préseote le pouee puaé eotre Fiodex et 
le médhim. Au centre, uo trou cylindrique. (E. D.) 

FLEUVES. 

3Hi. — Téte barbue du fleuve AeiMoUtp nsec un cou 
et des cornes de taureau. 

Au sujet dos fleuves représentés sous la forme d'un 
taureau atidrocépliale. voir le vase |>ortartt le nom d'Aclié- 
\ouSf Otto Jahn, Kurze lieschr. dtr VoiemammL in der 
Pimà, f« ir«iic*M, 1854, p. Si, n" 25t; L. UrKchs, 
• EretU» ed AeheloOf dans les i4iin. Imt. arch., 1839, 
t. XI, p. 265, tav. d'agg. Q.; L'amphore du M«isée du 
Louvre offrant le mùme nom, E. Gerhard, Jfc'j. Zeit. 
Venkm. und Forsch, 18G2, p. 313, pl. 107 et 108; Mil- 
liniteo, Tnuuoet, ef. thê il. Sœ. vf. It'f., 1825. 1. 1, p. 

et 1830, t. II, p. 95; enfio Htimt mmUtmotiqnêt 
im, p. 365. 

— Deux masques birbas de fleuves avec cornes 
de taureau. Ce tcHt s surmontées de palmettes ser- 
vent d<! point (rattache à une poignée de bronze, et 
oot été appliquées sur la panse d'un vase. 

H. é» Obin. 

CENTAURES. 

883* Centaure formé d*un corpa d'homme en pied, à 
la partie postérieure duquel s'allie le train de derrière 
d'un Cheval. Très-ancien travail grec. (£. D.) 

Cobioet Tersan, u<> 155. 

H. 0,079. 
L. 0,070. 

884. — Grande lampe à deui becs entourés d'une mou- 

6 
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Iiire quadrangulaire. L'anse recourbée est décorée 
d'une demi-figure de centaure sortant d'un large 
ileuroo. Ce personnage a la ceinture garnie de 
feuillages. Le bras droit et la jambe de cheval du cAté 
droit soot brisés. (Fouilles de la Basse tgypte.) 

H. «b». 
L. S^M. 

Haaée Napoléon III. — Acquis en I8sa. 

SStt. ~ Centaure barbu, détournant la téte en arrière. 
Un court manteau est attaché sur sou épaule; de la 

main droite il tient une massue noueuse; le bras 
gauche étendu est en partie brisé. Les pieds de devant 
tt le train de derrière, à partir de la croupe, man- 
quent. Fouflles de la Basse Égypte. 

H 

Miuéo Napoléon III. — Acquit en 4853. 

PYGMÉES. 



— Pygmée barbu, daus l'attitude du combat. (E.D.) 

H. OfiU. 

Les pygmées d*Ëtbiopie quoique nains avaient rbumeur 
bi-lliq!)eiisc. Ils attaquèrent Hercule pendant son somuieil 
(l'hilustr., Imay., 11, 22). Divers écrivains de l'antiquité, 
à conimenci'r par Homère (itttuie, 111, G}, ont parlé de 
leurs combats contre les grues, qui se toient aussi repré- 
sentés sur les vases peints : {Monutn. delC Inst. orch., 
1848, t. IV, pl. LViii. — Tochon d'Annecy, Ihc. rf« 
vases, pl. IV, lxxxit et lxxxv. — Guigniaut, Nouv. 
Gatt, Myth.j pl. glzxitiii, n" 661 a et pl. ggxxxtii, 
n* 818.) 

Pline dit : « Quidam et Pygmaeorum gentem prodide- 
runt inter paludes, qnibus Niliis oriretur » {Uist. naïur,, 
lib. f I, XXXV, x), et en elTet divers bas-reliefs de terre 
cotte représentent les pygmées sur le Nil (Foggini, Mut. 
eafit , t. III, pl. xc; Séfoux d'Agincourt, Tarréêeuittt, 
pl. IX, n**" 1 et 3 ; Gampana, At^t, op. im platt,, pl, cxiy 
et cxv.) 

— Autre, portant sous son bras gauche une grue 
dont il serre le bec âe la main droite. 
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. — Pygmée barbu , difforme , dans l'attitude du 
combat. Les deux pieds sont brisés. (E. D.) 

0,086. 

• — Autre, dansant, il est couronné de feuillage, a 
la main droite posée sur la hanclie et tient de la gauche 
nn pédum. Rapporté d'É^ypte pw Sait. 

o,on. 

. — Pygni(^e entièrement nu. Les deux bras relevés 
sont pris dans une entrave à laquelle est attaché un 
poids. La jambe gauche brisée. 

H. •jm. 

9B% . — Pygmée assis ; son corps a la fonne d'un osselet 
de jod ; sa téte est ceinte d*un diadème noué sur le 
(root. (£. D.} 

H. 0,0M. 

PÉGASL 

— Pégaae ailé, mardiant Ters la ganefae. 
Ap|»lique* 

H. OkWS. 

llas«e Ripoléim III. — Golleelkm Gampiiii, lan. 
sas. - Pégase ailé. 

H. OlM. 

Mmée Napoléon III. — Goll«etlon Campant, 4WI. 

304. — Partie antérieure de Pégase, munie d'ailes re- 
coquillées, antée dans un fleunm. (E. D.) 

L. 4Mm. 



. — Pégase sur une petite base oblongiie. Les ailes 
recoquillées forment tin anne^tu sur le dos. Fabrique 
asiatique barbare. Rapporté de Mésopotamie. 

H. 0,05. 

■usée Kvoléra Ul. — itoquto en IMS. 



Voyez plus loin, sous le u* kSft, fieUéropbon monté 
sur Pégase. 
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GORGONES. 

J. — L'ane des gorgones Sthéno ou Eivyale, aœnrs 

de Méduse , munie de quatre ailes* ëfMoyées aux 
épaules, et de (juatre petites ailes aux jambes ; elle 
est vêtue d'une tuniciue sans mancheSi serrée par 
une ceinture . La gorgooe étend les bras et le mon- 
▼smeiit de ras jambes indique une course rapide. 
Elle poursuit Perséc au moment où il vient de tran^ 
cher la tête de Méduse . 

Ce bas-relief, découpé à jour, a servi d'applique. Très- 
ancien style. 

H. Ùfitm 

Cf. la peinture célèbre d'nu vase do Vatican, Gerhard» 
Auserl. gr. Vasenb., t. lil, pl. cui. — Autre, dans 
Tiscbbein, Peint, de vas., l. 111, pl. xxxi. 

Au sujet des Gorgones et des modifications successives 
de la téle de Méduse» horrible aux époques primitives et 
parvenont à la benuté la plus parfaile, consulter Levezow, 
iiber die Entmckelung des Gorgonen-Ideals, t^ic, Berlin, 
1833, dans les Mëm. de l\icad. roy. des Sciencest 

t. XVI, p. m. 

89*9. — Pied d'une grande ciste en applique. Méduse de 
foce, les bras étendus, la langue tirée, antée dans 
une gpine terminée en griffe de lion . Travail étrusque 
ancien. 

H. 0,21. 

MMéelbpoléon 111. — Acipii* en 4KHK avec le ralvant. 
W8. — Autre. La main droite est brisée. 

H. o,f««. 

Ce bronze et celui dont la description précède ont été 
publiés par Micali, Monum. ined. a illuitr. délia «tor. 
iegli pop. ant. ilsl., 1844, pl. IT, n«5. 

389. — Gorgonium ailé; les cheveux sont courts et ornés 
de fleurs; les oreilles décorées de pendants en forme 
de fleon à six pétales. (B. D.) 

H. 0, 0S5 , 

L. s^en* 



Digitized by Google 



LA CfllHftM. 85 

400. — Gorgonium ailé ; des serpents passent dans la 
chevehire el se ncMieot au-dessom dn menton. Cette 
applique a dA être fisée sur une cuiiuM. (£. D. ) 

H. 0,Mi. 
L. 9filÊ. 

401 . — Tête de Gorgone ailée, entourée de serpents et 
plaeée anr une égide. 

Cette applique surmontée d'une bétière a servi d'attache 
à l'anse d'un vase. (B. D.) 

H. 0,10Ct. 
L* 0|NI. 

40S. — Gorgonium ailé; deux tètes de serpent, qui se 
rejoignent sur son front, forment un diadème. 
AppÛqne. (B. D.) « 

408. — Télo do Gorgone surmonlant une palmelte et 
accompagnée de deux tètes d'aninial. Servant de 
' plaque d'attaobeà l'anneau d'une anse mobile. (B. D.) 

L. 0.4IS. 

404. — Gofgonium ailé, des serpents encadrant le vi- 
sage, se nouent SOUS le menton. De chaque côté un 

dauphin. Ces Ggures, placées entre deux moulures 
ornées d'oves, décorent la face conveie d'une base. 
(E. D.) 

H. totale, e.«tt- 
L. 0^1». 

40». Autre, de style plus nédigé (B. D.) 

H. 0,fl«8. 

L. 0.1TO. 

Une base do même forme, ornée des attributs de Nep- 
tune , est gravée dans le Thetaurus brandtburgensis de 
Beger, t. III, p. 978. 

LA CHIMÈRE. 



— Ghinèie ailée, àeorpo et tète de lion, avec des 

cornes de clièvre. Elle est posée sur tinc base; entre 
les jambes s'élève une plante. Une patte de devant 
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et une (»atte de derrière brisées. Applique découpée 
à jours. (E. D.) 

B. MM. 
L. A,IW. 

TroiiTé à Augusta Raaracoruin» en nui 1797. 

^Ol. — Disque travaillé au repoussé. Chimère de style 
étrusque. Le bord est déooié de gros boatoos spné- 
riqœs; sept subsisteot 

H. 0,33. 

M«i6e napoléon III. — GoUeettoii Gampaiu, isn. 



SPHINX. 

408. — Sphinx à ailes recoquillées, accroupi à gauche et 
tournant la téte. Il est posé sur une volute semblable 
à celle duchapiteau ionit n. Sa tète e«t surmontée d'uu. 
tvtulus et ses cheyeux, qui tombent sur les épaules, 
sont dis[»osés en boucles ondulées horizontalement. 
L'aile gauche est brisée. Très-ancien style. (K. D.) 

n. (),im. 

Les peintures antiques et les vases grecs nous montrent 
1 6 Sphini de ThMies posé sur le chapiteau d'une colonne 

{BulL anh. Napol., 18i6, t. IV, pl. V. — Minenrini. 

Monum. ant. ined. di ft. Harone, 1852, pl. x. — Mus. 

Borbonico, t. Xli, pl. ix. — i. tieWiUe^C atal. Durand, 

p. 127, n" 364. — Overbeck, GalL htroUeher Bildn, 
p 1. 1, n*» IS, 14, etc. 

409 et 41 0. — Deux Sphinx debout, composés d'un 
corps de lion et d'une tète de femme dont les cheveni 
longs, et dispMés en boucles, sont retenas par un 
lion. Très-ancien travail étrusque. Ornement d'un 
meuble. 

H. 0,10. 
L. <^4SS. 

Mutée lUpoMon m. — GoDeeliOD Cm|MM, ISSS. 

41 1 . — Bas-relier. — Sphinx femelle à ailes recoquillées, 
accroupi à (droite; autour, des feuilles de figuier et 
de laurier entre deux colonnes torses. Près de l'une 
d'elles, deux dauphins et une feuille de figuier. Au* 
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deMM règne une guiriande de taurier. Prient 
d'un oevoneU, trooré à Stydapir M. de Saniey. 



. H. 0,57. 

L. o,m. 

Miuée Napoléon III. — Acquis en 1SS3. 
Les dauphins qui accompagnent ce spliinx le rattaclient 
à celui qui, sui- les monnaies de Chio, est représenté po- 
Mot unie patte sur nue prooe de navire (Ch. Gambe, Num. 
vet. mus. Hunier. 1782, pl. xtn, wf ik et suiv.) — Cf. 
J. KofodWhitte, de rébus Chiorum publ. Copenh., 1838, 
p. 81, 75, p. 82, DO 79 et les n * 15^, 155, 172 et 

80ÎT. 

41 — Sphinx accroupi, la patte droite ant^rietiro ap- 
puyée sur une roue. Les ailes sont en partie brisées. 
Fouilles de h Basse Egypte. 

Il* ÙJHÊI» 

Miné* Napoléon iU. — Acquis en lUS. 

Voir 1m monnaies sieiandrinea d'Adrien; Zoega, Ffumi 
œgypU imp., pl. tiii, n° 2. 

Ces deux derniers doivent être séparés des sphinx de 
caractère asiatique, étrusqûe ou grec ancien. Ils apparu 
tiennent au symbolisme araiandrin. Mais ils ne doiVent 
pas Mre confondus avec les images des rois égyptiens, 
composées d'nn corp<; de lion couché, les pattes étendues 
en avant, et d'uue tète humaine reproduisant toujours un 
portrait masculin. 

413. — Sphinx portant un griffon ailé. Fouilles de la 

Basse Egypte. 

L. 6hSU. 

nusée Napoléon Ili. — Acquis en 485i. 

Ce sphini portant un griffon sur son dos, forme le type 
de monnaies de grand twMiae, frappées à Alexandrie, sôus 
l'empereur Adifen. 

y. Zoega, Num. mwft* Isw.» pl. YiOf n* 8; el la note 
365 à ia p. 140. 

SIRÈNES. 

414. — Sirène à corps d'oiseau, à tête de femme, ses 
cheveux sont noués par des bandelettes dont les 
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extrémités retombent sur la poitrine; les ailes sont 
épluyétià et NooquiUées; les pattes reposent sur uoe 

palaiette. 

Cette figure, de travail très-fin, sert de base à une belle 
anse de vase, ornée de moulmes et d*on cordon de perles. 
(B. B.) 

u. de U Qgure, a047. 
H. toUle. •.«». 

Sirène à corps d'oiseau avec unetéte de femme. 
Ses ailes sont à demi-épkiyées; ses longs cheTeuz 
dis|)osés en trosses, tombent sur le dos et sur les 
seins. (Ë. D.) 

- H. 0,MS. 

416. — Sirène. Ses cheveux tombent sur sou cou, sa 
tête est ceinte d*une couronne de fleurs. 

„ H. ObOW. 

Moeée Napoléon UI. — Collection Campana, IMS. 

417. — Sirène à corps d'oiseau, à tète de femme, ac- 
croupie comme un sphinx. Les ailes sont é|)loYées. 
(E. 6.) 

H. o,oas. 

418. — Figure de Sirène, à corps d'oiseau ; la queue en 
forme d'anneau percé verticalement. (£. D. ) 

L. 0,035. 

419. — Pied de ciste; griffe de lion surmontée d'une 

Sirène. 

H. a,«7. 

Musée N3p3leon 111. — ' CoIlccUoD Campuia. 4S0S. 

4SO. — Sirène à nii-eorps; partie supérieure d'une 
anse de vase. (£. D.) 



GRIFFONS. 



4Sfl. — Tète de griffon, travaillée au repoussé sans sou- 
dure. Fragment d'un grand meuble. Travail étrusque. 

H. 0^40. 

Musée Napoléon III. — Acquis en IMI. 
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4M% et — Deux bustes de griffons avec aigrette. 
QroemeDts d'uo si^. Aiicieo travail élru8que„ 

H. 0.49. 

Huiée RapoMon ID* — Coltectkm Cimptiu, 4863. 

— Griffon, les deux ailes éployées. Le corps est 
remplacé par une tige aiguë. Les deux jambes soot 
brisées. (Ë. D.) 

• U. 0,048. 

MK. — Téte et cou de griffoD. Ornement de la tige 
d'un candélabre. 



4M. — Pied de siège ou de lit , orné à'ooe téte de 

griffon, et teroiiné à sa |)artie inférieure par ane 
jambe du même animal. Apporté d'Orient. 

H. 0,335. 

Hiiaée Napoléon Ul. — Aeqnli ea IMS. 

— Bas-relief circulaire repoussé. Griffon ailé, 
tnnrn(^?i gauche, la patte droite antérieure levée, (ievant 
un trépieil au'onr duquel s'enronio un serprnt. Un 
laurier courbe ses branches au-dessus du trépied. 
Médailbn de patère, ou portioD d'un cooTercle de 
boite à miroir. 

D. 0,«2S. 

Muée Napoléon ni. — Collection CMapuw,IB6a. 
Cette compesitioo est tout entière relative au eolte 
d'Apollon. 

THÉSÉE. 

4M. — Thésée debout, la tète nue, une petite cUa- 
myde posée sur son épaule ^ucbe s'enroule autour 
du bras. L'araot-bras dn^t est csssé. (B. D.) 

4S9, Thésée combattant le Minotaure. Tous deux 

sont entièrement nus. Le héros étreint le cou du 
liioustre à tùlc de taureau. Ce groupe a servi de 
poignée au oouTercle d'une date. (E. D.) 

H. 0,083. 



•0 
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4iM^ — Le MinûteiiM deboot, élerant les deux mito. 

Musée Napoléon lli. — CollectiOB GampflM. 

431. — Thésée casqué, armé d'un grand bouclier rond, 
combattant l'amazone Hip|)olyte, yétue d'une tu- 
nique succincte ei le bras gauche chargé d'une pelta* 
Ce ba4-feliflf a été employé en applique. 

H. 0,07S. 

. L* a,07a> 

Vente du comte de la Bridie. 

^ T}iésée vainqueur, nu, debout, tenant delà main 
droite une massuet près d'un troptiée qu'érige une 
Victoire aptère. Bas-relief décorant une patère dont 
le manche porte en contrenMMrqoe le nom CAE. .. 
Le trophée est composé d'un casque, d'une cuirasse, 
de deux coémides et de deux boucliers. (E. D.) 

H. o,ass. 

L. 0,111. 

JASON. 

438. — Serpent couvert d'ccailles et tenant dans sa 
gueule un homme à longue chevelure nouée sur le 
dos. Vers la queue du monstre est fisfo une palmette 

ornée de la dépouille d'une tôte de lion. Ce serpent 
a servi de manche à une patère, comme celui qui 
i-iiste au Musée de Naples, Mu$. BorbQnieOt t. iX, 
pl. et au Louvre. 

L. 0,3«. 

Voy, la belle peinture de vase représentant un énorme 
serpent qui dévore un homme à longue clieveiure, accom- 
pagné de son nom: lASON; Gerhard, Anml MiC imu 
af^tti,^ 1836; mommi., vd. II, pl. 85. 

TYNDIIRIDES. 

434. — Anse de vase. La partie supérieure qui s'ap- 
puyait sur le rebord du vase est ornée d'une figure 
de biche agenouillée entre un Uon et une lionne. La 
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patiie inférieure qui s'appliquait contre la panse, est 
décorée d'une belle palmette triple et de deux figures 
des Dioscures debout prèi de leurs chevaux qu'ils 
tiennent par le frein . Toutes les figures soot de 

ronde bosse. Style itnlo grec très-ancien. 

H. MS. 

Mutée Kapoléon III. — Acquit en tSM. 

438(. — Un des dioscures assis , vêtu d'une tnnique 
courte et d'une chlamyde jetée sur l'épaule gauche. 
Il est coUTé da casque conique surmonté d'un astre. 
De la main droite, il t*>iiiit une haste (qui manque), 
1a gauche tenait une patère. (B. D.) 

H. Qjm, . 

GaMiMl TimB. 

436. — Autre dioscure assis, sans tunique, sa chlamyde 
attachée sur répanle droite, passe sur la poitrine et 
retombe derrière le bras gauche. Sa ttHo est coiffée 
du casque conique (l'astre est brisé) ; de la main droite 
il tient une patère à ombilic. (£. D.) 

MÉUCERTE. 

4S9. — Fragments d'ampborc. Coi, et deuxansis dé- 
corées chitcune de deux groupes semblables. La partie 

qui embrassait le col représente deux monstres ma- 
rins composés d'un buste d'iiomme barbu et d'une 
queue de poisson, portant sur leur cronpe chacun un 
jeune homme qu'ils tiennent par le pied. L'extrémité 
inférieure des anses qui s'appliquait sur la panse du 
vase est ornée de deux figures d'homme monté sur un 
cheval ailé, lequel r^ose sur une palmette. Très- 
ancien style. 

B. «,tl. 

Musée Napoléon III. — Collection Caropan.1, 18G-2. 

L'ensemble de cette composition parait se rapporter à 
des labiés corinthiennes. Les nécessités de la symétrie ont 

fait répéter deux fois chaque su jet. La scène du haut nous 
montre Mclicerte porté par le monstre gardien du rocher 
Moluris que représentent des monnaies de Corinthe frap- 
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|)é(>s pour Antonin, L. Vérus et Sept. Sévère (SesliDi, 
Medaglie del Mus. Fnntnna, 1822, p. 55, pl. ii, n" 2 et 
3) ; le cavalier est Belléro|)hon que la monnaie corin- 
thienoedes mêmes époques uousoUre alternant avec le fils 
de Lfluoottiée. Mélicerte ou Pahemon et Bellérophoo 
aTlieot des sanctuaires à Corînthe (Pausanîas. Corinth. 
cap. I!, 1 et k). — Il faut dire toutefois qu'à Corinthe 
même les Tyodarides se voyaient associés à Neptune, 
comine dieux protedeun de la Davigifion. [Ibid. I, 9.) 

PARIS. 

489. Ardier debout ; il est vêtu d'une peau d^aniiiial 
qui passe sur l'épaule ganciie et qui est serrée par une 
ceinture. Le devant de son corps est couvert par une 
braguette ; sa tête est coiffée d'un bonnet recourbé avec 
fanons tombant des deux côtés du ool. Soua le bras 
droit, il porte un carquois que soutient un baudrier. 

niaiti droitf rej)()sait sur une haste qui manque. 
On voit dans la uiuin gauche un fragment d'arc. 

Cette tigure, qui servait de couronnement à un candé- 
labre, est fixée sur une base antique dreulaire ornée 
d'oTes. 

H. 0,108. 

Cf. la statue de Pàris tirant de l'arc, au fronton du 
temple de Jupiter panheUénieo à Egine. 

ACHILLE. 

4MB. — Aclùlle entièrement nu, debout» la téte dia* 
dèmée et légèrement inclint e à cauclic. 

Le bras droit est pendant, la uiaiu gauche élevée repo- 
sait sur une haste. 

Cette belle figure de travail grec, provient de la coUeo- 
tion d'Esté, à Modène. 

Cabinet Pourtalcs. 

B* S|SS. 

Musée Napoléon III. — Ac(|ui!> t-n iwor». 

Sous le rapport de l'attitude et de l'exécutioa, l'Achille 
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o(Tre la plus frappante ressemblance avec cet admirable 
inarbrp du Musée de Naples qu'on croit être la reproduc- 
tion du Doryphore de Polyclète ( Karl Fricdcrichs» Dtr 
Voryphoroê 4«f PùlyeUt^ Berlin, 1863). Toutes lescon- 
sidt^rations du savant antiquaire allemand sur le grand 
Style de la statue peuvent s'appliquer à notre bronze. 

lioGOON. 

440. - - Laocoon enlacé par un long serpent. Le grand 
prt^tre d'Apollon est barbu et couronné de feuillages. 
Un léger pcplus est posé sur ses épaules. La main 
droite est élevée en signe d'effroi et de douleur. 

Tkoové àdeuz kilomètres delà ville de Belàbre ( Indre). 

H. o,ia. 

Musée Napoléon III. — AcquU en 1859. 

Cette fignre a de Tanalogie avec celle qui est repré» 

sentée dans un ba^-relief publié par M. £d. Gerhard, 
Arcf.œol. Zeit., 1864-, pl. CLXXvni, n 1. Sur le marbre 
qui appartient à M . Wittmer, Laocoofi a aussi la této 
ceinte d'une couronne ; voy. la remarque de Gerhard à 
ce sujet, foc. cit., p. 93. 

THÈBE8. 

441. — EtL'ocle et Polynice cuirassi'-s, la tôte nue, se 
saisissent niutuLlIcmcnt par la chevelure, et vont 
se frapper avec les épées dont ils sont armés. 

Ce groupe a servi d*anse à un grand bassin. Travail 
étrusque. 
Cabinet Pomrlalèt. 

H. 0,17. 

Mniée lf«pol4on III. — Aeqnli en ISIS. 



DIVINITÉS LOCALES. 



ASIE. 

— Dieu bnribu, deboot, le pied droit posé sur une 
téte de bélier. Il porte des anaxyrides, une tunique 

courte et à manches qiu; recouvre en partie une 
chiamyde attaché sur l'épaule droite. Il est coiiTé 
d*uo bonnet phrygien. Ce dien tient dans la main 
droite une pomme de pin ; la gauche élevée fepOStfit 
sur une haste ^qui manque). (£. B.) 

Cabiuet Tersan, u" li3. 

H. e/MS. 

Des médailles de Sébasté de Galatie (?) représentent un 
dieu tout à fait semblable à cette figurine. Il s'appuie sur 
une haste et porte dans la main droite uu cone de pin, Sun 
pied droit repose sur une tète d'animal que Mionnet avait 
prise pour un rocher {Desc. méd. grecq. , IV, 399 et suppl., 
VII, 050). Mais sur les médailles, la représentation est 
complétée par un croissant i)la( ' sur les épaules du dieu, 
Une monnaie de bronze de Slectorium a pour type du 
mers, un grand croissant au-dessus d*un petit bucrane. 

Le célèbre M arsyas du Louvre a les jneds posés sur 

une !<^t(' (le bélier ; il en est de môme d'une figure de 
vieillard barbu, coiffé du bonnet phrygien (probablement 
Mydas, qui est placé dans une main symbolique de bronze 
découverte I Résina (Aronsi iTfrcef. t. Y», tav. I, 
page xxxvu). — Buonarroti {Osserv. i«(or., 1. 1, p 375), 
a publié im bas-relief où l'on voit A ttys monté sur un bélier, 
et le même auteur décrit (p. 21) une figure de bronze 
représentant Aitys, les pieds pos» sur une téte de bélier. 

Ge brome et le suivant doivent donc être considérés 
comme étant de friirifiatioD asiatique. La coulear du métal 
même indique une provenance orientale. 
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443. — Le même personnage barbu, assb» têtu d'une 
coorle Uuàqp» et d'anuyrides; coiffé d'un boonet 
reoouibé, tenant dma la main droite un eôoe de pin. 

H. %m. 

■nMe llipolAon DI. — GoUecUon Cgmptm, IMS. 



ATTYS. 

444. — AUys debout, coiffé d'un bonnet phrygien; il 
porte un tétement d'une seule pièce qui forme dea 
mandiea, une tunique et des anaxyridee et s'attache 
sur la poitrine et le long des jambes au moyen de fi- 
bules, en laissant tout le ventre à découvert. Le jeune 
dieu tient de ses deux mains élefées an masque 
diadèmé de la Grande llère(Gyl>èle] qui repose sur 
sa tète. (£. D.) 

U. 0,101. 

44Si. — Autre . Debout , s'élevant sur la pointe des 
pieds. Sou ^justement est semblable à celui de la fi- 
gure précédente, m^ le vêtement est psrsemé de 
brodories qui se composent de rosaces, de croix, 
d'astres à six rayons, de qnatn ftniilles, etc. Le bras 
droit, élevé, soutenait certainement un masque; mais 
la main est moderne a&nri qoela tète qui a été ajoatée 
au XTii* siècle et qui devrait être coiffée du bonnet 
phry^Moii. Le bras gauohe est à demi étendu et la 
main ouverte. 

/iM. dis dîsm. éê I» Cowrcmw^ S* part., p. SM» n* 6b. 

La main gauche devait tenir un fedum ou une tyriuM 

cnrnme la figure d'Attys portant le même costume, pulrfiée 
parBeger, Thesaur. Brand.,t, 111, p. 312. 

Sur un sarcophage représentant les quatre saisons, le 
Génie de l'hiver est vêtu comme la statoe de bronze qui 
vient d'être décrite (Moulfauc, Ant. expl., t. I suppl., 
pl . 3j. L'ajustement emprunté à Attys exprime la stérilité 
de la saison. 



440. — Attys debout, coiffé du bonnet recoorbé. XI est 
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chaussé, porte des anaxyrides à boutons, et un vête- 
ment à manches qui laisse le ventre à déooavert. La 
main droite était munie d'un pedum ; de la gauehe, il 
tient une syrinx. 
Ce personnage est adossé à une colonne creuse surmontée 
d'un chapiteau orné de feuilles d'acanthe. Trouvé dans la 
Maryza (l'Hèbre) près d'Andrinople. 

Bull. delV ImUt, wdiêtl, âi Borna, 1831, p.;M et 
1832, p. 171. 

Cabinet Poiirtalès. 

H. 0,». 

Musi^e Napoléon Ul. — Acquis en 18<>5. 

44^. — Tète d'Attyscoiaé d'un bonnet phrygien. (E. D.) 

H. oeu. 



ËuaoPË. 

GAULE. 

448. — Hercule 0(jn>vtSy ba: bu, lit bout, le corps courbe 
en avant. Tout son aspect in iique un âge avancé; il 
porte un carquois sur Tépaule droite et la dépouille 
du lion sur la gauche. Sa main droite s'appuie sur 
une massue pos^ à terre, et la gauche tient un arc. 
A la partie postérieure «le cette figurine, sont fixés des 

anneaux semblables à ceux que I on remarque aux n"' 14 

et 161. 

II. 0,9». 

Trouvé par (jrignon dans les fouilles du Chàtelet près 
- Saint-Dizier, en 177*. 

Gritaud de la Vinc, Ans tt m4Hên d$t ane. ripréi* 
par les monum., 109, n" 2. 

Hercule Oymius existait chez les Gaulois, sous la forme 
d'un vieillard chauve, au corps brisé par l'âge, armé 
d'une massue et d*un arc. Lucien, qui mentionne ce dieut 
ajoute qu'il portait un carquois et la dépouille du lion. 

Voyez Bev. arehéoL, 1849, t. VI, p. 383. 
* Cette figure a vraiseiublablemeut servi à la décoration 
d*un tré|)ied auquel appartenaient les bronzes décrits sous 
les 14 et 161, qui sont de même dimension et de 
même fabrique. 
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ITALIE. 
VÉJOVE. 

449. — Véiove eutiùrement nu, debout, imberbe, tenant 
OD foudre de It maio droite; la gauche posée eur te. 
handie. 

Cf. les monnaies de la famille romaine Vibia. — Bustd 
du dieu de Terracine sur 1rs deniers des familles CturviU» 
et Lieinia — Winck«'lmann, Mon. incd., a" 9. 



BRONTON. 

4fi(0. — Duste barbu, la tiMe couverte d'ime étofTe et 
ceinte d'une torsade (mitra] , d'un diadème orné du 
festons en relief et d'une couronne de laurier. La 
iwltriiu tri s-large et développée en liautcur indique 
<]tie ce buste était, tomme celui de Néron Clautit' 
jjrusus, décrit plus loin (n" 6*7) , placé dans un 
endroit éksvé; Tartiste ayant calculé l'efTet de la pers^ 
peetive. 

Cbrac, Mus, deseulp , pl, 1078, n" 2762 a. 

Ce buste remarquable, i\m i>rovient du château de Fon> 
tainebleau, oîi il était plact^, scion toute apparence, dans* 
UOedes niches circulaires de la porte Dauphive, reprf'sente, 
suivant Visconti et Clarac, un demi-dieu bachique, dénomi- 
nation qu'il est difficile de conserver. 

M. Ch. Lenormant, dans un savant travail (Mém, dê 
VAcad. des Inxcript, et Betles-lett., t. XIX, 1" partie^ 
p. 356), attribue cette image au célèbre thaumaturge do 
Tyanes. Mais le médaillon contoruiate, seul document qui 
nous dt oonaerTé les traits d'Apollonius, dlflCtee sensible- 
ment du buste que nous venons de décrire. 

Un buste de la colltclion Grimani, à Venise, trouvé à 
Aquilée, olTrc une ressemblance notable avec le bror.ze du 

7 
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Louvre. Le dieu qu'il représente a la barbe courte, la poi- 
trine nue, la tète couverte ù ùue étoile et ceiute d'une 
mit». Sur h plinthe on lit : 

BONO DEO 

BROTONTI 

Un bas-relief de Rome porte l'inscription lOVI 
SANCTO BRONIONTI (Grut, XVII, 12), et un autel 
a été consacré à Mithra par Fl. Septimius Zosimus, 
SACERDVS DEI BRONTONTIS (Grot,. XXXIV, 5). 
Ces textes rétablissent la forme du nom, écrit BROTONTI 
sur le buste d'Aquilée, par suite de l'omission tradition- 
nelle de TN et de TM dans uo grand nombre de mots 
tracés par des Grecs, des Romains et des Gaulois (V. Rsv. 
numiimatiquet iSGï, t. IX, p. 333). Le Dieu Bronton 
est donc un Jupiter tonnant, Zeû; Bpovrwv, mais oITrant 
un caractère local. Voir la gravure du buste Grimani : 
Jo. Antotiii Aftorli,i&;>wt. dedeo f fofonf^.Venise, S* édit., 
1705.— a' Turre, 3ronumenta veteriê Antii, Rome, 
1700, p. 291. — Cf. les observations de P. Biirmann, 
Zwç xaTaiêocTT)?, site Jup. fulg,, Utrecht, 1700, p. 114.. 
— Il est essentiel de comparer la côiiAire de notre buste à 
celle du Dhpattr représenté dans une peinture antique ; 
R. Garrucci, Les mijft. du syncr/titme fhrygim doMS It» 
iulavo7nbetrotn. de I^reUxtat, 18541 p. 7. 

BELLONE. 

4&i. — Bellone debout, les pieds chaussés de bottines; 
la poitrine couverte d*une cuirasse retenue par une 
ceinture; les cheveux tombant sur le dos et les 
épaules. De la malt» droite elle tient une patère à 
umbo; la main gauche, relevée en avant du corps, 
est fermée et percée d'un trou vertical destiné à 
passer une liaste. Trouvé entre Givita-Vecchia et 
Corneto; trèsHUicien style Ualiote. 

U. 0,117. 

m»»H NapoléMi Ui. - Aeqali en lin. 
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4!M. — Dieu italiote , vêtu d'une (unique et d'un 
manteau ; la tète ceinle d'une couronne de pampres, 
les pieds chausses de sandales, tenant de la main 
droite uoe patère à umbo , et de la gandbe une 
aeem. Lei fevret sont de cuivre roug^. 

R. 0,178. 

Mutée Napoléon III. — Acqub en fSM. 

Cette figure et les trois suivantes appartiennent h une 
série qui ne se rencontre que dans rilalie moyenne. Le 
coHe do diea qu'elles représentent, à en juger par le 
nombre de ses imagos et par les grandes différences de style 
qu'elles offrent, a dû être fort répandu et avoir une longue 
durée. Quelques antiquaires donnent au personnage le 
nom de prêtre de Bacchus; mais cette interprécation 
appartient au système en vertu duquel on prend les fign* 
rincs des dieux Lares pour des portraits de camilli ou 
ministres des sacrifices, et on n'allègue aucune raison j)our 
jusliûer la multiplicité de ces représentations prétendues 
aacerdolales. 

Voy. Gori, Mus. etrusc, 1737. 1. 1, pt. 87, o* 1, et 
t. III, part, m, pl. 2, n°' 1, 2, 3. 

4tt3. — Le môme, barbu, debout, \fAu d'une chiamyde 
posée sur l'épaule gauche, passant di rrière le corps 
en laissant tout le bras droit et la poilrine à décou- 
vert, pais venant se relever par devant sur le bras 
gauche. La tète est ceinte d'une couronne de feuilles 
de vigne. De la main droite il tierit une largp patère 
à ombilic; la gauche soutient une acerra. (E. D.) 
Cabinet Temn. 

H. 0.223. 

iifift4. — Le môme, imberbe, debout, vêtu d'une chia- 
myde qui laisse l'épaule et le sein droit à découvert. 
Sa tète est ceinte d'une couronne de larges feuilles de 
\igne. De la main droite, étendue, il tient une grande 
patère. La gauche soutient une aoena. (£. D.) 

H. 137. 

y^oy. Gayhis, BseMlld'Jnl., t. III, pl. M,n« 1. 

4IIS. — Leméme, imberbe, debout, vêtu d'une chla-. 
myde qui laisse l'épaule et le sein droits à découvert. 
Sa tète est ceinte d'une couronne de feuillages. De la 
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main gauclic il soutient une accrra dont le couvercle 
est levé; l'a\ant-bras ul le uieil droit manquent. 
(E. D.) 

B. f,m. 

LASA. 

4M.»Lasaailëe, debout, lespiodscbansBés, yftue d'une 

tdniqiic et d'un p^^.pliis 8err6 pnr une ceinture. Sa 
t^te est Cl inte d'une couronne formée de quatre cet- 
oies. Ses oreilles sont ornées de pendants. De la main 
droite elle tient un style, de la gauche un lécjtlius. 

Cette figure»'fiiëe sur une petite baae ronde, asenride 
manche à une patère. Beau style étrusque* 

n. o,i«. 

Cf. les figures accomp.ipnées de rinscription ^ ^ 
Ann. dell' inst. arch., 1834-, Afonum., pl. vi. 

41^^. — Lasa ailée, debout, entièrement nue; ses che- 
veux sont noués derrière la téte. De la main droHe 
die tient une patère. 

H. 0,1«. 

IRANIA. 



48fS. — Buste d'un génie féminin posé de face. Des ailes 
sortent de sa chevelure , dont les mèches forment, 
au->dessus du front, une sorte de panache. Un torquès 
entoure son cou; une petite draperie couvre sa poi- 
trine et prend, vers les épaules, l'aspect de deux 
Landes étroites. Ce buste, en fort relief, est exécuté 
au repoussé sur le couvercle d'une pyxis orné d'une 
moulure drediaire. X«es ailes, le torquès, la draperie 
sont dorés. 

Argent. — D. 0,001 p 
lintée- Napoléon Itt. -> CotleeUtfii Caai|MUM, IMS. 

La téte de Face représentée ici ne doit pas être confondue 

avec celle des Gorgones. Elle offre, nn contraire, la simi- 
litude la plus compièto avec celle des Génies féminins qui, 
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-sur rni grand nombre de moDuments éCrascnies, apparais^ 

sent comme des symboles de mort, de châtiment ou d'ex- 
piation. On peut citer notamment, à titre de point exact 
de comparaison, les Ërinnys qui poursuivent Oreste. 11 
eiMait sur la route de MégalopoKa I Messène un temple 
de Ifania, en un lieu où le meurtrier de Clytemnestre tvail 
été en proie à un accès de fureur. Pausanias pense que 
Mania était un surnom des Ëuménides (VllI, 34, 1-3). 
D'un autre côté , les Italiotes avaient eu la coutume de 
sacrifier des enfants à Mania, mère des Lare», déesse re- 
doutable dont on stisp<Midait l'efiigie à la porte de la maison 
quand la famille qui l'habitait était menacée de quelque 
danger qu'elle voulait conjurer (Macrobe, Satvrn.f 1, 7). 
C'est probablement le buste de oelte divioité que nous 
montre le bas-relief publié par MafTei (Jlfut. Fer., p. m, 
n° 5.) M. Orioli assimile la Méan ailée des miroirs étrus- 
ques avec Mania (ylnn Itut.areh.f iSdkf t. VI, p. 185); 
mais H. Ed. Gerhard n'accepte pas cette opintoo {Vtbmr 
die Gotth. der Etrvsk., 1847, p. hh, n* 123). Voir b s 
génies représentés sur les monuments étrusques : Gori, 
Hus. etrttfc, 1. 1, pl. 3. — Micali, AnU mon. p. ierv.alla 
ilor. <r/lal., 1810, pl. 43, 45. — Rieul Rochetle, 
JiMiy inéd. Orettéîdé. pl . 35 et 51. — Jftis. «liiMC. 
0n§9r,, 1842, pl. 95, o« 1 e. 



4^9. — Téte de la déesse Roma, coiffée d'un casque à 
timbre recourbé, et qui se termine en téte de griffon. 
Elle porte de nombreuses traces de dorure antique. 
(B.D.) 

II. 0,1K^. 

L'aspect viril de celte téte convient à la déesse dont le 
nom signifie fare§. On la retrouve sur les as pondéraux 
d'une époque ancienne, et sur les deniers d'argent, 
frappés sous la ré|)ubliquc. V. Marcbi cTessieri, VjEt 
grave, pl. i, tav. i à wiHm. numUmatiqut , 1842, 
t.VII,p.245. 

OD.ieocontre encore le mène ajustemcqt de tète dans 
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une statue de Minerve trouvée à Portid en 1746| ArMUf 
d*Ereol., t. VI, tav. S, d° 2, p. 31 . 

460. — Pyxis q^lindrique aotoar de laquelle eet figurée 

en haut relief la ville de Rome, debout, casquée, 
portant sur le bras uauche une épée. ï*rès de la déesse 
la louve allaitant Rumulus et Rémus sous le ûguier 
ruminai* Vioit ensuite un amas d*aimes surmonté 
de branches de laurier, près duquel se tient Mars 
debout, couvert d'une cuirasse à lambrequins et po- 
sant le pied droit sur uo caducée ; le dieu porte une 
légère cblamyde, et son bras gauche élevé s'appuyait 
sur une baste (qui manque). (B. D«) 

U. 0,076. 

Ce second personnage, s appuyant sur une haste, curis 
(SerT. ad iEo., 1, 292 } peut être considéré comme Bnya- 
fiuaou Jfara Quirinut, (Dionys Halic, II, 48.) 



FLORE. 

461 . — Flore vêtue d'une tunique à maiiehee et les 

jambes enveloppées dans une draperie, à demi cou- 
chée. Sa main gauche repose à terre; de la main 
droite elle tient une grande couronne de fleurs posée 
sur son genou. (E.D.) 

H. 0,0J«. 

. — Flore debout, vêtue d'une tunique talaire et d*un 
pcplus; do la main droite elle tient \m miroir circu- 
laire; de la gauche un bouquet de fleurs; la déesse 
porte suspendue au bras gauche une petite sports. 
Les doix pieds manquent. 

Arieat. H. 0,im. 

PÉNATES. 

463. — PÉNATE debout, imberho, ooiiïé d'un bonnet 
phrygien; il est chaussé de botUnes lacées, vétu d'une 
tunique succincte» par dessus laqusHe il poile ua 
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pëiriiis serré par une ceinture. Le bras droit élevé, 
• tenait un rliyton; la main gauche abaissée, soutenait 
une patère. La main droite et l'avant-bras gauche 
naïKnient. (E.D. ) 

H, 0,069. 

M. Vernai, de Genève, possédait une figurine semblable 
que Montfaucon a fait graver. (/Int. expL^ suppl. , 1. 111, 
pi . 27, n* 2), elle porte lerhyton. — Voy. les deux Pé- 
nates coiffés du bonnet recourbé asiatique dans une pein- 
ture trouvée pr^s de Tifata; BuUct. arch. napol., 1859, 
vol. Vil, tav, V. — Les dieux d'Énée doivent, par leur 
«otiiiiiie, se rattacher à TAsie. Au sujftde ces dieux, voir 
Kkaseo, ^meat und iU PtmUn, Hambourg, 1839. 



LARE& 

464. — Un des lares debout, le pied droit levé; il est 
▼étn d'uoe tunique de peau de chien, serrée pir une 

ceinture; ses pieds sont cliaussf^s de bottines; un 
bandeau passe sur son front et sa tète est ceinte d'une 
couronne dont les bandelettes retombent sur les 
épaules* De la maio droite il élève un rhyton terminé 
en corps de chien ; de la gauchi^ il tieot une patère. 
Très-ancien style. (£. D.) 

• 

Ce bronze est de la plus haute importance pour la ques- 
tion agitée depuis si longtemps relativement au nom qu'il 

faut donner à ces fleures de jeunes hommes tenant un 
rhyton et une patére, classés dans un grand nombre de 
collections parmi les camilli ou ministres des sacrifices. Le 
costume formé d'une peau de diien que porte cette Ggure, 
larplus ancienne qui ait encore été retrouvée, constitue un 
caractère décisif qui s'accorde parfaitement avec l'indica- 
tion fournie par les inscriptions, car Plutarque nous ap- 
prend que les Lares étaient vêtus de peaux de chien : 

Lik t{ tôJv AapTiTÔiv , oti; îoi'wç "jrpatîriTa; xaXoyat , toûtoîç xuo)v 
TOtpEtrrrxîv, aùrol oï x-jviov otçOî'patî auL-é/ovT'x'.; ( Qucest. 

roman. ^ ol). Les prétendus pociilatores tiennent le rhyton 
tantôt de la main droite, tantétde la main gauche, de façon 
à ètie disposés par paires, comme on les Toit dans les 
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peintures antiques et dans les bas-reliefs; Ovide dit, en 
parlant des Lares : Bina gèmilhrum ^UÊfébtm iigna 
d9orum (Fait, Hb. V, v. 143 ). 

Voy. aa sujet des Lares : Bronzi d'ErcolanOt vol. II, 
comment, des pl. lu, lui, liv, lvi, et PiU., comment, 
.de la pl. XIII ; Zannoni, Galler, di Fir»»st, IV, 3, 
pl. cxLii, eu; Gerhard, Agaihadmmom umi BaM Dio, 
1849; H. Jordan, De larum imag. atque. cultu; 
Ann. dtU Inft. arch. 18G2, t. XXXIV, p. 300; 
A. Ui'iilerschuid, De Larum pict. pompeian; ibid. 18G3, 
t. XXXV, p. 121; Jordan, Vuta und 4iê iMtm amf 
einem pompejjnischen TTu «J^e m œWe, Berlin, 1863, in-4*. 
— - De noire temps, M. lo docteur Braun est à peu près 
le seul qui ait méconnu la nature réelle de ces ligures. 
( Annal dêU'itut. arehtol., 1840, t. XII, p. 113.) 

/kH^. — Partie supérieure d'une figure de Lare. Ce dieu 
est lauré, Tdtn d'une tunique. De ta main droite il 
tient une patère, et de la gauche, élevée, un rhyton 
décoré de la partie antérieure d'un liouc. ( E . D . ) 

H. 0,098. 

46B. — Autre. Vêtu d'une tnni(|iie courte; une légère 
ithlamyde, passée derrière les reins, se relève sur 
les deux bras ; ses pieds sont chaussés de bottines. 
Ue la main droite il tient une patère et delà gauche 
il élèTO un rbylon terminé en tèle de chèvre. (B. D ) 

H. «,u». 

469. — Lare vêtu d'une courte tunique, tenant de la 
iniin droite une patère» et de la gauche éleTée, un 

rhyton. 

H. a.ia. 

Musi'f^ N.ipol6on 111. — Colleclion Campana, 1862. 

46H. — Autre, m(^mo ajustement; mais siins clilamydc. 
Il porte un rliyton terminé en téte de daupliio. Base 
circulaire. 

•4611 . — Autre semblable ; le^deux pieds posent à terre. 
Base circulaire. 

IL 0,(>M. 
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490. — Autre. Les deux pieds posent à terre ; de la 
main droite, il élève un rbytou eo forme de céras; 
de la gauche il tiflDt une patère. (E. D.) 



GÉNIU8. 



m . — Génie du peuple romain, debout, imberbe, sa 
tMe est ceinte d'une couronne de laurier ; il est vôlu 
d'une tunique courte et d'une cblamvde prise dans 
la oeintore. De la main droite il tien! une palère et 
porte sur le bras gauche une corne d'abondance. Le 
pied gaucbe manque. (£. D.) 

H. 0,40. 

V. MoDtfauc.» Ant, 9Xfl,, t. II, pl. v, n*> 2. — Caylus, 
Hia. 4'ant, , t. III, pL lit, n* S; — Jfii«. ÂrigoM, 1. 111, 
pl. 68. 

4m. — Genius debout. La disposition de ses mains, 
indique qu'il tenait une patère et une corne d'abon- 
dance. 

• ' H. 0,48. 

HilMléoii in. — CoUmIIob CanpMii, lait* 



VESTA 

493. — Statue de Vesta, vôtue d'une tunique talaire 
et d'un p<^plus, la téte voilée et légèrement inclinée 
à droite ; elle Uent une corne d'abondance sur le bras 
gaudie; le bras droit (qui tenait une patère] manque. 
Trouvée, dit-on, près de Capoue, a fait partie de la 
collection Téti. 

H. e,sn. 

■uta Itapoléon III. — Acquis en 1M4. 

Gompar. avec les figures de Veste des peimui^» anti- 
ques : La déesse entre les deux Péoates, trouvée près de 
Tifinta, publiée par J. Minervini, Bulkt. arekent. ïfapol. 
1859, t. VII, pl. V, et particulièrement la peinture de 
Tompél représentant Veata entre les dens Laies, H. 
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Jordan, Vesta und di$ Laren auf eineni pompfjanigchen 
Wandgemœlde, Berlin, 18G5, in-k", — Le bronze a pro- 
bablement fàit pvtie de la trioité d'un laraire. Sur le 
culte de la déesse, consultez Preuoer, EutkhTtita^ 
TûbÎDgeo, 1864. 

494. — Vesta debout, vélue d'une tunique talaire et 
d'un double péplus. Sa tôte ornée d'une slcphané 
couverte d'un voile qui retombe sur les épaules. 
Le bru gauche, qui reponit sur une bute, est cassé. 
Le bras droit manque. 

H. 0.082. 

AW, — Vesta (?) voilée, debout, tenant raoem dans la 

main gauche. La droite brisée. 

H. •,«. 

Huiée Napoléon III. — CoUecUon GamiWM, MM. 

FORTUNA. 

498. — La Fortune debout, vêtue d'une tunique talaire 
et d'un péplus; la tète ceinte d'une stépliané. Elle a 
la main droite étendue et porte Sur le bras gauche 
une corne d'abondance. 

H.O,ISI. 

Les villes grecques avaient sous le nom de Tyché des 

déesses tutéJaires, mais ici il s'agit de la Fortune apparte- 
nant aux latins, ou représentée à l'époque de la prépondé- 
rance romaine. 

499. — Autre dans la même attitude; la main droite 
manque (La tète est détachée.) 

• Argmt. B. «,090. 

498. — La Fortune débout, yètne d'une tunique talaire 

et d'un péplus serré par une ceinture . la tête ornée 
d'une haute stépliané, tenant sur le bras gauche une 
corne d'abqndance, la main droite étendue. Cette 
^re a été entièrement revêtue de lames d'argent 
et décorée de dorures qui recoutrent la couronnect 
la ceinture, simulent un collier, deux armilles à 
chaque bras et forment des bandes verticales, sut le 
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devant da pëplus. Elle a été décon verte en 1852, 
dans an champ voisin du village de Saint-Puits, près 
Saint-Saaveur en Ptaysaie, département de l'Yonne. 

H. ajT. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 185*. 

Relativement à l'usage de décorer les images des dieux 
de lames de métal ou d'autres ornements, voy. BuUeti» 
4» ié Société dtt ontig. di Fnmeê, 1859, p. 98. 

498. Autre. Ses cheveux forment un nœud sur le 
deriiire du cou; sa cblamyde posée nir Tépaule 
gtodie entoure la parUe inférieure du corps et se 

relève sur le bras gauche qui soutient une corne 
d'abondance. De la main droite elle tenait un gou- 
vernail dont il ne subsiste plus qu'un fragment. 
(E. D.) 

B. ojm, 

4IM. — Autre debmil, sa ddamyde lui voile le derrière 
de la tête qui est surmontée d'un modius devant 
lequel s'élève un ornement isiaque, composé de deux 
plumes et d'un disque accompagné de deux cornes. 
De la naalii ganche, la déesse porte une eone d'abon- 
dance. La main droite nanqiie. 
Gabiaet BrMCbi. 

0,«7l. 

481 .—La Fortune debout, tutulée, vêtue d'une tunique 
talaire et d'an manteau. De la noiabi droite die tient 
un gouvernail. (La gaucbeest liriséeé) Fouilles de la 
Egypte. 

H. 0,08. 



— Autre. Sa tête est ornée d'une stépnané et 

surmontée d'un modius. De la main droite elle tient 
un fragment de manche d'un gouvernail; le bras 

gauche est brii>é. 

H. %.m. 

4n. — La Fortune debout, vêtue d'une tunique (alaire 
etd'un péplus ; le haut du bras et le poignet ornés de 
braoslels; sa téte est eeinte d'une stépbané. Sa main 
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droite repose sur une longue amphore dont la partie 
inférieure se termine en pointe. La main gauche 
manque. 

B. t^tai. 

Cette figurine, trouvée près de Sedan, a été publiée par 
Grivaudde la Yincelle: Bie* dé mon, ant,, t. Il, pl. ix, 
n" 4. 

-484 . — Antre, assise sur un rocher ; elle porte la coif- 
fure isiaque, tient de la main droite un large gouver- 
nail et soutient sur le bras gauche une oorne d'abon- 
dance. 
Ciblaet Tenan^ n« 113. 

H. 0,081. 

48^. Fortune debout, tutulée, tenant de la main 
droite uu gouvernail, et de la gauche une corne 
d'abondance. 

Miuée NapoMoB m. — GollacUon Campana, IMI. 

486. — Autre. Sa tunique laisse une partie de la poi- 
trine à découvert ; de la main droite elle tient un 
gouTernail et de la gauche deux cornes d'abcmdanoe. 

La coifTure symbolique de cette figure se compose 
de deux plumes droites qui paraissent imitées de celles 
^ rarmontent b tète de la déesse égyptienne Athor. 

B* A|i86. 

^87. — La Fortune debout, vôtuc d'une tunique talaire 
et d'un péplus; la tôte surmontée du disque accom~ 
pagné de cornes i tenant de la main gauche une corne 
d'abondance. 

B. 



488. — Autre. Le bras droit manque. La partie supé- 
rieure de la corne d'abondance que pwte le bras 
gauche est détruite. (E. D.} 

nonb. B. o,fln. 



489. — Deux cornes d'abondance ornées de feuilles 
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<!l*acanlhe et réunies par leur extrémité inférieure. 
£lles sont remplies de fruits, d*épis et contiennent 
en outre chacune, une pomme de pio surmontée 
d*un gâteau rond. 

La raioure inténenre qui règne le Tong de en deux 

cornes d'abondance, montre qii't llcs ont servi de support 
à un buste de divinité, disposé comme le Mercure gravé 
dans le Thm»ru§ Bnmd tlmrgwmU deBegcr, t. III, 
p. 334. 

480. — Corne d'abondmoe remplie de laisiD et d*anlres 

fruits. L' extrémité ioffirieuie est fortement leooarbée. 

Basse-Égyple. 

Moflée Kapoléoii IIL — Aequli en IHS. * 

BONUS ÉVENTUS. 

491 . — Bonus Eventus, la tète légèrement inclinée à 
gauclie; le corps enveloppé dans un pallium attaché 
avec une iibuie sur l'épaule gauche. La main droite 
est rele? ée aous la draperie, la gauche pend le long 
du corps. 

Cette figure entée dans un fleuron est supportée par. 
une base quadrilatère ornée de moulures. 

A la pvtie posténeore est filée noe branche droite de 
44 mill. deleqgueur. CenroDiiemeBt d'oo trépied . 

n. 0,138. 

Bonus Erentns est représenté sur les deniers de la 
fomille romaine Scribonia et sur les monnaies des empe- 
reurs Galba, Titus, Niger, Sévère, Garacalla, Galtien. 

499. — Buste du même. Imberbe, sa téte est nue et sa 
chevelure bouclée; un pahidamentum attaché par une 
libule sur l'épaule droite, enveloppe ses bras . La 
main ganche rât relevée sous la draperie. 
Ce buste est enté dans un fleuron à base carrée. La 

tige de derrière a été coupée. Couronnement de tfépied. 

(H. D.) 

H. 0,076. 

Voyez Caylus, Etc. i^mOiq,, t. IV, pL 68, n* 3. 
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PAN. 



— Pan capripède ; sa nébride posée sur répaule 
gauche est chargé de fruits et de g&teaux. De la 
maîD gauche' il tient une sjrini, de la gauche on 
pedun. (£. B.) 

B. a^fVi. 



VERTUMNE. 



494. — Vertumnp debout, inclinant lëfzèrcment la tète 
à droite. 11 porte des fruits et dus épis daiis sa Dé- 
bride qu'il raète sur son bras gauche. Les pieds 
sont chaussés de sandales et des liens annulaires re- 
tiennent autour de chaque jambe la dépouille de 
quatre pattes de quadrupède. Les yeux sont incrustés 
en argent. L'avant -bras droit, la main gauche et le 
pied droit manquent. 

n. o,u5. 

Cette belle figure qui provient deVancien garde-moublc 
(/ne. ées diam, de la cour . , 2* part., n« 100, p. 255. ) 
a été dépouillée de sa patine, mais son antiquité est in- 
contestable, 

(-f. la fre'fjMcde Pompéi, Mus. Borhon., t. IX, pl. 7; 
t. Il, pl. 28, n<> 2. — Cette représentation doit être dis- 
tinguée de eeHes de SilTsnos que nous montrent divers 
bas-reliefii; I. P. Tommasini, De don. ae.tab.vot., 1654, 
p. 185. — Reilleischeid, iinn. delC tMt. arck,, 1866, 
tav. agg. I. 

49fi^. — Veitumne assis sur un globe posé sur une base 
carrée ; sa chlamyde passe sur l'épaule (gauche et laisse 
le corps à découvert. De la main gauche il tient une 
corne d*aboodance couchée sur sa cuisse. 

n. lolalc, 0.089. 

In9, da diam, dt la cour,, 2< part., p. 257, n* 132. 
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486. — Enfant assis, la jambe gauche croisée sous la 
droite, tenant une grappe de raisin dans la main 
droiteélei^. et portuit des fleuri daos sa néktide 
«lo'ilnlèftdelaiiMùigaadie. (B. D.) 

H. 0.053. 

49*7. — Buste de génie ailé, soutenant de la main gauche 
une corbeille posée sur sa tête et remplie de fruits, 
d'épis et de gâteaux. 

H. •jm» 

La partie ioférieundu tone eet entée daae ud flearao. 
(B. D.) 

GÉNIES DES SAISONS. 

498. — Vase portant en haut relief quatre petits génies. 
Le premier nu, les reins entourés d'une ceinture, 
tient de la main droite une êfhtm, tandis qn'nne 
autre tombe de sa main gauche; le second également 
nu, tient de la main droite une tige munie de deux 
fleurs et porte sur le bras gauche un canard; le 
troisième létu d'one toniqoe tient de la main droite 
une serpette et pose de la gauche une grappe de rai- 
sin dans une corbeille; le quatrième, aussi Yètu d'une 
tunique, tient de la main droite une torche renversée 
et de la gauche une grande bourse. Une duperie re- 
levée par des patères entoure le vase et passe denière 
la téte des quatre génies. (E. D.) 

H. O.OM. 

ARISTÉE. 

489. — Aristée debout, coiffé d'un bonnet conique, 
ehaussé de bottines, Téta d*on manteau, portant sur 
son cou un bélier dont il tient les quatre pieds dans 

ses mains. 

Base quadrilatère antique. Cette ûgure a été trouvée à 
Tarragone en 1852. 

H. «AU. 

Musée Napoléon UI. — Acquis en 

On pourrait rattacher cette statuette aux représentations 
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de Mercure Criophore, à l'aide do la terre cuite do Tanapra 
publiée par M. CoDze {Ann. dtW Inst. arch.. 1858, tav. 
d'agg. O); mais elle eo difl^re par plusieim défaits essen- 
tiels et n'appartient pas à l'art grec. Elle ne doit pas non 
plus être assimilée à l'image d'Apollon portant un agneau 
sur les épaules (Karl Friedericlis, Apollon mit dem Lamniy 
Berlin, 1881). Le hnmt» de TiirsgODe a pu être fabriqué 
sous rinfluence des idées africaines qui oui régné dans 
l'Espagne méridionale. 



K — Aristée debout , vëta d'une courte tunique 

passée sur l'opaule gatiche ot retenue par une cein- 
ture, mais laissant les bras et le soin droit à découvert. 
11 porte la cibise (paiinelière) suspendue au côté 
gnielie et tient de chaque main deux pieds d'un bélier 
placé sur ses épaules . 
Les yeux du pasteur et du bélier sont incrustés eo ar- 
gent. (E. D.) 

■. O,0QS. 

JUVENTAS. 

ttOi. — Buste do Jnvcr.tris; la t^te est tournée vers la 
gauche. Une diovolure bouclée, abondante entoure 
son visage et descend sur le cou. Une bulle, indice 
de la jeunesse, est suspendue sur la poitrine par un 
collier» 

H. 0,083. 

MAINS PANTHÉES. 

ttM. — Main panthée. Le pouce et les deux premiers . 
doigts sont étendus, les deux autres doigts sont fer- 
més. Un serpent entoure le poignet et dresse sa této 
près du pouce qui {lorte à son extrémité une pomme 
de pin. Les autres symboles que porte cette main, 
sont : un buste de Mercure coiiïé du pétase ailé, des 
pommes de pin, un vase d'Harpocrate, iino torclio, 
une tortue, une branclio de laurier, un lézard, un arc, 
nne grenouille, une tête de dauphin et un pain. 
fB. D.) 

H. 0,4». 



AMMON. 



1f3 



tt03. — Autre. Également rntouréo pnr un scrprnt ; li s 
symboles qu'on y remarque sont : un arc, une tôto 
de bélier, une pomme de pin, un vase d'Harpomtc, 
un lézard, une grenouille, un pedum. 

U. 0,037. 

Voyez les mains votives portant des symboles plus ou 
moins nombreux, qui ont été publiées par L. Pignorio, 
Ant. $rm.% p. 510. — - G.-P. Tommasini, Ant» $rœe , 
t. X, p. CG'i. — M. -A. de la Cliauss", Ant. rom., 
t. Xil, p. 9G3. — P. Honanni, Mus. Ktrch.. ci. ii, 
tab. 15, p. 82. — Monlfaucon, Ant. expl.^ t. 11, part. 
11, pl. 1S7. ^ Ctylus, Hm. d'an!., t. V, pl. 63, 
n**" 1 et 2; Bronzi d'Ercol., t. V, tav. 1, p. xxxvii; — 
C. duMolinet, Cabinet de Sainte-Geneviève, pl. ix. n"0. 
Beger, Tha, Brandtb,^ t. 111, p. 404. — J. de Kast, 
Ha». 4*01111*4. ^ Fiamfrf, Gand, 1806, 

pl. Ti, n* 1. 

II04. — Main symbolique ouverte, présentant la paume; 
le doigl du milieu est surmonté d'une rosaoe. À la 
partie postérieure sont deux douilles annulaires. 

li. 8,M0. 

fiMMfr. — Main svmholique. Les deux derniers doigts sont 
fermés. (£.1).) 

L. 0,43. 

AFRIQUE. 
AMMON. 

ttIMI. — Masque de Jùpiter Ammon avec des cornet et 

des oreilles de bélier, \>hcé an centre d'un médaillon 
circulaire entouré d'une moulure. 

D. O.OM. 

ÊiCS. — Tète barbue de Jupiter Ammon, ceinte d'un 
diadème et portant deux eofoes de bélier. Cette tùle 
est filée à une courte tige terminée en anneau. 

II. 0,03S. 
S 
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Cf. la ilinnnaic de Mvtilènc sur laquelle oo voit la léte 

du (lieu et la légende : HKOC AMMÛN. 

JMIS. — Buste de Jupiter Ammon, barbu, avec cornes de 
bélier, la tète surmontée d'un modius ; l'épaule gau- 
che couverte d'une draperie. Ce buste fofme le dUK 
ton d'un gros anneau. Rapporté d'Egypte pw Dro- 
vetti . 1827. 

H. 0,057. 

SÉRAPIS. 

M9.^ Buste de Sérapis barbu, la poitrine couverte 
d*ane ciilaiiiyde ; la tête surmontée d*un modius. 

H. 0,o:»6. 

Les divinités égyptiennes qui figurent dans celte collec- 
tion n'y sont représenté^'s que par des figures de tftfaH 
grec ou rmain, les unes exécutées en Ëgypte, les autres 
en Occident, et offrant parfois des altératioos considéra* 
bles du type primitif. 

KIO. — Patère ornée de fliets circulaires en relief et dé- 
corée des bustes de Sérapis et d'Isis en applique do 
haut relief. Deux anneau», placés derrière ces bustes, 
donnent passage aux extrémités recourbées d*uoe anse 
mobile. Fouille de la Basse Egypte. 

D. 0,fS* 

Musée Mtpoléon III* — AequU «n ISSt. 

1 . — Autre. Les bus! es d'un style fort grossier cnt 
été 6xés sur le plan ou extérieur de la patère. 
Ito sont reliés par une anse. Même provenance. 

D. 0,ie. 

MwÊét Rapoléoii Ul. — Aeqoben IKt. 



ISIS. 

ttfft. — Figure d'Isis, ou de reine égyptienne avec l'a- 
justement de la déesse. Elle est vêtue d'une tunique 
longue qui laisse les pieds eulièrcmeut à découvert. 
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d*uh p^plus , d'une slolt qui passé sur Tépaulc 

droite et sous le bras gauche, et se noue sur la poi- 
trine. Ses pieds sont chaussés de sandules. Un vau- 
tour aux ailes pendantes forme sa coiiïure Les deux 
bras manquent. TuTail romain ou de l'époque des 

dernien Lagides. 

_ u. o.w. 

■inée Napoléon m. — Arquis en 1864. 

Provenant delà colicclion foiniéeprincijialemenlà Ronn\ 
par M le chevalier Palio, auciea miDistre de Suède à Gon»- 
tantinople. 

fiif 3. — Isis debout, vêtue d'une lunique talaire et d'un 
pc^plus. la jambe gauche en avant. Les jambes et les 
extrémités des bras ont été brisés. 

H. 0,051. 

ttl4. — Isis couch(^e, vêtue d'une tunique talaire et 
d'un p^plus, allaitant Horus; derrière la déesse, un 
grand serpent (Agathodemon) rampe en dressant la 
t^. Sur le devant de la cliné. sont rang<^s neuf àia- 
ques, peut-être des fleurs de lotus épanouies ; au- 
dessous, une grenouille, un épervier, un crocodiic el 
une tortue. 

t.. «.«M». 

H. O.OlJ. 

Une fig re d*Isi<; analogue à celle-ci était peinte à Hcr- 
culanum, Pitt. d'ErcoL, t. lil, tav. 22 pi 115. Cf. les 
peintures de vases grecs représentant Lat'»ne portant le 
petit Apollon, près de laquelle se dresse un grand arpent 
Inrbo. Apollon tue ensuite le serpent. Les peintures égy|H 
tiennes tioiis montrent Horus devenu liomme, perçant de 
sa lance le serpent Aj^M^hU, 

III K. — Isis, la tète ceinte d'un stéphané et .«urmontée 
de la coillure à plumes. £lle est assise sur une am- 
phore. 

H. 0,13. 

Musée Napoléon III. — Collerlion Camp.niia, l8fl-2. 

— Buste d'Isis en ap[)lique, provenant de la déco- 
ration d'une patère. 11 est muui d'une bclière. Basse 
ï^gyple. 

H. 0,M 

Matée Hapolém m. — Acquis en im. 
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MV. — Busfed'Isis, la |K>itrine couverte d'une draperie, 
la tù\o surmontée de la coiffure symboliqiiB. Trouvé 
dans la Basse Égypte. 

E, 0.065. 

— Bns, tenant on «sire, fragment d'une figurine 
iaiaque. (E. D.) 

H. 0,060. 

L. ^jm. 

H0RU8. 

fti9. — Horus enbnt, entièrement mi, delxNit sot une 

tige de plante; sa chevelure, relevée autour du front, 

est nouée pardi rrière. 11 lève la ((''ti' vers la droite et 
tient son menton de la main gauche ; le bras droit 
étendu, presque Terticalefflent, porte un fruit. (E. D.) 

H. 0,74. 

La tige est une ait ration du lotus; 1c fruit doit être 
celui du pêcher (rECTÉa, Plutar(|ue, de hide et Ostr. 08) qui 
convient à Uarpocrale. 1.^ main qui serre le menton rap-- 
pelle le passage de Chœrémon relatif au signe hiéfogiy- 
pllique qu'il dépeint ainsi : «vrt ).y7n;ç, avOpoirov TÎj x«p^ 
YevEtov xpaToîîvTot ; S. lîircli., Tran*. of t/io roy. «oc. of 
literatt U IJ, new ser., 1850, p. 391. 

HARPOCRATE. 

tt!tO. — Har4)ocrate debout « entièrement nu, ailé, sa 
tète est stirmonlée d'un distjue accompnLinc de dciiv 
plumes, line bulle est suspendue sur sa poitrine et il 
porte un carquois surTé^ule droite. Le dieu pose, 
sur sa bouche . Tindes de sa main droite, et soutient , 
de la gauche, ime corne d'abondance ; près de lui, 
un tronc d'arbre autour duquel s'enroule un serpent; 
un nœud symbolique surmonté d*un oréos qui dresse 
la tète. A ses pieda, un chien, mie grenouille et un 
paon. (Ë. D.) 
Cabinet Tcrsan, d» 320. 

Or. B» 0^. 

Quoique les objets d*or soient compris dans une classe 
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h part (Voy. Salle des bijoux antiques), cependant il a été 
fiât une exception à l'ég in) de cette ^orine, en raison de 
son utilité pour l'explication des monuments qui montrent 
le mélange des attributs d'Eros avec ceux des divinités 
égyptiennes. Cr. le bronze du Musée de Naples« repré* 
•entant deux Eros-Harpocrate aili's, portant sur la tùte le 
pscbentde Cvnnealtéfte, Mut. Borbome»., t. XII, pl. 30. 

Mi . — Harpocrate entièrement nu, delwat; sa (été est 

ceinte d'un diadème et surmontée du pschent. 
(Double couronne des doux royaumes d'Egypte). 
Une mèclie de sa chevi lure passe sur le diadème et 
tombe lur l'épaule droite. Le dieu porte l'index de 
88 maHi droile à u bouche et soutient sur le bras 
ganche une corne d'abondance élégauunent courbée. 

H. 0,120. 

/no. des diavi. de la couronnt, 2' partie, p. 256, n" 119. 

— Harpocrate ailé, debout, la tt^tc surmontée d'un 
pschent (double couronne des deux Egypte). Une 
petite chlamvde lui couvre la poitrine. U pose sur sa 
bouche rindicatcur de la main droile ; de la main 
gauche il porte une corne d'abondnnre, dont la partie 
supérieure a été brisée. Les yeux sont incrustés en 
argent. Les deui pieds maniiiient. (E. D.). 

H* O^MS* 

KM. — Antre. Aptère, nu, debout, ooiffé du pschent, 

tf>nant une corne d'abondance sur son bras gauche. 
Base quadrilatère. Fouilles de la iBasse Egypte. 

H. 0,9S. 

Ifante MipoMon III. — icqnlt M 18». 

••4. — Autre. Nu, debout avec la mèche de cheveux 
caractérisant l'enfance, coiffé du pschent et portant 
sur son bras gauche une corne d'abondance et un 
uréns nimbé. Fouilles de la fiasse figypte. 

, fl. 8,108. 

■née Napoléon m. ~ Acquit en 1808. 

9M. — Harpocrate debout, tenant de la nain gauche, 
une eofue d'abondance. 

H. 8,08 

■wée Mapaléoii m. — Golteciion Gampaaa, IMS. 
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5S6 — Autre. Assis, vêtu d'une tunique talairc; il 
porti' la ciiilVuio égyiitionne surmontée d'un pscliotit 
devant lequel esUin largo croissant. Son brasgauche, 
qui repose sur le genou, soutient une eorne d*«boa~ 
dancc. Le jeune dieu a la mèche caractéristique de 
Tenrancc et dirige l'index do sa main droite vensâ 
bouche. Fouilles de la Basse-Êftvpte. 

H. ^0M. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 18S2. 

ttlSV. — Autre. Avec le rn^me ajnstement . Ses pieds 
sont tournés vers la droite. Fouilles de la Basse 
Égjrpte. 

H. 

Musée Napuléon 111. — Acquis en 185i. 

&»88. — Harpocrate assis, les jambes croisées sur une 
fleur de lotot ; une mèche de dieveus descend sur le 
côté droit de sa tète qui est surmontée d'un large 
disque. Ledicti pose l'index de sa main droite sur ses 
lèvres et porte une corne d'abondance sur le bras 
gauche. Cette figurine a été trouvée à Sekkara. 

H. O.WA. 

Musée Napoléon III. — Douné par M. Louis Balissier. vice-consul de 
Praiiea i 8uu, «n 4151. 

KM. ^ Harpocrate assis, la téte surmontée d'un disque, 
le doigt sur la bouche. 

B. OlU. 

Mu«e Hipoléoa lU. — CoUection CmpuM, IMa. 

MO. — Harpocrate pygmée, assis sur un des pétales 

d'une fleur de lotus. Sa téteest décorée d'une coiffure 

* phnlli(]no. Le dieu qui a un grand phallus, pose le 
pied droit sur un double uréus et le uicd gauche sur 
une grenouille ; il porte une corne d'abondance sur 
son àiaule gauche. 

B. 9jm, 

fi&31. — Harpocrate v<Mn d'une tiiniqne, assis sur un 
phallus; une mèche de cheveux tombe sur son épaule 
droite; sa téte est surmontée du psdioit. Le jeune 
dieu porte Tindex de sa main droite à sa bouche, et 
de la izaiiche soutient sur sa cuisse un Ttse de forme 
syUcriuuc. (E. D.) 
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• — Autre. Entièreaieiit nu, assis sar no phallus; 

sa téfe est ceinte (V\m dindème noué sur le front ; le 

bras droit esi élevé (la mnîn ost brisée) !e bras gauche 
s<>rre contre le corps un vase de forme sphérique . 
(B. D.) 

H. •,«•. 

— Harpocrate entièrement nu, la tête surmontée 
d'un disque; il est assis sur un fj;ranii uréus posé sur 
un ptiallus. Le dieu porte la main droite vers sa bouche 
«t soatieBt de b ganche le corps da serpent qui se 
dresse et dont la tt^te est ornée A*na disque aooom- 
pagpé de cornes. (E. D.) 

H. OOW 

S>34. — Harpocrate assis, une grosse mèche de ctieveux 
descend sur son épaule; Vindes de sa main droite 
est posé sur sa bouche, et il tient aous son bras 
gauche un vaseovoide. (E. D.) 

Plomb. U. Ofiii. 

NEITH. 

KSSft. — La déesse Neith, entièreaieiit nue, allaitant un 
petit crocodile qu'elle tient de la main gauche. Cette 
figure d'ancien style, a servi d*anse à un vase. 
(E. B.) 

Les monnaies aieiandrines de Trajan et celles du nome 
Ménélals frappées sous Trajan, Adrien, Ântonin et Marc— 
Aurèle, représentent Horus, avec nn buste humain enté 
sur un corps de crocodilô. On pourrait donc voir ici une 
forme secondaire du groupe bien connu d'Isis allaitant 
son fils. 

Voy. Zoega, ^umiœjypt. »mp., pl. v, n°6; — Tochon 
d'Annecy, Méd. du nnmuiU l'Ègypte, 1822, p. 222 et 
suiv.; — Ch. Lenormant, Mméi éu . égxjitt . , 18'* 1 , 
in-f^j p. 67. 

NETPt 



KM. » Nelpé debout, entiNeiiient mie, le cou orné 
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d'un torquès ; les cheveux disposés en boucles cré- 
pues. Elle élève ses deux bras qui sont entourés 
ainsi que sa tète, par des branches, en partie brisées 
actaelleinent, et qui devaieot partir d*uo trône d*arbre 
sur Iflqufll la déene aies pieds posés. (£. D.) 

H. totale, 0,158. 

Le caraclère africain donné à celte figure, autorise à la 
considérer comme une imitation de la déesse Netplié, que 
les peintures égyptiennes nous montrent sortant d'an 
arbre ; Hathor aussi, qu'Apulée assimile à Vénus, est re- 
présentée au milieu des branches d uo arbre. 

ANUBIS. 

CI39. Anubis debout, vêtu d'une tunique sans man- 
ches, et d'un manteau qui passe devant la partie 
inférieure du corps et s'enroule sur le bras gauche. 
Le dieu est chaussé de sandales; sa tète de chacal 

est stirmontée du diidème hotrf, de sa main droite 
élevée, il tient une torche, de la gauche il soutient 
la pointe d'une large cpée dont la garde repose sur 
son' épaule. Trouvé dans la Basse-Egypte. 

H. i,llS. 

Mutée Napoléon lU. — Acquis en 1853. 

Voy. TAnubls romain sculpté sur un autel consacré à 
Isis; FogginI, Mwtûtafitol,, t IV» pl. 10. 



— Buste du Génius d'Alexandrin ; la tète ceinte 
d'une bandelelte et légèrement penchée à droite; 
l'épaule gauche couverte d'une chlaniyde. Applique. 

n. O/MB. 

MONUMENTS D'ARGENT 

déconverts, eat836, * Notrp-Dnrru -d*A1enfon, ptisBriiiae 

(Mainc-i t-Loiro). 
UuÂCc Napoléon 111. — Acquis en 1852. 

Quoique ces objets appartiennent à diverses classes^ et 
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eussent pu être répartis méthodiqueniMil dans plusieurs 
chapitres de cette Notice, cependant il a paru plus utile do 
les laisser réunis. Cet ensemble, en ellet, permet d'établir 
plus focilement me eomparaiMni imtractive entre le trésor 
de I^otre-Damc d*Âlençon et ceux de BeithoatiUe près 
Bernay (£ure], ou de Pompât, qai se composent d'objets 
anali^ues. 

y. Ch.Lenormant, BmUit.idPinÊt. areh,, 1830, p. 97. 
— Aug. Le Prévost. Mém. sur la coUect. de vasttant. 
trouv. à BerthouvitUy 1832. — Raoul Rochette, Journal 
dex Snv , 1830, p. 427 et 459. — Le même, Nouv. ann. de 
l'Inst. arch. t. Il, p 170. — Chabouiilet, Catal, 
gin, iti camén tHwtru monwm. «cp. éam lê eob. éu 
méLêianU (Bibl. imp ), 1858, p. 418 etsuiv.— B. Qua- 
ranta, Di quatord. vasi d'arg. disi^orterr. in Pompei net 
1835, Naples, 1837. ^ Bull. dtW Inst. arch., 1835, 
p. 38 ; et ibid. 1836, p. 161 la déoooY. de quarante-lioit 
vases d'argi'nt accompagnés de six cuillères. — Mém. dê 
VAcad. de Toulouse, 1788, t. III, pl. i-it; art. de M. de 
Moiitégutsur sept vases d'argent. 

IbSO. — Masque de Minerve travaillé au repoussé. Les 
cheveux sont relevés en mèches saillantes. Les yeux 
entièreinent évidés ont dû être remplis en émafl ou 
en pierres de couleur. Aa hant du front, tiB chaton à 
rebord dosliné à contenir un cabochon ou une pierre 
gravée. Âu bas du cou, uo bandeau en relief porte 
trois antres chstoos semblables. Les someits sont 
indiqués par des traits gravés en creux. Les bords de 
ce masque sont percés de plusieurs petits trous . 

Argciil. — U. 0,30S. 

Calai. GHttê.pLh n*"!. 

Nous avons renvoyé, à titre de renscignemrnt, aux 
planches i]ui accompagnent le Catalogue des collections de 
feu M. Toussaint Grille, ancien bibliothécaire d*Angerti 
Angers, 1851, ouvrage dans iequc! on trouvera, p. 39 et 
sui V., un état sommaire du trésor de Notre-Dame d*Alen- 
ron. 

— Autre. Sans ornements. La prunelle des jeux 
seule est à jour. 

Arsrat. — H. a,iM. 
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Catal. Grille, pl. i, n" 2. Ces doux masques ont pro- 
bablenteot été iixés sur des statues de bois ou de bronze 
(voir pli» haut d** fc78, h statue de la fortune plaquée 
d'argent après coup.) Leur caractère indécis ne permettrait 
pas de les attribuer avec précision à une divinité ; mais on 
est autorisé à croire que ce sont des images de Minerve , 
déesse à laquelle sont ooosacrés les Tues qui les acoompa- 
gnaienty ainn qa*oo le verra par lesioseriptiODS reproduilcs 
ckaprès* 

Mi. — Petit buste de femme; les cheveux tressés et 
relevâi sur le sommet de la tète. Une lég^ cliiamyde 

passe sur l'épaule gauche et se croise avec un balteum. 
Ce buste eu applique a servi à la décoration d'un 
meuble ou d*un vase. 



Catal, GrUle, pl. II, n*> 27. 

etttW»— Deux antres, coulés sur celui qui précètTor 



pl. 1, n° 27. Aucune indication particulière n'a été 
donn^ sur ces deux petits bustes qvti ligurent aussi bien 
que le n" 5V1 dans Tuoe des plancbes annexées an cata- 
logue de M. Grille. 

M4. — Médaillon repoussé, dont les cavités sont remplies 

de plomb, re|)résentant Ai)ollon debout, le coude 
gauche appuyé sur un trépied, tenant de la main 
droite une branche de laurier. Près du dieu se voit 
un corbeau reposant sur un rocher contre lequel est 
appuyée une roue; deTautre côté, un cyprès pyramidal 
et un rocher. Ornement de patète. Traces de donire. 



Catal, Grille^ pl. II, n'* 25. Fel. Lajard, Htch. sur 
UeulU du cyprètt 1854, pl. xx, n* 5; dans les if^m. dê 
VAead, à» iniar,^ U XX, S* part. 

— Médaillon travaillé au repoussé. Antonin Cara- 
calla, ddlOUt, vêtu d'une tunique et d'une toge, 
portant au coti la bulle. De la main droite il tient un 
globe sur lequel est la Victoire. Il porte sur le bras 



Ar(wl. — H. t^SSb 



Argent. — II. 0,03. 




Argent. — D. 0,093. 

Poids, 6H pr. 
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gaudie une corne d*abondance. Le prince est placé 
sur un suggesluni avec degrés. A sa droite un captif 
assis sur une méta. A sa gauche un palmier. En .ivant, 
deux petite figures oues, un pied posé sur un scabeU 
hmu OmeiiMiit de patère; traces de dorure. 

AfgwL — D. 0.1«l. 
Potdi. 46 g.. M. 

Catcd. Grille, pl. II, n° 24. 

Malgré l'altération produite par un coup et par une 
fcacture, on reconnaît, dans la figure qui occupe le centre 
de ce médaillon, un jeune prince de la fiimille impériale. 
La disposition de la chevelure s'accorde eiactement avec 
celle que nous montrent les monnaies d'Anlonin Cara- 
calla enfant. Ce iils de Septime Sévère était né à Lyon, en 
M de Rome (188 de I.-G.), et it était Agé de huit ans 
lorsque son père, revenant vainqueur de la Mésopotamie, 
le créa César et frinceps juventutis. La bulle indique 
un personnage qui n'avait pas encore dépouillé lo prétexte, 
et le palmier désigne tes contrées de FOrient. Alors que 
Septime Sévère venait de recevoir du Sénat les titres 
d'Arabicus, d'Adiabenicus et de Parthicus, les peuples de 
la Gaule ont pu attribuer les symboles de la victoire au 
jeune César qui donnait les plus heureuses espérances. 
Sur une monnaie frappée en l'an 951 de R. (198 de J.-C), 
et qui offre la légende IV VENTA IMPER II, Caracalla, 
figé de dix ans, est représenté, portant, sur la main droite, 
une ligure de la Victoire; un captif est à ses pieds. £n 
l'année 953« Caracalla accompagna Sévère à la gtierre 
contre les Parthcs: et ce ne fut qu'en 954, lorqu'il reve- 
nait vainqueur avec son père, qu'il revêtit la robe virile 
à Antioche (Spart, in Severo, c. 16). On voit que de 9i9 
à 954 le fils de Sévère s'est trouvé dans toutes les con- 
ditions qu'impliquent les divers détails de la composition 
qui orne le médaillon de Notre-Dame d'Alenron. 11 ne 
faudrait pas en conclure que tous les objets qui accom- 
IMigiMiient ce monument ont été exécutés sous le règne de 
Septime Sévère. On a déjà pu constater, par l'étude du 
trésor de Berthouville, que les figures et les vases, réu- 
nis dans un môme sanctuaire, y avaient été déposés suc- 
cessivement, et appartenaient à des époques fort diifé^ 
tentes. 
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Km. — Fragoieots de vase travaillé au repoussé. Partie 

supérieure d'une figure de Faune tenant un pe(lun> 
sur le bras gauche. Fond doré. Deux autres petits 
fragments appartenant à la même composition. 

ArgmU — H. 0,048. 

H. 0,M3. 



Coud, GriUê, pl. i, D« 26. 

MV. — Btiflte de Vënnf , de foce; h Mie ceinte d'une 

Stéphane , dont les lemnisques retombent sur les 
épaules. Une draperie, passant sur l'épaule gauclie , 
laisse le sein droit à découvert. Applique. Ornement 
d'un meuble ou d'un vase. 

■roBie. — H. •,096. 

CattU. GriUe, pl. ii, n* 33. 

M8. — Patère à mandie sur leqael est gravée une 

feuille d'arbre. Au fond du vase, en cercle, gravé au 
pointillé : EX A\ CT. D. MINEH. DON. GAV- 
DILIA ET PU. CIUMIL. L. MEK. caractères 
rustiques. Ea: auctoramento Deœ Minervœ dona- 
esriml tfoudtftact PrUctiCrimitta, tibmttsmttitQ. 

Argonl. — 0,161 • 
L. avec ic uiaache, 0^309, 

Cotai. C^Htff» pl. n, nM3. 

ft49. — Autre semblable. Au fond, gravé au pointillé : 
EX. AVCT. D. MINER. DON.GAVDIL. ET Pli. 
* GRIMILLA. L. MER. ^ , caractères rustiques. 

ArSHlt. — D. tftÊ9' 

CatcU. Grille, pl. ii, n" 13. 

Les inscriptions tracées sur les vases n°* 548 et 5'»9, 
dilîôrent entre elles tant par la forme des caractères que 
par la manière dont les noms propres sont abrégés. La 
ponctuation aussi offre diverses variantes. On connaît 
une Gaudilla Oppia dans une inscription de Turin (Murât. 
1S38, (i) ; le nom de Prisca est associé à divers autres : 
Prisca Terenlia (MaiTci, mus, ver. 151,4), Prisca Prima 
(Grut. 921 11}, Prisn Seconda (Murât. 760, k] ; etc. 
tiaudslia etPnaca Crimilla sesont acquittées d'une pro- 
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messo faite à Minerve, en lui offrant une paire de yases 
(l'argent. Au sujet des noms gaulois terminés en illuf^ 
\oyez la liste donnée dans la Bemu nwnimatique, 1860, 
p. 184 et stiiT. 

— Conpe travaillée au repoussé. Décorée de sept 
godrons hémisphériques entourés de rinceaux et de 
rosaces également en relief. Désbous P I, gravé à ia 
pointe. 



Catai. Grillt, pl. i, n° 7. 

MM , — Grande patère avec filet an pourtour. Le centre 
en creux, destiné à recevoir un médaillon, peut-être 
celui qui a été décrit ci-dessus , n" bkk» Dessous, 
gravé à la pointe : 



Catol. Critts, pl. i, n* 8. 

Les marques pondérales inscrites sar plusieurs vases 

d'argent sont assez distinctes; mais elles concernent des 
objets qni ne sont plus dans leur état d'intégrité primi- 
tive. Ainsi, par exemple, la coupe 551 est aujourd'hui 
privée du médaillon en applique qui en occupait le fond. Ce 
médaillon est pout-ôtre un de ceux qui sont décrits sous les 
n"* hkk et 545. Encore ceux-ci ont-ils perdu une grande 
partie du plomb qui remplissait et soutenait le [revers des 
sujets repoussés. Aussi les différentes combinaisons faites 
pour retrouver le poids léel de la coupe demeurent-elles 
vaines. Il en est de même pour les deux vases n*" 55:J 
et 556, qui n'ont plus leurs anses on oreilles. Si on ajoute 
à leur poids celui des oreilles n " 570 et 580, qui s adaptent 
à leur circonférence, on n*atleint pas encore le chiffre 
qu'indiquent les notes gravées, en supposant que ces notes 
se rapportent à la livre de 324 ou 3Î5 grammes. 



Argent, 



. ^ D. 0,17». 




( Libra duœ, unciœ duœ, um^^ia). 



ArgeDt. — D. 0,Wt. 
foUi,lSlgr. 
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fiMfcS. ~ Autre de même furme. Dessous , en suivtDt le 

double cercle Uu fuod : 

M lEjTs.vKlJ lAi 

(IftiierriS /// «u Tri), gravé à ta poiote. 

Allant. — D. 0^45*. 

CM, GrilU, pl. I, n« ih. 

Lorque le Trésor de Notre-Dame d'Alcnron fut ac- 
quis pour le Musée, un examen attentif de la surface de 
tous les objets qui le composent nous fit reconnaître Teiis- 
tence de seize inscriptions tracées à la pointe, si légère- 
ment, qu'il est difficile de les relever sans le secours d'une 
forte loupe. Treize de ces inscriptions contiennent le nom 
de Minerve plus ou moins abrégé, et, si on les joint aux 
dédicaces de Gaudiiia et Crimilta (n** 548 ét 5i9), elles 
forment un ensemble qui démontre clairement que le sanc- 
tuaire où avaient été déposés les objets que nous décri- 
vons ici était consacré à la lille de Jupiter. Les graffiti 
sont de diverses mains, et, s'ils sont l*oeiivre des dona- 
teurs, on s'étonnerait de les Tobr plac^ d'iutc manière si 
peu apparente. Mais les marques pondérales et le nom 
divin si fréquemment abrégé étaient peut-être tout sim- 
plement à l'usage des gardiens du temple charges de con- 
server d'autres ustensiles non dédies avec lesquels les 
offrandes ne devaient pas être confondues. L'écriture n'a 
rien de monumental, elle est cursive et négligée. On y 
remarque l'emploi de l'E composé de deux barres pa« 
rallèles que les Gaulois ont très-anciennement emprunté 
aux Romains. (Voir ICeo. »i(fliufiiialiai»«, 1856, t. I, 

^^3. — Coupe ornée de cannelures horizontales à l'inté- 
rieur. Le fond représente un génie ailé tenant de la 

main droite un pédum et paraissant s*éloigner d'un 

calathus hors duquel s'élance im serpent. Dans le 
cbampi une corbeille pleine de fruits* Bordure de 
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loliis . Le tout gravé à la poiote* Deaaous, gravé à la 
pointe : 

{i\îine[rvœ]: libra, dodram, semuncia et scriftula 
quatuor) . 

Arfmi. — D. 0.17. 
Poids, 118 gr. 

Cofal. Gr&Ut pl. i, n* 19, et pl. ii, 12. 

— Âutre, môme forme. Au fond un génie aiié por> 
tant de b main droite ud ealathus, et tenant de la 
gauche une plante. Hêm le champ, un loeange et une 
apbèra. Dessous, gravé à la pointe : 

(3f»ne[rt(Cj). 

Argent. — O* 0^17. 

Calot. GnU9, pl i, n" 12, et pl. n, n* 13* 

lUUI. » Autre de même fbiniey avec trois douUes iilets 
gravés partageant la aarnce intérieore en quatre 
lones égales. 

ArsiaU — O. Obia> 

CM, CrrOle, pl. i,n* 8. 

MMI.— Autre de même former déootée ^mi aemis ré- 
gulier de points eiécotés au repoussé. Dessous, 
gravé à la pointe : 

Il V 1111 vr=-jL 

( Libra, dodram et nmuncia . } 

Argent. — D. 0.16. 

PoMb, m» sr. «a. 

Catal, GriiU, pi. i, n** 6. 



Httlf.— Autre, ornée de cannelures liorîionlales en fonuo 
de degrés. Dessous, gravé à la pointe : 

(JflMr[o0] Procului ou Proehyte»?.) 

Argent* — 0. 0,1M. 

Catol. Irnffe,pl. i, n*5. 

K&(8. — Coupe ornée de sept filets gravés, divisant la 
surface intérieure en six zones égales. Dessous, 
gravé à la pointe : 

Câtoi. GrilU, pl. I, o« 9. 

fiUI9.— Autre entiéremeni semblable. Dessous, en sui- 
vant le filet dicalaire, gravé à la pointe : 

[Minelrta]*) 

Al«Mlt. ' D. 

Cata, GrOU, pl. i,n»9. 

SMiO. — Autre moins profonde; ûlet au pourtour. Des- 
sous, gravé à la pointe : 

(Mimnœ.) 

Argcnl. — D. o,MS. 

Catal, GrilU, pl. i, n« 10. 
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S6i . — Autre semblable. Dessoiii, en suivant la petite 
rosace centrale, gravéàla pointe : 

(Minervœ.) 
Catol. GrilU, pl. i, 10. 

— Aotfe sans ornements. Dessous, gravé à la 

pointe : 

AA V Vl 

ColBl. art«e, pl. I, no 19. 

K63. — Autre : panse légèrement coJirbe, sans orne- 
ments. Dessous, gravé au pointillé : 

V ' ■ ».«' 

^•4. — Coupe profonde avec lilet au pourtour. 

Catai. &nM«, pl. I, n" 4. 
M». i~ Coupe très-pffofonde à bord rdevédroit. 

CaUa. GriUê, pl. i, n" 11. 

tt66. — Autre semblable. 

^ . ^ ... . Argent. — D. 

Colsi. MUs, pl. I, n* 11. 

MV. — ^ Mte coupe à rebord plat. Dessous, gravé à la 
pointe : 



(Jftn[errœ].) 
Catal, GriiU, pl. i, n« 21. 



Arseni. — D. frais. 
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— Coupe très- peu profonde. (Une partie du bord 
eit cassée sans être détachée complùtoment.) 

Argent. — D. 0,137. 

Cdftli. <?WU«, pl. I, D"80. 

5119. — Patère plate ; au centre , deux oiseaux et deux 
corbeilles de raisin gravés en creux. Bordure conte- 
nant un chien poursuivant un lièvre, un loup, deux 
oisetuit des papillons et cinq arbres, le tout gravé 
en cieux. Cercle d'oves au bord. 

Argeat. — D. a,1M. 

{7ala(. GrUU, pl. n. n* 16. 

590. Patère plate sans ornements, petit rdx>id. Au 

centre, tracé à la pointe : 

frfix oMloramento ou ^n^ustn] Minervœ.) 

^ Argent. D. M»* 

, Catal, GrillCt pl. i, n° 17. 

m. —Patère plate avec filets gravés. Dessous, gravé 
à la pointe : 

Cotai. GrUk, pl. i, n" 15. 

KW».— Autre de môme forme. . . 

Argent. — D. tilS. 

Cstai. GrUh, pl. i, n» 15. 

573. '^"Wl Petit vase à manche sur lequel sont 

Cgurés une coquille et un lécythus. 

Argent. - D. 0.098. 
L. mêle manelie. 0,IW. 

Caioi. GriUê, pl. i, n' 18. 
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(&'94. — Pied d'un petit vase en forme de coupe renver- 

Cotai. Grille, pl. i,o»22. 

ttVI^. — Rosace à quatorze pétales, percée au centre. 
Fibule. Le bouton, qui était (ix6 à la partie posté- 
rieure, manque, ainsi que celui du n" 57(3. Yoyex 
plus loin les d« 814 et 815. 

• ArgMit. — D. 4^091. 

CaXal. Grille, pl. i, n" 23. 

Sb96. — Autre, à cinq grands pétales avec nervures. 

Fibule. 

Af«eni. D. (MM. 

CatcU. Grille, pl. i, n" 23. 

L'usage de cet ornement nous est clairement indiqué 
par un bas-relief antique, représentant L. Lartius Anthus, 
dstophore du temple de Bellone. Le manteau de ce 
prêtre est attaché par une fibule , qui, pour la forme et 
les proportions, est entièrement semblable à la rosace 
d'argent décrite ici. Voy. 1. B. Donii, Inscriptiones anti- 
ques, p. 135, tab. VIII, n» 1 et 2. 

lo97.— ' Oreille de patère, découpée et portant au centre 
on goujon cylindrique dmtine à entrer dans la virole 
d*un manche. 

ArgMil. — L. QLIM. 
PoMt. n gr. 

Cttial, GriUê, pl. i, n« 30. 

M8. — Autre. Elle est. sur chaque face, décorée de 
rioceaui graTés en creux. Une des pointes est brisée , 

Argent. — L. a,OM. 
PoUt. W gr. M. 

Ca$$l^ GriUêt pl. i, n* 80. 



. — Autre, décorée sur une seule face de rinceauik 
ciselés en relief. Au centre un petit manche terminé 
par une moulure. Dessous» la marque 111, gravée à 
la pointe. 

Argent. — L. 0,090. 
^ Foids, aagr. 5©. 

Calai. GrilU, pl.i, n*29.. 
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SSO, — Autre, entièrement semblable à la précéclente. 
Dessous, lamafque IIII, gravée à la pointe. 

Anent. — L. o,09o. 
Poid* M sr. 70. 

Colal, GrUh, pl. i, 29. 

^81 . — Anse recourbée avec feuillage ciselé sur la par- 
tie extérieure et attache semî-drealaire pour emmo- 
aerleocddu vase. 

Argent. U. 0,0»! . 

CaUd. GrilU, pl. i, n« 31. 

— Autre, avec large plaque d'attadie à la partie 
inférieure. 

Argent. — B. OyCW. 

Catal. Grille, pl. i. 31. 



. Autre, avec attache courbe et plaque découpée 
à la partôe inférieure. 

Aiveitt. H. tfivr, 

Catal. Grille^ pl. i, d° 31. 

tt84. — Autro, appartenant an m^me vase. Une des 
pointes de l'attache brisée, l'autre faussée. 

Arsent. — ■. ^m. 

Caua. GHUêt pl. I, n* 81 
IMK. — GuiUèré avec miOGhe en lialnstre. Dans Tioté- 
rieur de la coquille . 



Argent. — L. 0,197. 
Poids, 14 gr. 

Colof. GriUe, pl. l,n»28. 

I&86. — Cuillère avec talon rerourbé; bouton à l'extré- 
mité du manche (Une partie de la coquille brisée.} 

Argent. — L. a,IM. 

Cotai. Ih^, pl. I, n«S8. 



• — Autre, à très-petite coquille ; manche orné de 
moulureB et terminé en pointe. 

Argcnl. — L. 0^145. 

C«tai. Qrm, pl. I, n"* S8. 



MONDHBNTS d'aBGBNT. 



133 



tt88. — Autre, très-petite ; talon reoourbé; manclie lisse 

en pointe. 

Artem. — L. o^«M. 

Calai. GriUe, pl. i, n" 28. 

V89. — Fragment de feuille d'arbre, avec ncrvares ex- 
primées par des traits repoussé. 

Argent. — L. 0,087. 

Dix fragments de feuilles d'argent, de diverses formes 
et grandeun, proYenant, comme les numéros qui précè- 
dent, de la trouvaille de Notie-Dame d'AIeocon, près 

Brissac. 

Voir les ex-voto d'argent en forme de feuilles d'arbre 
trouvi'S à liarkway, dans le Uertfordstiire , et publiés par 
Ward, Philotophieal traniaet. oftktRoyal SocUty, ilkG, 
t. XLlll, p. 351, pl. I et II. — Le grand fragment classé 
ici présente l(^s mO-tnes détails. — Un grand nombre de 
feuilles semblables ont cto découvertes à Vichy ^départe- 
ment de rAIlier). Sur Tone d'elles on lit la dédicace : 
Ifummi augutto dto looi Sàbatio* 

ttM. Petit disque concave, avec bordure de rinceaux 
incrustés en or. 

Hroiizc. — D. o.o:n. 
Avec tous ces <d>jets on a recueilli une longue clef, 
HMHlié bronze et moitié fer, que Ton trouvera décrite plus 
loin. Cette clef, qui semble trop grande pour avoir servi 
à fermer le culVro dans l(î<]iiel ont dû être cachés les orne- 
ments et les vases sacrés d'un sanctuaire de Minerve, 
avait pu appartenir à la porte même de TédiTicc. 
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tt9f . — Buste de Tiialic ou de Coniœdia, la tète ceinte 
d*un diadème, ir^ue d'une tuoiqoe et d'un péplus. 

La muse sontlint de la main droite un masque co- 
mique. Cette ligure sert de médaillon d'attaclic ;i 
Tansc d'un vase, sur laquelle on voit, en outre, deui 
tètes de proBI très-fnnles. (E. D.) 

totale; e^m. 

SIM. — Acteur imberbe, debout, enveloppé dans une 
ample chiaena qui recouvre les deux bras v.t les 
mains, dont on distingue ce|)endant le mouvement. 
La tète nue et légèrement tournée vers la gauche. 
Les pieds sont ebaussés de sandales. 

II. 0,196. 

Invent, des diam. de lu couronne, 2' partie, p. 266, 

Pour les figures d'acteurs, leurs costumes et les divers 
masques dont ils faisaient usage, voir principalement : Fico- 
rooi. Le masehere uenicke e le fig. comic/ie, Home. 1736, 
011 Éh lartùwemieii, Rome, ; — Millin, Dutnif. 
d'iMM««tal9iiedu Mut. P. Clem., 1829;— C. H. Berger, 
De pertonis vulgo larcit, FranUf., 1723 ; — Kcnhler, 
dans les Mém. de l'Acad. imp. des sciences de Saint- 
PéttrAonrg, 1833, t, II, p. 101; — Fried. Wiesder, 
Theatngthœude tind Jhnkmtltr dst AaUnemoMent, etc., 
GcBitingen, 1851. 

IMI3. — Acteur assis sur un sella; ses pieds nos ne ton- 
client pas le sol. Il est vêtu d'une courte tuniqtiepresipie 
entièrement recouverte par une vaste chiaena qu'il 
tient de h main gsuche. La léle inclinée est couverte 
d'un masque à large f)érislonie. La main droite re* 
pose sur le siège. (E. D.) 
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1194. — Acteur comiqno vtHu d'une courte tuniijue, assis 
les jambes croisées, soutenant son masque de la main 
droite. 

H. ùjn, 

Mu!t«>c Napoléon III. — Mission Renan, 4862. 

G^9&. — Mime <!t l)o»it, la jambe gauche croisée sur la 
droite, et s'appuyant sur un bâton noueux qu'il tient 
de la main gauche. Il regarde à droile, en renversant 
eor son épaule gauche sa iétu qui est ceinte d'un 
diadème perlé. Sa main droite repose sur f- a hanche. 
, Il a pour vêtement une chlamyde brodée avec bor- 
dure, qui passe sur- T^ule fauche et entoure le 
corps en laissant le bras ét le sein droits à ilécouvert. 
Les jambes sont en grande partie brisées. (£.!>.) 

II. <).(»7«t. 

&9<». — Vieillard barbu; ses cheveux sont longs el 
toiilTus ; son pied gauclie soulevé reposait sur un objet 
qui manque. Il est vétu de longs pantalons et d un 

sa(jum 5 maii( !i(*s serré par une ceinture. Il presse 
son poin|i «lix.l contre son flanc gauche; sa luaiii 
gauche, fermée, est levée au-dessus de sa tùte. 11 
semble déclamer. (E. D.) 

II. 0,0'.»9. 

C»'tt(! fleure a quelque resseiiihhince avec celle du hir • 
ban eombatlant ipii se \oit dans un bas-relit-f du Louvre. 
(Glarac, Mua. <l««cu//j., l. 11, pl. tkï). L'artiste romain 
a probablement voulu reproduire le type d'un personnage 
étranger apparti nant îi (jiielque comédie. — Une figurine 
semblable , lro\ivce dans les ruines d'Indiistria. a été 
donnée au roi Charles- Albert par M. le comte Bernard 
Mozza de Lavrian , et est conservée dans le cabinet d'an- 
tiques du roi il Turin. (Voirie rf^ii'il de six i;raiides plan- 
elies liliioi^rapliiêes publié à Tiuiii, en 18i3, par H. M. 
de L , pl. m), ir 30. L'analogie de jaline porte ù croire 
que le bronze du Louvre, qui provient du cabinet Durand» 
avait aussi été recueilli dans les fouilles d'Industria. 

IMIV. — Enfant debout sur une pousse de plante tt ap- 
puyé contre une feuille ; il croise les bras sur sa poi- 
trine nue et tient, de la main droite un chlamydion 
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qui pose sur l'épaule gauche. Les jambes, également 
croisées, sont revétoM d*Dn caleçon. Le yisage est 
couvert d'un masque à large bouche. Cette figurine 
a Mrvi de manche. Fouilles de la Basse-Sgypte. 

H. 0,OSO. 

Minée Napoléon Ili. — Afsqato w im. 

W9 — Persooa ou masque tragiqued'Hercule. la bouche 
largement ouverte, et coiffé de la dépouille du lion 
de Némée. Cette image décore l'anse recourbée d'une 
lampe à un seul bec. (£. D.) 

H. 0,434. 
L. 0,178. 

La disposition de la chevelure et de la peau de lion en 
superficies donne un caractère tragique bien marqué à ce 
masque d'Hercule qu*on peut considérer comme un type 
excellent de l'Hercule furieux d'Euripide. On y retrouve 
l'aspect farouche, rà^puoTtov oaijLa FopYovoç [Berc, /"ur., 
V. 990), que n'a pas exprimé l'ar.tiste Âssteas dans la 
grande composition qui décore le curieux vase trouvé à 
Pssium, en 1864, (JtfoiMM». dtW Imttî, nrdk., 1864, 
vol. Vlll, pl. X.) 



KM. Misque tnfl;M|ue féminin décorant Tanse 
courbée diine grande lampe à un bec. (£. D.). 

H. 0,450. 
L. ObW' 

#00. — - Masque tragicjue de femme. 

H. OjlMOa 

Musée Napoléon Ul. — Colleition Campana, 4Mâ. 

Variante de celui qui est gravé dans Ficoroni„lll larvii 
ëetmeii. Borne, 1754, pl. 48, n* 2. 

ttOl. — Masque tragique féminin; la bouche est ouverte 
et les cheveux, disposés en tresses régulières, tom* 
bent des deux côtés du visage. (E. 0.) 

II. 0,W)*. 

MM. — Autre, il est surmonté d'un anneau . ( K. D. ) 

H. 0,000. 

1. — Autre. 

U. 0,023. 
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•04. — Masque de femme, te sommet do la tète enve— 
\op\té d'une draperie croisée. (£. D.) 



OM. — Masque tragique féminio» semol de plaqué 
d*8ttadio à la base d'une anse de vase, ornée à la 

partie supérieure de deux rinceaux découpt^s îi jour 
et destinés à embrasser le cul du vase. (E. D.) 

H. «,«17. 

— Masque comique; vieillard avec une longue 
bafbe. (B. D.) 

H* «^Bfll- 

•0V«— > llitque comique masculin avec la bouche ou- 
verte, servant de plaque d'attache à une anse do vase 

r)rtanty à la partie supérieure, une charnière destinée 
ajuster un eouvercle. Fouilles de la Baase-Ëgypte. 

B. 0,191. 

Musée Mapoléon lU. — Acquis en 1ti32. 

008. — Masque comique entièrement imberbe. La 
bouche ouverte est découpée à jour. (£. D.) 

H. «.«M. 

609. — Masque féminin dont les yeux sont incrustés 
d*argeDt servant de plaque d*atlaehe à une anse de 

vase décorée , à la partie supérieure , de deux figures 
do loirs mangeant des raisins. Fouilles de la Basse- 

'^^'f'- H. M.. 

Mutée Napoléon 111. — Acquis en 1853. 

OlO. — Deux masques de femme la bouche ouverte, la 
téte ceinte d'un diadème, formant médaillons d'at- 
tache d'une poignée de nse. (E. D.) 



H. o.m. 

L. 0,104. 



en.— 



Masque d'homme aux traits grotesques. (Ë. D.) 

n. «,«». 

eiit* — Masque d'homme avec moustache et barbe, sur- 
monté d'un anneau. Les yeux sont découpés è jour. 
(B. D;. 

11. O.OJS. 
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018. — Cyl)istctère marchant sur les mains. Il est coilTé 
d'un bonnet sphérique avec nientonnière. Autour des 
reinSy il porte un subltgacalum. (B. D.) 

H. 0,9». 

V. Homère* Oiysi,^ IV, 15, sqq. : « Les amis du 

glorieux MëniMas s'abandonnaient à la joie des festins dan.s 
sa vaste demoiiro. Au milieu d'eux cliantait un artiste 
divin qui jouait de la cithare , et deux cybistétères, réglant 
leurs pu sur la musique , sautaient derant l'assemblée; » 
Sur les vases peints , ce sont des femmes qui exécutent la 
cybistéiiù. Millin., Peint, de vases, t. II. p. 78, ti' *; 

— Tisci;ljcin,FaM» d'Uatntlt., t. II, pl CO ; — Mut. Bor~ 
bonieù, t. VII. pl. 9»;—Butt. areh, papol., 1847, t. V; 
pl. 6; — M iiK rvini, Jlfo». ûM. in$d. di R. Bonne, 1852, 
j»!. ^ et 9. Mais les bronzes, d'ailleurs assez rares, repré- 
sentent des cybistétères masculins (Paciau'li, De aUU. 
xu6toT. in p<Uœ8t, grae. Home, 1756, grar. sur le titre; — 
Caylus, Hec. d'unt.,t. III, pI.Tlt, n 2, et t V,pl. 86,n''l; 

— Zannoiii, Galier. di Fir. stat, t. II, pl. 79; — Micali, 
A/on. per strv. alla stor. d'JtaL av. i rom, 1810, pl. 50, 
n~ 1 et 3. — La cybistésis se voit encore sur divers 
monuments du moyen âge, tels, par exemple, <|u'un cha- 
piteau sculpté au xiv siècle dans l'abbaye de Saiiif- 
tieorges de Boscherville, et un bassin de cuivre éinailb» 
lalMiqué à Limoges vers le commencement du xiii .siècle. 

Bi4. — Batteleur. Anse d'un couvercle de ciste en forme 
de figure tritomme recourbéi* en arrière et s'appuyant 
sur les pieds, les mains et les coudes. 

J.. 0,M. 

Musée Napoléon III. — Golleetioii Gampina, isn. 

On trouve des batteb urs égyptiens dans la même |)use 
(■ •nui les peintures de Heiii Hassan, W'ilkinson, ManMfS 
oj une. l^yypt.f udit. de 18il, t. U- p, i 10. 

61 K.— Batteleur. Personnage le cou orné d'un grand 
pectoral, 1rs reins entourâ d*unc ceinture retenant 
un snlili^acuiinti, ri iivi rsé en arrière, les m.iins fer- 
mées et retournée!) la paume en di'ssus. Il est fixé sur 
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une plaque courbe entre deux rangées d'oiseaui pal- 
mipèdes. 

Loag. «.n* 

UfB. Ml. 

Oill. — Autre semblable. 

Long. 0,t6. 

Musée Napoléon Ul. — Acqub en 1861. 

Les deux figurines décrites sous les n " 615 et 616 ont 
été recueillies avec d'autres fragments (voy. plus loin , 
n'" 780 et 781) ; leur provenance n'a pu être exactement 
établie. Quoiqu'elles aient été présentées Gomme trouvées 
sur remplacement de l'antique Gfruovi;) , il est permis de 
<Toire qu'elles ont été ap|K)rtéos d' Italie et que leur -appa- 
rence étrusque ne nous trompe pas. 
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019. — Aurige ou conducteur de char, coilTi' d'un pil»nis 
conique, vêtu de caleçons et d'une tunique courte et 
juale au corps, maintenue par une double bretefle qui 
passe sous les aisselles et se croise sur le dos. Il (lé- 
chit les jambes et étend le bras dans l'attitude d'un 
homme qui maintient les rônes avec force. La main 
drotte ei les pieds manquent. 

618. — Gladiateur dans l'attitude du combat. Il porte 

un grand casque à haute crista, avec une visière 
percée de trous qui cache entièrement le vis im\ Son 
bras droit est défendu par un brassard; ses jambes 
sont munies d'épaisses cnémides ; ses reins sont en- 
tourés du suhtigaculum. L'avant-bnsdnwt et le pied 
gauche sont brisés. (£. D.) 

H. •,«•7. 

ttlO. — Gladiateur barbu dans l'attitude de la lutte. Il 
est coiffé d'un piléus ou casque conique ; les reins 
sont entourés d*uo subligMulaBl. Il serre son poing 

droit contre son corps et sa main gauche est armée 
d'une courte massue La partie inférieure des deux 
jambes est brisée. (E. D.) 

* ' H. 0^QS3. 
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9ltO. — Applique de forme carrée sunnootée d'une pal- 
mette. — Figure en haut relief. — Un Gaulois ou 
on Germaio borbo, vèto d'un mantetn, tombé à terre, 
retient de la main droite le frein de son cliL vnl lancé 
au galop et touchant, de see pieds de devant^ un 
bouclier de forme allongée. 

L. Mit. 

Musée Napoléon UI. — Acquis en 1S58. 

— Prisonnier partbe assis; sa barbe est courte, ses 
cheveux pendants. Son vêtement se compose de larges 
pantalons plissés, d*une courte tunique à larges man- 
ches et (i'nn manteau attaché sar l'épanle droite par 

une fibule. Sa main droite, ouverte, repose sur sa 
cuisse gauche, et de la main gauche il tient un objet 
sphérique (E. D*) 

H. «kSW. 

•M. — Prisonnier aiménien assis les jambes croisées; 

sa chaussure est aiguë et recourbée; sa chevelure 
longue. 11 est coilTé d'un haut bonnet et ses épaules 
sont couvertes d'une très-petite clilamyde. De la 
main gauche il soulieDt un grand boucher ovale à 
umbo posé sur ses genoux; la main droite saisit une 
courte épée placée derrière le corps. (E. D.) 

H. 0,0U. 

— Jeune n^re debout , entièrement nu , ajustant 
de la aiaio droite, sur son épaule, le baudrier qui sou- 
tient 800 épée. Base circulaire aati^. Gouroone- 
ment de candélabre trooTé à la Fatterâna. 

H. 0,1». 

Miuée Napoléon UI. — Aeqoto an liH. 

Micali. Monutn. ined, a illustr. dtlla stw. degli. pop. 
Ital,, iSkkf pl. xiii, n" 4. Au sujet des nègres repré- 
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aentés par les monuments de rnntiqiiitt^. voyez J, Lœwen» 
herz, die Jùtkiapm dw altcla$$isditn Kumt, GœttingeD, 
1861. 

— Buste de jeune nègre. Sa poitrine est couverte 
d'une draperie. Ce buste est enté sur un fleuron à 
Imm canée. Ornenient de trépied. 
Cabioet GrivMd da U ViiiMll« . 

B. 0,MI. 

Gravé dans le Rec. de mon, ont., t. II, pl. viii, n°5. 
6S&(. — Petite lampe en forme de tète de nègre. 
Minée Napoléon m. " Donné pcr IL le eomte ft«iU«wiéf m 

V. Caylus, Ru. «Tant., t. V, pl. 90, n* S. 
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•M. ^ Buate d'esciave eatièffeaieDt raeô; ses 

oreilles sont grandes et tombantes. Le haut du 
ciAne s*oaTre au moyen d'une charnière et forme 
couvercle. Aii-dcssiis des oreilles sont placés des 
anneaux dans lesquels s'ajuste une anse mobile fisu- 
nnt une branche d'arbre avec des nœuds. Sitda. 
(B. D.) 

II. o.m. 

La (orme du crâne, celle du nez, de la bouche, tout 
dans ce bronze, rappelle la race rouge du nouveau monde. 

On a peut-être là Timage de quelque guandie On de quel- 
que Caraïbe des lies de l'Océan atlantique, voir au sujet 
des Indiens entraînés par les courants sur les rives de 
l'Europe septentrionale et donnés en présent à Q. Metellus 
Céler, proconsul des Gaules, vers l'an 60 avant J. C, le 
témoignage de Cornélius Népos cité par Pomponiiis Mêla 
(fU 9itu or6.,ilI, V, 80) et par Pline {Uiit. nat.; Il, 67). 



^W9. — Préfériculuni en forme de tête déjeune 

esclave imberbe surmontée d'un col à trois lobes, 
qu'une anse cannelée et terminée par une palmoltc 
relie à la partie postérieure du crâne. Les cheveux, 
disposés en mèches très-fines et ondulées, terminées 
par des boudes, sont étroitement serrées par un 
double cordon qui soutient une buUe au-dessus du 
front. (E. D.) 

H. loul^ •jhh. 

Trouvé à Gabies, près de Rome, par le prince Aldo- 
brandini, cet admirable vase a fait partie de la c(dlectioo 
de la Malmaison. 
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BXS, — Vase en foraie de tète de femme ; lês 

cheveux sont disposés avec art, en cdtes panllèleê, 
ceints d\inc double tresse et forment un chignon par 
derrière ; les oreilles sont ornées de pendants. Situle. 
(B. B.) 

■. m. 

— Vase en forme de téte de jeune femme. Les 
cheveux sont disposés en tresses relevées tout autour 
du front et nouées au sommet de la tète, qui est ceinte 
d'un riche diadème. Les oreillés sont oniées de pen- 
dants. Ud collier de perle est attaché an eou . (E . D.) 

H. 0,U5. 



— Esclave nègre agenouillé. Il est vêtu d'une 
courte tunique à manches et d'un manteau à capu- 
cboo. Une btrile est suspendue à sa oeintaie. H lève 
la main droite i la haoteor de sod fhmt et paiatt 
soppUant. 

H. 0,146. 

Afiiiab m ISIS. 

Ml. — Tase en forme de buste de nègre. Sa poitrine 

est entièrement nue ; ses cheveux crépus et longs; il 
porte au col un croissant suspendu à un cordon qui 
se noue par derrière. Le dessus de la tète forme cou- 
▼erde et s'onvre an mofen d'une chamière. (E. D.) 

H. O.I9r. 
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ALEXANDRE LE GRAND, 

ROI DE MAC]£dOINB, 

Né en 399 de R. (355 av. J. C), mort en 431 {323 av. J. C.). 

— Alexandre-le-Grand , roi de Macédoine, mi, 
debout, coifl'é d'un casque eo forme de téle de lion. 
Une légère chiamyde posée sar réptote droite passe 
derrière le corps et vient retomber sur le bras gauche. 
La main droite élevée reposait sur une haste qui 
manque. L'index de la main gauche est brisé. (E. D.) 

H. 0,195. 

Le culte rendu à Alexandre explique l'existence de ses 
images de petite dimen^n qui nous sont parvenues, et 
leur style qui indique des époques trèsnliJTérentes. Cha 
les Romains aussi bien que chez les Grecs le portrait 
d'Alexandre a été souvent reproduit. On le voit snr de 
nombreux médaillons contorniates du Bas-£mpire. Cf. le 
passage de Lampride relatif à Alexandre Sévère qni avait 
placé le roi de Macédoine dans son laraire ; Âlexandrum 
v«ro Magnum inter divos et oftimot, in hrario majoré 
eonteeravit (Alex. Sev. cap. 30). 



— Alexandre entièrement nu , debout, détoiirne la 
téte à droite. Le bras droit est pendant; le gauche 
qd est brisé, s'appojait ior une haste. Trouvé dans 
la B sa se É gypte. 

H. 0,1«5. 

Wmèt HapoléoB m. ^ Acquit en II8B. 

634. — Alexandre debout, casqué, en armure. La 
main droite élevée s'appuyait sur une lance. Les 
yeax sont d'argent. 

U. 0,M. 

Huée HapoléM m. — 0»n«elfon Gampent, IMS. 

iO 
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CLEOPATRA, 

REINE DE SYIUE, MKRE D'ANTIOCHL'S VIII , OnYPUS. 

De 629 de R. vl25 av. J. C.) à 633 (12J av. J. C). 

Il3fi(. — Cléopâtre, reine do Syrie, mère d'Antio- 
chus VIII, représentée en Vénus, debout, nue, la 
tcle couverte d'uuu colombe qui lui sert de coilFure. 
Le haut des bras décoré d'annOles. Elle est placée 
sur une base hexagone élevé sur un socle carré. 
Trouvée en Syrie. Fouilles de M. Péretié. cbaooelier 
du consulat de Beyrouth. 

B.delaa8iii«.4l^llS. 

MuKif NapohHin 111. — Acquis cri m55. 

Coniporez rarrangcmcnt du la chevelure et le profil du 
▼issge avec le portrait de k reine GléopAire représeiité sur 

les télradrachmes syriens ; Visconti. Iconographie grecque, 
pl. 47, n° 12 et snj-itl. pl. A, n" 7; — Goiigh, Coins ojf 
the Seleue.kingif 1803, pl. xix, n"' 16 et 18. 

MASIKISSA, 
ROI OB KinniKiy 
Né vers 800 de B. («ft av. J. C). mort en «06 (149 av. I.C). 

03G. — Tète légèrement inclinée è droite; les cheveux 
sont crépus etccintsd un diadème en forme d'anneau. 
Les yeoi sont incrustés en argent. (E. B.) 

H. 0,070. 

Cf. la peinture murale du Mviscc de NajJes, Visconti, 
Icon. grtCf pl. 5b. Sans aduieitre i^ue ce buste soitcoD- 
temporain de Masinissa, un peut croire que le fidèle allié 
des Romains aura été plus d'une fois représenté par les 
artistes en souvenir de la gloire même de son aai Scipion 
dont les images ont été pendant longtemps reproduites. 

puBLHis comiajiis sano, 

é vivifias ët a. (n3av.J.C.%notlv«ct«W(IM«v. J.C.). 

4êU1. Buste de Scipion l'Africain : la tétei entièrement 
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tasée, est l^âlremefit tournée à gaudK; le globe dos 
yeux est recouvert d'une lame d'argent qui laisse voir 
le bronze à îa place de l'iris. A la partie postérieure 
du cou, ont lit cette inscription gravée à la pointe : 

en mdccxxxv. 
CbSitste Antique de Scipion l'Africain a 
Mlioinflfi AO Rot, pak l*Abb]£ Fautbl, PhÉm A%iâ 

DE Notre-Dame de Clebfat, le plus Ancien des 
Chapelains de sa Majesté et son très Humble 
THÉS Obéissant et tbés Fidel SEBviTStaET Sujet. 

H. 0,:U. 

Tiré des appartements de Versailles où Ixtiiis XV 
Tavail flilt pteoer, ce buste a été eiposé dam la gilerie -dea 
antiques du lluséeceutrat des arts. 

La patine mtique a été limée avec tant de soin , que le 
bronze a pris un aspect moderne quia fait naître des doutes 
sur Tauthenticité du monument. 

LUCIU8 CORNELIUS 8YLU. 

GoMia eo l'an ON de R. (88 av. I. C). 

•W. — Buste de Sylla imberbe, portant les chevet» 

courts ; le visnge légèrement tourné vers la droite, 
IVavail du r' siècle avant l'ère cbrétienne. 

Cabinet Pourialps. 

H. «bSI. 

Mus4^e Napoléon III. — Acquis on 1865. 

La ressemblance de ce beau buste avec l'efligie du cé- 
lèbre dictateur, placée sur une monnaie d argent au revers 

de laquelle jiaralt le portrait de son collègue Q. Pompcius 
Rufus, est très-frappante ; et d'ailleurs le style du l>rori/e 
et la disposition de la chevelure conviennent parfaitemeut 
^ l'époque de Sylla. 

OCTAVU, 

FEMME DE MARCUS ANTONIOS, SOEOB D'AOCITSTB, 
Mé« en 602 de E. (ffi av. J. C), morte en 743 ou 714 (11 ou 10 

«TttDt I. C). 

889. — Buste ; les chereazsont lelotéi «otoor du front. 
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forment descôtes sur la tête et se terminent en tresse 
roulée. Trouvé à Lyon, dans les fondations d'une des 
deux églises qui étaient situées près de la cathMrale. 

H. e^M. 

A l'époque où ce buste fut découvert on l'attriboa à 
Crispina, femme de Commode dont il ne rappelle en 

aucune façon les traits. On ne connaissait alors que par une 
mauvaise ^Taviire publiée dans l'opuscule de V^enuti, DuO' 
dênorum nomisniaium brtvis expos., Livourne, 1764, 
les belles monnsies d*or d*Octavie qui ont été retriHivées en 
183(>, à Amben8y(Enre), et qui portent uneefBgie en tout 
semblable au buste de bronze. On n'avait pas encore re- 
connu le portrait d'Octavie sur les monnaies cistophores 
d'Asie (Pinder, Uébtr èU Ciitofkorm, Berlin, 1856. pl. ii, 
1 et 2), ni sur les monnaies d'argent de la ville de 
I.yon frappées au nom d'Antoine (Duchalais, Descriftt. des 
méd. gauioiiet de la Bibl . t iSkB, p. 136). La provenance 
du buste s'accorde compl^ement avec l'existence de oes 
derniers monuments. 

AUGU8TU8. 

Ré en aM de B. (69 av. 1. G.), nori en WT (U de I. C). 

640. — Buste lauré, la poitrine est couverte d'une toge. 
Cette téte surmontée d'un anneao a aenri de poids 
à une romaine. (B. D.) 

II. 0,08«. 

Les poids de statères sont d'une fort grande utilité pour 
IMcooographie; lorsqu'ils ne représentent pas une divinité, 
ils nous donnent des portraits de la famille impériale, qui 
suivant la politique de ces temps formait un nouveau pan- 
théon. Le soin avec lequel étaient vérifiées auCapitolc les 
balances envoyées dans les provinces {V. ci-après la note 
du o" 658} explique la nature officielle des figures qu'on 
employait comme poids. Malgré leur rôle d'ustensiles les 
bustes de statères doivent ôlre mis, comme documents, 
au même rang que les monnaies. — Voy. plus haut 
(n** 231), la figurine d'Auguste représentée avec les attri- 
buts de Mereaie. 
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AUGUSrUS ET LIVUL 

640 bis. Buste d'Auguste, la tète nue, les yeux in- 
crustés en émail avec pupille noire. Il s'tjiule, an 

moyen d'un goujon fixé à la partie inférieure de la 
poitrine, sur une base circulaire haute de O^jOS, dé- 
corée de cercles tracés au tour et percée d'une mor<^ 
latoe. 

Sur le derint de eettebase CD lilt eolie deux mon'-' 
kires : 

CAESARI ^ AVGVSTO 

ATESPATVS • CRIXI • FIL • V • S • L • M • 

H. toute o,ss. 
D. du Mcto «MS. 

— Buste de Livie, les cheveux relevés autour du front, 
formant saillie ao sommet et chignon sur la nuque. 
Deux grandes mèches, fondoes à part, sont fixées 
dans deux trous pratiqués on arrière des oreilles et 
tombent sur les épaules. Une petite draperie couvre 
la poitrine. Les yeux aoot insérai. 
Sur la base dreulaiie on Ut : 

LIVIAE • AVGVSTAE 
AïESPAXVS • GRIXI • f IL • V • S • L • H. 

lI»éeltapoléonIII.-Aai.rf.«itm. Mên.» dlawwtoi». 

Ces deux bustes ont été trouvés en I8I5^| dans le sol 

du domaine de Bretagne, commune de Neuilly-le-Béal 
(Allier). Ils ont été évidemment exécutés par le même 
artiste et consacrés à la même époque , car les caractères 
des deux dédicaces sont identiques. 

Cette époque se place enhre l'an de Rome 727 (27 av. 
J. C), date du changement de nom d'Octave, et 767 
(14 de J. C), date de la mort de l'empereur, il était en- 
core Tivant lorsque les bustes furent dédiés, puisqu'il ne 
reçoit pas dans l'inscription le titre divu$, Livie ne prit 
le nom de Jutia qu'après la mort d'Auguste, et en vt rtu 
du testament de son mari , pendant l'existence duquel elle 
n*a pas porté légalement le titre Augutta, Cependant ce 
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titre lui ^tait donné dans qiiol(}nes provinces, voir l'ins- 
cription : LIVIAE. DBVSI. 9. AVGVSTAE. MATRI CAESAHIS. 
BT. DRTSI. 6ERMANICI. SVPERAfiQVANI. PYBLICE, gravée 

alors que Tibère n'était encore cpie cénr, RoiMiielli, 

Topograf. hist. del regno di Nap.. t. III, p. 134). Le 
nom Crixiis a été porté par un Gaulois compagnon de 
Spartacus dans la guerre des esclaves (lit. Liv.» £pit. 
xcv, 7; xcvi, 1. a. — et Oros., V, 24), et par on chef 
des Boles (SU. Italie. IV, vers 248). — Li fonDule 
Votum Solvit Libens Merito indique que ces précieux 
bustes, bien que représentant des personnages vivants^. ont 
été eonsacrés soi «ugostes comms à te.<&?iiiîlés. 

LIVIA, 

Kée en 697 de H. (j7 uv. J. C.)#nK)rle eu 782 (29 de J. C). 

IMI.I . — Téte de Livie encore jeune; ses cheveoi sont 
relevée autour du liront. 

. H. 0,280. 

Clarac, Mus. de sculpt., pl. 1115 A, n** 3525. Com- 
pare! à It monnaie qui perle avec bi légende salts at- 
«T8TA, QD buste de Livie ; et à l'eflipiic des monnaies de 
bronze frappées à Ooa de Syrtique. H. Cohen, Desùript. 
hiit. de» monn. imp. t. 1'% pl. v, et L. Millier, iVu- 
mism» dt Çanc. Afrique^ Copenhague, 1861, t. II. 
p. 16. Voy. aussi les portraits de Livie sur les moonaiei 
dp^la.oolon» Smetitv eaLusiluiie. 

HARCIIS VIP8ANm$ «ORIPPA, 

OBHDU D*AlNni8n. 
Né vers 091 de R . (63 ar. I. C), mort en 7li (19 av. J. C.>. 

— Marcus Agrippa, debout, couronné de feuillage^ 
citaussé d'épaisses bottines ; un manteau passant sur 
Tépaule gauche, laisse la pdlrine à découv»t. Le 
bras dfoU et la main gauche manquent. 

liiiiAetfapoMoBlU.- AcqpiltealttB. 
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Agrippa pf^rte ici l'épaisse chaussure qui se remarque 
dans les statues d'Augus»e. V. Clarac, Muxée de sculpture 
pl. 271, n" 2327 et pl. 275, a" 2332. La couronne qui 
edoisa tAten^est paa formée de laurier; c*est plutAtune 
eorona graminea ou couronne obèidionalc. Cependant 
Pline (lib. xxu, 6), ne met pas Agrippa dans la liste de 
cemi qui l'ont obtenue. Mais l'antiquité n'a pas non plus 
parié de h couronne morale que lui donoeul de tràa-belles 
mouoaies d*or et d'aiigent* 

JtlUA, 

Née 6D 716 de R. (30 av. 1. C.\ morte en 787 (14 de I. G.) > 

643. — Buste, vôtu d'une stula. Latôte est ceinte d'une 
stéphané accompagnée d'cpis'eC noiiéeà Taidedeban* 
delettes qui retombent sur les épaules. Les che?eux 
sont réunis en chignon drrriAre la lôte. Ce buste re- 

Îose sur une feuille d'acanthe que soutient un globe. 
1 parait avoir servi de couronnement à l'un des mon* 
tenta d*uQ trépied. (B. D.) 

H. 0,08S. 

Cf. le portrait de Julie, couronnée d'épis ; Visconti , 
leon. ffdm.,pl. 20, n°' 1, 2, 3; Clarac, Mui, d$ fculnt, 
pl. 309, n« 23^4^; et pl. 1088, n» ^3kk. Voir la mé- 
daille de grand bronze frappée à Romula (Séville) qui re- 
présente le buste de Livie posé sur un globe (Flocez» Me- 
dallai de Espamf pl. xkxix, n° 2). 

GAlUS CCSAR, 

FILS D' AGRIPPA Wt W lUUA, 

«éan13«ds|l. OMay. J. G.), BUwteaYSZ (4deJ. C). 

•M. GalQB ddxMit, la téle nue et légèrement incli- 
née à. droite» est vêtu d'une robe et dmpé dans 
une grande toge. L'avnnt-bras droit manque; la main 

nuche tenait un instrument desacjuiice. (£.D.) 

B. e^iis. 



ISS icoMOfliirBii. 

LUCIUS OESAR, 

fflLS HfAOBIFTA H I» JOLUf 

fféenTSI deV. (17 ar. J. G.)>nort«i'l65(ldeI.C.). 

94tt. — Liicius debout, la tête nue, enveloppé dans une 
ample toge, tient sur la main gauche un camillum ou 
bolleà eneens. Lamaio droite est briaée. (B, B.) 

H. fit. . - 

GAlUS, LUCIUS ET AGRIPPA POSTHUMUS, 

Agrippa Géiar, né en 742 de B. (12 af. J. C.}» mari en 767 

(l*deJ. O- 

^46. — Tons trois vêtus d'une robe et enveloppés dans 
la toge. Ils tiennent de la main gauche un flambeau. 
(B. D.) 

B. de Laciaa, 0,115. 
H. de Galni, «^tlt. 
H. dTAfrim 

NERO CUUDIUS DRU8II8, 

•HTM de R. (SB m. I. G.)* mort en 745 (• av. J. G.) 

Il4'9. — Grand buste de Néron Claude Drusus, le visage 
l^èrement tourné vers la gauche. Les pectoraux 
sont très-peu aaillaoto et trèi-aUoogéi. Ghâleia de 
Foiitaifiebieeû. 

^ e. 0,75. 

Clame, Mut, it iùàlpt. pl. 1€V6 , n* 8863* 

•48.— Tète nue de Néron Claude Dnisas, tournée vers 
la gauche; Il partie înfârieuie du ooa est eoopéecai^ 
lémeot* 

H. Si^wr*- 

PMit Radel : £m Jfeii. ont. du Mus. JYap., t. 111^ 
pl. XIV. Visroiiti, Icon, rom; pl. XXI, O* t. Glane, Muê» 
«f««e«»<|»t.pl line, n° 3263. 
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fié en 712 de R. (42 ar. I. C.)> mort en 190 (37<ie J. C.)- 

949. L'empereur debout, en costume de souverain pon- 
tife , la tête voilée par un pan de sa ioge, tient de la 
maîQ droite une patère ornée d'une rosace gravée. La 
main ondie «tt à demi ouverte, Lee yeox eont in- 
croitM en araent. (E. D.) 

H. o,m. 

0ttO. Autre. — Même ajustement. La main droite est 
brisée; la gauche tieot un volumen (E. D.) 

Wi. — Buste colossal da Tibèva» la Uto oeinte d'one 
eouroone de chêne. 

H. 0,4f. 

Petit Radel. Mon. anU du Mut. ffap» t, III, n*" xi ; 
Landon, Annal, seulpt. ant., t. I, pl. 3; Clai^ae, Jf«t. 

de iculpt. pl. 1106, n" 3257 a. Suétone affirme que Ti- 
bère refusa le titre de père de la patrie et la couronne ci- 
vique qui lui était offerte [Tib. cap. 26). Cependant il 
eiiÎBte mie monnaie de coin romain k l'effile de Tibère au 
reversée laqadle le titre de Pontifex maximui est placé 
dans une couronne de chêne. On connaît d'ailleurs plu- 
sieurs bustes de marbre représentant le successeur d'Au- 
guste avec celte couronne (Viaconti» Jfemmimlî Minf, 
pl. 39 et p. 73. — leonographitrom, pL 32, n* S. Glarae» 
MfuéêdêteulfU^im, n-3257. 

GERMANICUS, 

FILS DE DRUSUS l'ANCIEN ET d'aNTONIA , 

Né en 738 de R. (15 av. C), mort en 772 (19 de i. C). 

en. — Dana l'attitude d*Hercn1e, imberbe, debout, en- 
tièrement nu. la main droito étendue. La gauche, qid 
supportait sans doute une massue, manque. 

H. 0.39». 

Muée NipoléoB III. - Aoqiuli eo im. 
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CLAUDIUS, 

Né en 144 d« R. (10 af. J. C.^^ Bortea8p7 (54de J. C.)- 

Buste mIosmI de Claude, il est laupé, la visage 
un peu incliné en avant; les pectocaia lent déve- 
h^pés. Château de Hicbelieu, 34. 

PMit Radèl, ITeii. «ut. Ai jf«9. iféf . t. IB» pl. xva. 

Visconli et Mongez, Iconograph. rom., pl. XXTil, n*l.— 
Miàê. d^te^fk pk 1076) d» 3269 

-^Tète colossale de Claude. Elle esl oeinte d*iine 
couronne de laurier. Château d'Ecoucn. 
Petit Rade), Mon. ant. du. Mus. Nap.ft. lU, pl. XTili. 
^LaodoD, Annal sculpt. ant., pl. 21$. 

H. 6||I5.> 



NERO, 

MéenmAïK. OSTdeJ. C.),nsrl(e«,8tt(08de3. C). 



Néron jeoBe , poiiaol aor am Ivas gauch» 
Vvtaiaipus dans un pan de 8«.o|il«iQyd0. Ui bias duoit 

iiiaiMpHwCS*D4 

Q. 0,088. 

Cette, statuette de travail trè»-fio ooasmoQtEe le» traits 

de Néron associés à l'attitude d'Hercule portant Télèphe 
(Clarac. Mus, de sculpt. pl, 302, n" 2002), ou son fils 
Hippodromus , comme sur le médaillon d'Anthémius 
(l'image de Néron est fréquemment représentée sur les 
monnnients numismatiques du cirque). Le fils d'Âgrip- 
pine n'ayant point eu d'enfant mâle, il semble probable 
que pendant la première année de son règne en 807, 
on aura vouli^ e^Lprimer la situation relative du jeune Bri- 
tanniiBus et de son ftère d'adoption qui paraissait devoir être 
son protecteur. Le Musée possède une statue de marbre 
re[»'^ntant Messaltne portant de la m^me manière son 
fils Britannicus. (Mongez, Icon. rom., pl. 18,. u'* 1. Clarac, 
Jf«if. d«.fcu/p(., pl. 316, n° 2387}, ce qui hil donne Tas- 
pect de LettGothéa portant Baedias enfant (WinckeliBann» 
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Monum. intd. n" 51), ou de quelque autre divinité rem- 
plissant une fonction maternelle. Cette assimilation des 

Ësrsonnages impériaux et des dieux est très-fréquente, 
'est, à partir do I«' siècle, ponr ainsi dire le fonds de la 
symbolique ramsiiie. — M . Karl Friederidis conteste à la 
belle statue grecque de la villa Albani (aujourd'hui au 
Musée de JtfOnich) le nom de Leucotliôa que Winckel- 
mann lui aVsil attritiaé; mate il n'en reooonsit pas moins 
le caractère religieux de la composition ; V . dans VÂreh, 
Zeit.yée Gerhard, la dissertation sur la prétendue Leu- 
cothéa, 1859, p. 1, — Cf. H. Brunn, Lfeber die soge- 
nannte Laucothta, Munich,. 18&7. Suivant cet arcliéo- 
kgney iténi portwt Fkilos. 

VC8PASMNU8, 

Réen'nideK. (9d9l* COt nort «n 888 (39 de 1. C). 

Q&G. — Tète de Vespasien coulée très-mince et en deux 
parties qui divisent le visage horizontalement. La 
couronne de laurier est eomposée de feoillsges rap- 
portés. Le cou et le cartel qui j adhère sont ouh 
decnes. Trouvée nrès de Aome. 

H. MSSk 

Petit Badel, Mo», ont. du Mut. Nûp. U lU, pl. 36. 
— Visconti, Icon. rom , pl. xxxil, a*l.-~Glarac^ Jf«»f. 
iê seulgt., pl. 1106, 32S1 a. 

TITUS 

Né en 794 de a (41 de J. C), mon eo 834- (81 de J . C). 

8M. ^ Buste colossal de Titus; la tête est nue et les 
cheveux bouclés. Le visage légèrement penché en 
avant. Les pectoraux développés. Gliàt^u de Kiche- 
lieu. 

W. 0,706. 

Petit Radel, Musée Nap. t. III. pl. xxxii. — Vis- 
confi., Jeon, rom., pl. xxxiii, n*> 2. — . Clarac, Mui. dû 
asw'pt., pl. im, n> 3283 a* C'est la portrait de Titiis 
encore César, mais consul pour la- seconde ou. troisième 
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fois, tel qu'il est isipréseoté sur des monnaies d*or de 
Vcspasien, quclqiif>fois en regard de goù frère Domitieny 
mais toujours la tè(^> oue. 

* 

W9. — Buste de Titos, la poitrine couYerte d'une cui- 
rasse et fa tète ceinte d'une couronne de laurier dont 

les lemnlsqiies rotombent sur les épaules. Belière au 
sommet do la t^te. Ce buste a servi de poids à une 
balance semblable à celle qui est décriteplus loin , et 
qui oflre rimage do même empëreor. (B. B ) 

H. 0,118. 

" Un buste imberbe, casqué, de Titus, sert de poids à 
une romaine trouvée à Pompél. L'inscriptioa qui l'accom- 
pagne indique que 1m iliAèKS ootété vérifiées au Gapilole 
sous le VIII' consulat de Vcspasien et le VI* de Titus, 
c'est-à-dire en l'an 830 de R. (77 de J.-C), deux ans 
avant la catastrophe qui ensevelit la YiUeoù le bronze a été 
découvert. Voy. JT^ice MorUÊiieùf 1. pl. 55. 

JUUA, 

PILU m TITUS I 

(Dttede aainaiiee Imoôirae), morte tcti raa8IS (90 de J. G.). 

— Sa chevelure bouclée sur le front et ceinte d'une 
stéphané, est disposée en rangs de tresses ondu- 
leuMS. A aoo odKer est suspendu un eroissanl. Un 
péplus attaché sur les deux épaules couvre la poi- 
trine. Au sommet de la tôte, «ne belière. Poids de 
. balance comme les bustes de Titus décrits sous les 
n* 658. l£. D.] 

H. OblW. ■ 

LE CiESAR, FILS DE DOMITIEN, 

■ Né en 835 (?) de R. (89 de J. C. ) , mort jeune. • 

660. — Buste d'enfant, la tète légèrement inclinée à 
droite. Une draperie qui couvre la poitrine, s'attache 
sur Tépanle droite ao moyen d'une fibule. Fleuron à . 
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la partie inférieure. GooronDement d'uD moolaot de 
trépied. 

H. 0,093. 

Inv, du dianumtt de la Couronne^ 2* partie, p. 258, 
189. Le travaU et le style de ce bronze le rapportent 
ao temps des premiers Flaviens. Â cette époque, on ne 
trouve que le fils de Domitien et de Domitîa, fille de Gor- 
buloD, qui puisse fournir une attribution ; ce jeune prince 
dont l'eiistenoe est attMtée par le témoignage de Saetone» 
de Martial, de Silius Italiens, de Stace, et par diverses mé- 
dailles (Eckhel, Doctr. num. t. VI. p. 400 et 401), avait 
reçu les honneurs divins après sa mort prématurée. Il 
Uni remarquer que lorsque les bustes qui surmontent les 
trois tiges des trépieds ne représentent pas dès dienx, 
nous devons leur chercher un nom dans la famille impé- 
riale, domui divina. Un très-beau trépied lrouv<5 récem- 
ment à Lyaud, près Tlionon, et donné au Musée de Gé- 
nère, est décoré de trois bostes de Domitien paiftltement 
caractérisés. 



MARCIANA, 

ranm DB tbajan, 

(Date de aaintiioe iocoiiniie), merle fart 887 de E. 
(114 de J. C). 

661 . — Buste de Marciane, sœur de Trajan ; elle dé- 
tourne la tète vers la gauche. Les yeux sont découpés 
à jour. 

Acquis en 4U8. 

On a des bustes et de très-belles monnaies de Marciana 
qui lui donnent, de même que notre bronze, une ressem- 
blance très^marqnée avec son frère. Marciana fut mise au 
rang des dieux par Trajan, qui en outre imposa le nom de 
Marcianopolis à une ville de Mœsie. — Comparer ce buste 
à ceux d'Auguste et de Livie décrits plus haut, sous le 
n* <U0 N^* 0 doit avoir été consacré de b nième manièfe. 
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MARCUS AURELIUS, 
(Né ea 874 de E. {m de J. C.)> mort en 933 (180 de J. C.)- 

069. — Deux Tragmcnts d'un masque de Marc-tâurèle, 
œil et joue 4roile, nez et partie de la barbe. 

B. (SU. 

■MtollipoiéM m. — GoDeeHoB'Cunpuia, not. 

ANNIUS VERU8, 

FILS DE MARC-AURÈLE , 
Né en 918 de R. (1(>3 de J. €.), oiorteu <J23 (170 de J. C). . 

663. — Buste d'Anniiis Verus , la UMc est totirm^e vers 
la gauche ; une branche de lierre portant des co- 
rynibes est posée sur le cou et retombe des deux ciblés 
de la poitrine. Ce binte a lerri de poids à une re- 
iiiaiDe.(E. D^) 

B. 0,102. 

Ce bronze, trouvé à Lyon , dans le Rhône, vis-à-vis 
da diemin de la Boucle, a été roulé par le» eaux du fleuve 

et usé par le frotlemont. I) a été publié par Grivaud de la 
Vinrello, Bec. de mon. ant. t. Il, pl. i, n" 7. On connaît 
plusieurs bustes du même prince, taillés dans des sar- 
doines. Le Musée en possède tib. L'existence d'uo 
poids de statère au même type est une confirmatioo de 
l'attribution qui n été faito de cei bustes de pierres pr^ 
cieuses au fils de Marc-Aurèle. 

LUCIUS VERII8, 

Né en 883de B. (190 de I. C), mort en m (lfl»4e I. C). 

664. — Buste de Lucius Verus, avec paludamentntn. 

U. 0,15. 

Musée Napoléon III. — Cotlectioo Canpu», ISIS. 

COMMODUS , 

Né en 014 de R. (IGl de J. C). mort en »i5 (193de J C). 

666. — > Buste de Commode encore très-jeune , les 
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-épaules couvertes d'un paludamcnlum, nou<* sur 
Tépaule gauche. La iéte est sunnontée d'une bélière. 
Poids de statères. 

H. «y40. 

Iluiée NapoMoa 01. — GoUeclUn OmpoM* tm. 

#011. — Commode en hiéronique ou vainqueur du 
cirque. Sa tête est coiffée d'un pétase ; il est vêtu 
d'une tnniqoe ooorte MMrrarte d'Un joslancorps 
agrafé sur le devant et maintenu par des bretelles. 
Une large ceinture entoure ses reins ; ses jambes sont 
munies de lanières enroulées. De la main gauche il 
porte une palme , tobns droit, qui est rompu, tenait 
un fouet ou une comomie. (E. D.) 

n. 0,148. 

Cf. pour le costume, les peintures antiques représentant 
VB'viinqaeiir'dsM mi quadrige. —V. Bolori, Ammait, 
ad append. «der. munt. et pict., tab. vni, p. 92. — 
Voir aussi les nombreux médaillons contorniates repré- 
sentant des hiéroniques. Commode se montrait en public 
en habit de mcd'martuf, il descendait dans l'arène en cos- 
tame de ^fadtattur, à'amaxone, (Ltmprid., Commoi. 
Ant.t cap. y et xi) : « Voluit etiatn in cireo qxtadrigat 
agitare. Dalmaticus in puhlico processit, atque ita signum 
qwidrigis emiUendis dédit (id. cap. viii). Quant au cos- 
tume àaim§iique, il est important de se rappeler, 4ue les 
moonsies de Gentius montoeot ce roi d'IUyrie eoiffé de la 
cauiia, comme la figurine que nous décrivons ici. 

Commode a dû se faire représenter eu gladiateur et en 
aurige... Iiiilwti tMipcr imgrmu» ut: êt putUt ingn- 
deretur, puUkiimomumtntU inéijuêtit (Lampr., Cemm. 
Awt^f cap. XI.) 



Voyez plus haut (n*» 515), le médaillon d*argflnt itovné 
à Notre-Dame d'AIencoUf près Brissac» et représentant 
Caracalla. 
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GÉTA, 
PUS Di sDmtt fliviBi, 
lléeiiMld»m.(l»d«J. G.)> ■MTlMiWCMSdel. C). 

669. — Boste de Géta enfant. Il porte une bulle sus- 
pendue par un cordon ; la poitrine est enlièrement 
nue. Ce buste est fixé sur une base antique carrée, 
ornée de deux moulures. Couronnement d'un mon- 
tant de trépied. (£. D.) 

H« o^m. 

GORDIANUS AFRICANUS, 
Mé en 910 d« E. (là? de J. C), mort en 980^337 de J. C). 

668. — Buste de Gordien d'Afrique le pèie, loiinnot 1t 

tête à droite. Il a le corps ceint d'une zona. Cette fi- 
gure surmonte une tige offrant par derrière une 
rainure profonde. 

. B. «1^. 

Hmée Napoléon III. — • Donné par V. Adrien do iongpéTi«r, IMO. 
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SUJETS INDÉTERMINÉS 



REPRÉSENTATIONS CIVILES ET FUNÉRAIRES. 

MB. — Enfant debout, vêtu d'une courte tiini iuc, < t 
d'un péplus qui passe sur i épaule gauihe. 11 a la 
tête «i les piedi mu. Uot bulle circulaire pend à son 
COQ ; de la main droite II tient une sphera et de la 
ganehe un oiseau. 

H. 0,S6. 

Golleciiiin da btion de Poom, mdoe à Parii en M». 



— Jeune homme chaussé de bottines lacées. Il 
est vêtue d'un manteau qui laisse le sein droit décou- 
vert. Il élève la main droite et tient la gauche ouverte, 
la paume tournée en dessus. Travail étrusque. 
„ „ H. «Lan. 

Musée Napoléon III. — Aeqal* e« 485S. 



ttVi. — Jeune homme imberbe, debout, la main droite 
posée sur la bandie; une ]^6«e draperie, passée sur 
m oou, retombe des deui o6lés du torse. 

X « ,1 ... . H. 0,099. 

Wbuét Napoléon III. — Aetfois en 4S5S. 

•■y*. — Homme jeune debout, la tête ceiivto d une cou- 
ronne, vêtu d'une tunique talaire et d'un manfeau. 
Ses pieds sont chaussés de bottines pointues et 
recourbées. Il tient ses deux mains ouvertes, la 
paume tournée en dessus. Base circulaire antique. 
Couronnement de candélabre de travail étrusque. 

, _ ,^ . . H. 0,121. 

Mntéo Rapotéon 01. • Aoqab «a IMS. 

— Groupe. Jeune homme vêtu d'un chlamydion, 

11 



lAS 1UJBT8 INDiTBIlMlJltS. 

iiosint son bras gauche sur le cou d*ane jeune 
fraimc, vêtue d'une longue tunique. Les Têtements 
des deux porsonnages sont di^corés d'ornements 
graves à la i)uinte. Ces ligures, iixées sur uoe base 
ronde, ont servi de couronnement à une ciste. 
Travail étrosqiÎB très-ancien. 

H» 0 OM. 

Musée Napoléon III. — Acquit en IMW. 

694. — Jeune homme imberbe, debout ; les deux pans 
d'une très-petite draperie posée sur ses épaules 
retoiubent sur le devant de sa poitrine; sa maio 
gauche est appuyée sur sa hanebe; la droile tient on 
léeythns. (E. D.) 

H. sim. 

— Jeune gueruer debout, imberbe, la tète eue, 
s*arniant d'une cuirasse ouverte par devant» dont il 

rapproche les deux extrémités ; les bretelles, dcsti- 
ntVs à soutenir la cuirasse, sont placées sur ses 
épaules. Cette ftgiu-iue est iixée sur une base antique 
drodaire, ornée d*un cordon de perles. (B. D.) 

Mde, 1^. 

696. — Personaaire (debout, revêtu d'une armure et 
d'un paludamentuui, tenant dans les deux mains un 
volumen en partie déroulé. 

H. OyM. 

JiMèv Napoléon lU. — Mission Hcoan, ISOt. 

699. — Jeune lionuiie à demi couché, les jandiea croi- 
sées. La poitrine est nue, le reste du corps, enve- 
loppé d'un manteau; le coude gauche repose sur un 
coussin, et la main droite tient une patère à umbo. 
Travail étrusque très-ancien. 

L. 0,085. 

)ltt*6e Napoléon III. — Acquis en 188S. 

Cette figurine est eiactement disposée comme les 
statues qui se voient sur les grands sar<x>pha{i;es d'albâtre, 
«le l'ioi if raloire ou de terre cuite qui ont été recuetilts en 
i>i grand nombre dans les nécropoles de l'Etrurie. 
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0*99. — Homme nu, tournant la tète à gauche, la main 
gauche appuyé sur la hanche. Le bras droit qui était 
élevé, est brisé, ainsi que les deux jioibet aa-deMoas 
det genoux. (B.D.) 

H. 0|OII* 

999. — Homme debout, nu, marchant. La jambe droite* 
est brisée, ainsi que la partie inférieure des deux 
bras. (£.D.}. 

080. — Homme debout, nu, les mains ouvertes et 
pendantes, ies jambes très-courtes. 

H. SiMS. 

681. — Nageur. 

H. %M* 

Mutée Napoléon 111. — GoUecUoo CaropaïUi tStt. 

MS. Cavalier monté sur un eheral galopant. Il a 
les deux mains sur ses hanches. Ttavail étrusque. 

H. <Mvni« 

6n. — leunefemme, vêtue d'une tunique sans manches, 

retenue par une zona, et d'un pépUis. Elle c^t chaus- 
sée et assise sur un siège dont les pieds sont en 
f'irmo de quatre cornes d abondance croisées deux à 
deux. Celte Itomme, dont les cheveux sont disposés 
en tresses et noués an sommet de la tète, incline son 
visa«îe vers la gauche; son bras droit s'appuie sur le 
siège. Les yeux et la hbuie sont d'ai^gent. 
Cabinets Denon et Pourialés. 

a. V* 

MuM-<- Napolt'on III. — Acquis en fM5. 

Trouvé à Mâcon (Saône-et Loire}. Gravé dans le 
JKsewild'intiçutfAdeGrivaudde la Vinoelle, pl. zix, 
n** 1 et 2. — La découverte récente (fidte iteiulatil Tim- 
prcssinn de cette Notice) d'une monnaie d'Elagabale, 
frap|iee à Sidon et r^résentant Didon, dido, assise sur 
lin grand siège, dans une attitude tout à frit analogue à 
celle de la figurine, permettra de classer ce bronxe très- 
remarquable. 



4M tDJITS INBtTtUIIHiS. 

Fcnoie. la l«te foilée , à demi couchée el 
tenant une patère de la main droite. Le coude 
gMicbeappufâ fur hb pulviuar. (B. D.) 

H. (MMl. 

L. e.eit. 

ttSK. — Buste do femme, sans bras, enté dans un fletiron 
que termino une {>atte <le lion. Manche de couteau. 
Un fragment de la lame de fer subsiste dans la char- 
nière. (B.D.) 

II. o.or>6. 

Les couteaux à lame de fer existaient chez les Assyriens 
et les Phéniciens. Le Musée du Lourre et eehii de Nancy 
en possèdeni plusieurs dont les manches d'ivoire sont 
très-habilement sculptés. Les Romains fabriquaient des 
manches en bronze pour les couteaux comme pour les 
clefs. 

» 

Jeune fille nue, accroupie sur ses t^ons» tenant, 
des deux mains, sur sa tôtc, un plateau chargé de 
fruits. TniTail égypto-romain. (E. D.) 

H. 0,06. 

MV, FflOBt Miiie, te téte «pppiiyée anr st mata 
droite. Dn U main gauche elle soutient un enlant (?) 
assis sur son genoux. Bronze d'un travail trèa^fin; 
mais fort altéré par l'oxydation. 

H. o,tw. 

M8. — Entent assis, levant les bits ; il est chaussé de 
botthies. 

llméa RapaliMi 01. «- OellwIteGuapaïu. MSS. 

0SS9. — Buste d'enfant avec un paliium altaché sur 
l'épaule droite. Il décore l'extrémité d'un tube cylin- 
drique de &9 mill. de diamètre et de ki mill. de 
loDgoenr, portant des traces de domre. Ornement 

detiéfie.(B. D.) 

: II. 0,06». 
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— Buete imberbe, de face, le sein couTert d'une 
dni|wrie. Applique. 



S91. — Petil squelette, dont l'ossature est très-impar- 
faitement exprimée. 11 n'y a pas de distinction entre 
les côtes et les fausses-côtes, pas d'os du bassin, pas 
d'aiticutations aux bras qui 8*éleQdenl le long des 
fémurs. 

L. 0^095. 

MMée MqioléoB III. — Cotleotion Gmpana, (Mt. 

Les squelettes antiques sont extrêmement rares et 
toujours fori ineiacteiiieol exéculiés. On eu eoossrre un 
de bronze dans le Musée Kircher à K<Niie (Ficoroni, 
Gemm. antiq. UtUrat.^ Uome, 1758, pl. viii, n" 4). Un 
squelette est représenté dans un bas-relief de stuc d'un 
tuuil>eau de l'ouipéK (Mazois , Les ruinés de Pvmfé'û 
V* part., pL xxu, n« k). Il faut le ooraparer i celui qui 
est sculpté sur une urne romaine publiée par Spon (H^eh. 
cur. (Tant., 1083, p. 92). Dans les bas-reliefs de stuc d'un 
tombeau de Cumes, découvert en 1809, on avait relevé des 
figures de larfes, approehaat ém aqiieletto(loriOb JSsfcelcin 
eumam, Naples, 1810, pl. 1). Pétrone nous montre Tri- 
malcion, faisant apporter h ses eoti vives, au milieu d'un 
festin, un squelette d'argent (^olj^n'c, c. 3^), imitation 
d'une coutume qu'Uérodote attribue aux Egyptiens 
(iftil. lib. II, 78). Au sujet des idées des anciens, 
sur la manière d'exprimer la mort, voy. Alfred Maury, 
Du ptrsonnaye et des représentatiom dé la niort, rte, 
liev, archdnl., mi, t. iV, p. 305,080. 737,784 a 1848, 
t. V, 287.— Iulius lisssing, OêMurtUfpfêàfuiÊmftwrat 
Rono, 1866, 8". — Le Musée possède un fragment de 
petit squelette , tôte de terre cuite, trouvée à Tarse en 
Cilicie. Un squelette eu buste se voit aussi sur une tes- 
8èred*cn (Caybis, Rtemai*a»t.y t. lil, pl. 78, I. 
Friedraeh Wieaeler, Tkeat9r§Amméê und dsdbmfllfr dm 
BukneniDesens, etc. Gœttingen, 1851, pl. iv, n» 14. — 
Deui squelettes sont représentés sur une lampe de terre 
cuite, Comarmond, Lescrivt* des ant. du Mus» d€ Ljfcn, 
1857, pl. IT, n" kkk. — La panse cylindriqiie d'un vase 



I6d 9Vm8 I!fl»tTBlBIlltg. 

de terre, découvert à Ueudebouville (Eure), est décorée 
de qaatre figures de squelettes en relief, accompagnées de 
trois masques comiques (Musée d'Orléans), Êt9,4tine. 
aoe., 1867, t. V, pl. à la page 560. 

•8® . — Homme couché, la tête tournée vers la droite ; 
les deiiï mains serrées contre les cuisses, les genoux 
fléchis. Les côtes sont marqiiées d'une manière très- 
apparente, et donnent à la figurine un earaetèie qui 
la rapproche da squelette. Les pieds sont brisés. 
(E. J).) 

H. 0,038. 

Ls foiBe de la chevelore pourrait faire ittrUmer ce 

petit bronze au xiii* siècle; mais la patine, et le style du 
trayail paraissent bien antiques. Il y a là encore matière 
à examen. Cependant on peut comparer ce quasi-squelette 
à la statuette grecque d'homme excessivement amaigri 
qui a été trouvée dans le lit de l*Aisne et publiée dans la 
Rwuê ordUU., pl. xm. 



FRJIMEIITS DE FIGURES HUMAINES. 
TÊTES. 

CM. — TAIe d'homme de grandeur naturelle. Les che- 
veux sont disposés suivant le mode adopté à l'époque 

de la république romaine; les sourcils exprimés à 

l'aide de petites entailles. La prunelle des yeux est 

percée à jour et devait être incrustée en émail ou en 

pierre dure. Trouvée près de Fiesole ; eollection du 

cardinal Guadsgni. 

- . _ (^5wa. 
Muée RtpoléM m. — Acquit «a 18««. 

Les cheveux ont été soigneusement repris au burin, et 
la physionomie individuelle du visage indique un porteait 
exécuté avec beaucoup de aoin. 

684. — Masque d'homme. Les bords aqloiir 4tt front, 
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qui sont lisses et un trou pratiiiiu; dans la tcniiie, in- 
diquent que ce masque s'ajustait avec uu casque ou 
une chevelore rapportée pour oompUter un buste. 
(E. D.) 

H. 0,131. 

691^. — > Masque d'homme, la bouche et les narines sont 

découpées à jour ; il est brisé au-desS0U8 des yeux* 
Trouvé à Neuxy-Pailloux (Indre). 

H. 0,IS3. 

Votée RipoMoa ni. — Ampito en IttT. 

y. Thabaud de Linetière, Essai âur Vmrig. de Vanti^ 
imhwm lU Nwvtf-PaiUouw, Ghâleauroux, 1845, pl. yi» 
n»2. 



. — Autre. Les yeux sont découpés & jour. Toute la 
joue droite et une partie du nez manquent. ( Brisé en 
trois morceaux.) Trouvé à Neuvy-Pailloux (ladre) 

avec le précédent. 

H. e,iH. 

Musée Napoléon III. — Acqub en 4857. 

Aidt pl. VI, n** 1, 

699. — Masque imberbe, très-ûncuient ciselé. Applique. 
Travail fort ancien. (B. D.} 

H. o^asB. 

098. Masque de femme, de fieice ; les cheveux ondulés 
retombent en double natte près des joues. Applique, 
(B. D.) 

H. 0^044. 

IIM. — Hssqae Imberbe, décorant le centre d'un disque 
épais et de contours irr^liera. Applique. 

L. o,oas. 

. — Fragment de chevelure. Applique. Destiné à 
être placé sur la tempe gauche d'une Statue. Tenon 
à la partie postérieure. (£. D.) 

n. 0,067. 



14ê aujiTt iii»*rK«iiiNi«. 

Des parties de chevelures co applique ont éié trouvées 
dans les fouilles faites sur TemplMtnMot de U colonie 

d'Industria. Y. le recueil de planches lith. publié à Turin 
eu 18^3, par le comte Beroard Mozza de Lavrian. - 



BRA& 

VOi . Bras droit d'une statue. On*tre doigts manijuent, 

et Pannulaire qui subsiste est brisé à son extrémité. 
(E. T).). Trouvé en 1753 ;\ une lie\ie de Cassel, sur 
lu iiiute de âaint-Omer« avec une jambe de cheval, 
quelques fragments de nsesetdes medilllesrainafnes. 
(Voir n» 815). 

H. 0,026. 

Jtf^m. dtFAeadém. deBruxclla, 1783, t. IV, p. 422.^ 
J. de Bast, Aw. d^oniif. frauv. •» Flâmén^ 1806, Gand. 
pl. Ti, n" 4. 



909. — Bras avec portion de manche attachée par des 
fibules. Il tient un rhyton cannelé. Au poignet se 
trouve passée une armille en torsade, mobile; mais 
(lisposfîc'de trtle façon qu'elle ne peut franchir la main. 
Fraguient do statue. Trouvé près de Cortone, caHec- 
tion du cardinal Guadaani. 

L. «,6S. 

Muiéo MapoMoD ni. — Aoqoii an 4iM. 

VOS. — • Autre, d'un personnage jeune. La nain est 
fermée ; l'annulaire qui était étendu , est brisé. 
Fouilles de la Basse-Egypte. 

H. 0,3M. 

La façon dont la |>artie supérietire de ce bras a été bri- 
sée ne permet pas d'allirmer qu i' appartienne à la statue 
d'Eros dont le buste a été décrit plus haut, sous le 177. 

904. — Bras droit; fragment d'une petite statue. Le 
pouce et l'index sont brisés. (E. D.; 

* ' B 0,H0. 
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. — Bras gauche, avec chiamyde. Partie d'une sta- 
tuette, fondue à pari eu applique. fiasse-Êgypte. 

H. 0,086. 

IfeatoRiVOléon tll«.— Aequli «n im. 

Ce fragment et ceux qui suirent sont intéressants à étu- 
dier pour bien eoiD(ireiidre les divers modes d'esérathn 

adoptés par les fabricants de Tantiquité. Le bras gauche 
des statuettes, qui était le plus souvent accompagné d'une 
draperie, pouvait être exécuté en applique et soudé sur 
répaule préalablement bien arrondie. L'oxydation détmi- 
sanf npidement la soodore au plomb, ces bras en applique 
se rencontrent ordtnaireaient détachés de la figure à la- 
quelle ils appartiennent: 

Les figures de femme, portant des bn»elels an-detaoa 
des biceps permettaient de fondre à part les deux bias 
qui, à Taide du tenon ménagé à leur extrémité supérieure, 
étaient entés précisément au-dessous du bracelet, cet or- 
nement dissimulant le point de jonction des deux pièces . 

On a déjà pu remarquer (n*> 261] une alatniéttede 
Cérès exécutée au repoussé et extrêmement légère, dont les 
bras massifs sont assez proCBodémeot enléa dans les 
manches courtes de la tunique. 

— - Autre. La main est brisée. (£. D.) 

^ H. 

MV. ^ Bras droit d*uM figariiie. La iDtlo à demi ou- 
verte. (B. D.) 

H. €y0r4. 



. ttras gauche d'une figurine. Lea 
gnnde partie brisés. Baaae-Sgypte. 

U. 0,07S. 

llapoléOA III. — Aequb en IMi. 



VOB. — Autre. Tous les doigta sont emportés par une 
fjraduK. Basse JSgypte. 

llM«« Napoléon ni. — Aeqiita «a lin. 
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VIO. — Bras gaiiclic tenant «ne fîrenade. Fragment 
d'une figurine de Junon ou de Troserpine. Basse- 
Egypte. 

H. «yMI. 

Mutée Ripoléon III. — Acquit eu 1tS2. 

Vf 1 . — Bras droit de Vénus. Le pouce et Tindex sont 
féuDis. Bracelet en fonne de serpeot. Basse-Ëgypte. 

H. 0,18. 

KMée HapoMoB m. — Aeqoli en Utt. 

11 — Bras gauche de Vénus. Le pouce et l'index sont 
réunis. Bracelet en forme de serpent. Basse-Égypte. 

• B. MM» 

é9 Napoléon Ul. — Aequii en 1881. 

VIS. — Bras droit de Vénus, replié. Basse-Égypte. 

0,01. 

Mmée Napoléon III. Acquit en im. 
Vfl4. — Bras droit, creux, très-léger. Basse-Égypte. 

H. 

Mntée Napoléon UI. — Acquit en Ittt. 

7 1 — Bras gauche de Vénus, replié. Basse-Égypte. 
Muée Napoléon UI. Aeqato en isas. 

916. — Bras droit de Vénus, replié, tçnant Inceste. 
(Basse-Égypte.) 

Mnsée Napoléon III. — Acquit en IMS. 

Vf 9.— Bras droit de Geoftanre tenant une conque. Pro- 
venant d'une figure semblable à celle qui décore la 
grande lampe décrite sous le n* 384. Baisse-Ègypte. 

H. M*' 

Muée Napoléon m. — Aeqnli «n IMS. 

91 S. — Petit bras droit temot un miroir. On y a soudé 

une bélière. 

H, 9m. 
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VIO. — Bras, tenant une large patàn», termiaée pur une 
palmette. (£. D.) 

H. %it. 

7tO, — A?ani-bca8 droit tenant ane patère. (£. D.) 

H. 0^. 

VSt . — Blain gauche avec portion de raTant-biis. 
Il«é« ItapoMoa lU. — Goltoelion Gani|»tBat IMi. 



MAINS ET DOIGTa 

HZZ. — Main droite tenant une patère à umbo sail- 
lant. 



Voy. dans Caylus, Bec. d'ant., t. V, pl. xc, n"» 3 et 
kf la main tenant une patère, suspendue à une chaînette 
terminée par un annean. 

vn. — Main droite tenant une aphdra. (B» D.) 

— Main gauche tenant une pyxis dont le couvercle 
ealdéèorédBrayona. 

B. Oi«ai. 

(Voir la ûgure décrite aoiia le n« 463.) 
ras. — Main droite; Iragment de statue. (£. D.) 

H. 0.1S5. 
L. 0.«O. 

ras. — Main droite tenant un grain entre le pouce et 
l'index. Fragment d'une statue. (Ë. D.) 

B. 0,145. 

VSV. — Fragment de main droite d^homme. Le pouce et 
rindei manquent. (B. D.) 

H. 0.1S6. 



172 S0JBT8 INDÉTBIIMINAS. 

^ItH. — Main d'enfant. Le pouce et Tirdex sont réunis 
par un tenon. L'annulaire est brisé. Baue-Ëgypte. 

H. O^IM. 

Miuto NapoMon lU. — Acquii en IMS. 

Attire. Petite, didte. (B. D.) 

H. <Mns. 

9SO. — Âne de taie, avant pour placpies d'attache, 
. tai mains (nivertea. Le ponce de riine d'elle est 
brisé. 

t. M)> 

rat. — Autre. D'un trataii grossier. Basse-£gypte. 

L. o^m. 

Mutée Nqwléra lU.^ — Aeqab «o «an. • 

938. — Autre. Une main manque. 
MiMée Napoléon lU. — Acquit en «862. 

9S8. — Autre. Une des mains maM|iie. (E. D.) 

L. «,118. 

VS4. — Doigt d'une main colossale. On y remarque 
plusieurs pièces carrées, insérées dais la surface pour 
réparer des défauts de fonte. 

L. 0,9». 

■osée Napoléon m. ^ Coliecaon GaaipttM. «SS > 



938(. — Doigt. Fragment d'une statue. K. !>.} 

H. e,MB. 

9S6. — Autre, dont l'extrémité est t ra v e rs ée par nn 
clou à large tète plate. (£. D.} 

■.«,«. 

ra7. — Antre, replié, à la naissance duquel est flsé 

une broche de fer. (E. D.) 

Grivaud de la Vincelle, Arts fi métiers des anciens rj- 
frésentén far les monuments, 1819, pl. 60. 

H. 0,08S. 
L. 
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VSS. Autre, reiilié «d crochet. (B, D.) 

' B. §,0». 

939. — Doigt replié en crochet. 

JAIIBES. 

lainbe droite, cbaassée d'une laodftle attachée 

au-dessns des malléoles par un anneau de chaque 
côté duquel retombe la dépouille des pattes d'une 
pauUière. Fragment d'une statue (E. D.) 



941 . — Deux autres. Fragments de statuettes. 



H. 0,108. 



— Jambe gauche d'une figurine, avec tenon 
8008 le pied» Travail ancien. (£. D. j 

Huée Ripolten m. — Aequii «n I6tt. 

743. — Autre, avec le pied gauche chaussé. Une pof'- 
tion de Tétement adlière à la partie supérieure. Frag- 
ment d*ane Ûgate d*acteur. (B. D.) 

H. 0,053. 

944. — Jambe droite. Fragment d'une iigurine. (E. D.) 

H. 0,054. 

PIED8. 

94tt. — Deux pieds chaussés de sandalt^. La portion de 
jambe qui surmonte ces pieds est terminée par mie 
monlnre et percée de deux troos. (E. D.) 

H. e,Mt. 

L. <k.06S. 

946. — Pied droit, chaussé d'une sandale dont la se- 
melle est garnie de nombreox-âoi». 

Collection del'vb é deTemn, Catalogue, n* 908, et Cabinet 
Ponrtalès. 

L. 0.10. 

XiHée HapeMon III. — Acquit en ISM. 



174 fOlBTt lllBÉTIBMIMtf. 

Comparer celte nndile à ceUe de Jason, qui forme le 
type de quelques monnaies d'ai^ent de Larissa de Tlies- 
salie , expliquées par S. Birch, Numismatie chroniclêf 
1839, 1. 1, p. 222, pl. annexée. 

V4IV. — Pied gauche avec sandale. La partie supérieure 
est coupée légulièrement. Baase-Égypte. 

H. O.M«. 

nipoiéoii m. - loqatom IMS. 



949. — Pied droit avee sandale. La partie supérieure 

VW. — Pied gauche, chaussé d*uiie sandale. Il est 
creux, muni d'un heù, d'une anse annulaire, el a servi 
de lampe. 

n. M3. 

9IIO. — >Pied droit, chaussé. U a servi de lampe. (Ë. D.) 

H. 0,424. 

An sujet des cbsnssures composées d*un appareil de 

lanières découpées, voir les sandales de cuir antiques 
trouvées en Hollande et publiées par M. Jansscn, Bydrage 
tôt dt Kenniss van A«l SehoMiel der Oudem^ Amsterdam, 
1851. 

VSfl. — Autre, droit, chaussé d'un cothurne. Prag* 
ment d'une statuette. (£. D.) 



VSftS. — Partie antérieure d'un pied droit nu. Fragment 
d'une statue de grandeur naturelle. 

H. %m, 

91(8. — Fragment de pied droit, nu. fB. D.) 

H. t^lM. 

91(4. — Autre, composé des trois derniers doigts d*ua 
pied gauche. (E D.) 

L. «.MS. 



I 
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ANIMAUX. 



MAMMIR 

SINGE. 



— Singe grimpant! unebraoehe. Il est Mns qiMoc. 
(E.I).) 

* H. 0,018. 

Les représentations antiques de singes, autres que le 
eyoooéphale, sont peu oomdiQnes. Gepeiidaiit oo eD trouTe 

dans les bas-reliefs assyriens, dans les peintures <^p* 
tiennes et dans celles de Pompéi. On remarque un singe 
grimpant sur un mât, dans une peinture étrusque déco- 
lant me des tombes voisines d'Oryieto ; G. G. Gonestabile, 
Fitt» mmr,a fr»sco, 1865, pl. iv, n" k. Une figurine de 
bronze, qui reproduit très-exactement ut) singe d'Afrique, 
assis. Il été publiée par La Sauvagère, dans son supplément 
au Rte, d« mon, antiqutê de Caylus, t. VII, pl. 50, n<* 3 
et 3. » Quelques petits yases de terre corinthienne et de 
très-ancien style, paraissant remonter au vu* siècle avant 
notre ère, quelques autres de terre émsillée, recueillis 
dans la nécropole de Camirus (Ue de Rhodes), sont mode- 
lés en forme de singe assis. Mais c'est principalement 
dans la compusition des figurines grotesques de terre 
cuite qiio la t(He do cet animal a été utilis6<\ V. Micali, 
Mon. per teiv^ cUluitor dtgli ant. fop» d'Ital,f 1832, 
pl. 101, n" a et 3. 



7&^6. — Autre, aitôis , la tête surmontée d'un anneau, 
formant le manche d'un petit couteau à lame laigu 
et trè»-oourte. (E. D.) 

. H. <I,M2. 



ANIMADl. 



VftV Antre, de plus petites diOMittioiw. (B. D.) 

H. 9jm. 

VUS. — Anse de vase, ornée à sa partie inférieuré d'une 
palmette dans laquelle s'enroulent deux serpents, et 
à sa partie supérieure d'une tète de lion des deux 
côtés de laquelle partent des attaches courbes dont 
une eit brisée. Cdie qui subsiste est terminée par 
une tète de shige. (E. D.) 

H. 0.140. 

9f8&9. — Deux tètce de singes servant d'attache hémi- 
circulairei à une anse de vase ornée d'une palmette 
à sa psrtie inférieure. (B. D.) 

H. O^ITB. 

HÉmssoii. 

VltO. — Hérisson posé sur une base carrée antique. 
(E. D.) 

OURS. 



761 . — Ours, marchant la tétc inclinée vers la droite. 
(E. D.) 



WZ . — Autre, la gueule béante. Fouilles de la Basse- 
Bgypte. 

Mttièo Rapoléon m. — Acquit «n m. 



968. — Ours accroupi, les deux pattes antérieures 

posées sur un objet spliériqiic. La tète est surmontée 

d'une bélière en partie brisée . 

Mutée Napolém III. — Mitsion Benui, «162. 
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VM. — Onne avec Mm petit. La Imm présente une 
laibiife profonde. 

H. 

Hùèellapoléoii m. — Collection Gampana, IMa. 

CHIEN. 

96tt. — Chien à oreilles courtes. Son corps est lisse à 
rexception du cd qui est entouré de longs poils. 

H. O.HS. 

VM. ^ GhieD asau, felerant k t«le. 

« . ^ Argent. — H. OyMI. 

liiiléa NapoMoB m. — GoUMHm Cmpana, IMS. 



969. — Autre, levant la tète. Base oblongue. ADoorté 
deBagdad. ^ 

RapoUoR ni. — Aoqaia «n 1866. 



• — - Autro» an eoone, fixé sur une base quadrila- 
tèro que aomioiile un eyliiidre creux, muni de deux 
anneaux fixes . La partie antérieure da Taniinal eat 
soutenue par une broche. (£. ]).) 

B. 



969. — Autre, en arrêt, sur une base décorée d'une 
paimette. Manche de couteau . 



990. — Autre, la langue pendante. TtvrwBi des bas 
temps. (£. D.) 

li. 0,073. 

991 . — Antre, au corps très-aiiongu. Une l>éli^e est 
placée 801» le fentre. 

B* 

12 



178 ARIKAVK. 

9W. — Tète de ehien, la gueule Mnte. Les oreilles 
90dI larges, coiiverte^do puils et étendues horizonta- 
lemenK ("Ictte t«^to a servi à «It^corer re&trémilé U'uD 
manche de grand diainèlre. Œ. D.1 

H. «^Mt. 

— Tête de chien, la gueule héante. Les oreilles 
sont Hsses et pointues. Ornement d'un manche de 
palère. (E. D.) 



9 94. — Autre, très-imparfaitement figurée. Les 
oreilies sont pointues et horlzontaleB. (R. D.) 

996^. — Lévrier courant ù droite. Cette figure a servi à 
décorer une fibule. (E. D.) 

Grivaud de la Vincelle, Arts et métiers des anciens re- 
frésentés par les mofWMtAt^» 1819, pl. 43. 



994». — Figure de chien accroupi, surmontant une 
épingle. Tiroaré près d' Ams . (E . D . ] 

Grivaud de la Vincelle, Jlfoii. oui. M., pl. 32» n* 4. 

999. — Petit chien à oreilles arrondies. Sa queue est 
relevée en voliitc. Cette figure surmonte un anneau 
fixé à une plaque triangulaire qui s'appliquait sur la 
panse d'un vase. (B. D.) 

a. Okoos. 

998. — Manche de palère en forme de balustre terminé 
par une tète de chien. (B. D.) 

Voy. Grivaud de la Vincelle, Arts h métUn du mc., 
pl. XXXVIII» n* 2. 

999. — Deux parlios aulérieures de chiens s'élevant 
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aui ettrémitâi d*iioe barre cyliodrique, avee un nœud 
au centre, et deux coudes en équerre. Le toutfbfinaDl 
poiguée. Rapporté de Bagdad. 

Htité» HapoMoB Ul. — Acqak «o iai6. 



LOUP. 

9SO. — Loup accroupi, la gueule ouverte, posé sur une 
plaque courbe garnie de clous. Travail étrusque an- 



Long. ObMB. 
Lirg. 0,tOO. 

Ila«é« Napoléon Ul. — Acquit en «8M. 



TOI . — Autre semblable. 

Ung. f^ia. 
Larg. ObOa. 

Avec ces deux brames ont été trouvés les deux person- 
nages renversés en arrière et se soiitonant sur les mains 
qui sont décrits plus haut sous les ii"' 615 et G16; 
plus des fragments de. plaques percés de trous, dans les- 
quels sont passés des eloiis doot quelques -uns ont une 
tète ronde, tandis que d'autres ont pour tète une figure 
d'oiseau palmipède. Tous ces débris ont appartenu à un 
objet analogue probablement au grand collier double con- 
serré au Musée Britannique. 



KHZ. — Tète de loup. Cette figure a servi à décorer le 
manche d'une patère. (B. D). 

L. 0,04». 

Cf. la hure du loup qui forme le type des monnaies 
d'Àrgos. 

983. — Loup courant et retournant la tète. Ornement 
d'une fibule, ciselé des deux cètés et percé de petits 
trous qui ont contenu des Terres de couleurs. 

H. 9fif. 

Musée Napoléon 111. — Collection Campana, «863. 
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RENAIID. 

984. — Renard dévorant un coq. Ce groupe, surmonté 
d'une l)élièrc fixe, est \}osé sur une virole de latiuelle 
sort une tige courbe termioée par une téte de renard 
et présenlaiit une lai^e rdmire dam toute sa longueur. 



LION. 



986. — Lion couchét la gueule béante. Les poils de la 
crinière sont exprimés par des tnits giaTét onéreux. 
Figure d'anden style. (B. D.) 

U. 0,033. 
L. O^Mf. 



9M. — lioB allongeant en avant ses pattes antérieures. 
Sa crinière est hérissée autour de son cou. Travail 
étnisqpe anden. 

L. 0,«S. 

Mnaée RipMoii IH. - AeqA «a IMS. 



989. — Lion couché, détournant la tète à gauche, (fi. 

D.) Le travail de cette Bgurine rappelle celui du beau 
lion de bronze trouvé dans l'édifice de Khorsabad. 
(V. Notic9 des tMnumtmts a$8witnSf 18ôi, p. 50, 

' B. O^OSB. 

L. Oi,MS. 

988. — Lion couché. La queue brisée. Trouvé datls 
la Basse-Egypte. 

L. 0,019. 

Mute NipoMott IH. — Acquit «n IMt. 

91811. — Autre, trouvé dans la Basse-Égypte. 

L. «iMO. 

Ninte Napoléon Ul. — Acquis en 18B2. 
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9INI. — Aulre, trouvé daos la BaMe-£gypte. 

' L. o,«w. 

Mutée Hapoléw Ul. > Acqnto w INt. 



991 . — Autre. BttBe-figypte. 

L. 0^070. 

HtpoléM lU. ' Acqoto M IMt. 



90t6. — Lion marchant à gauche; sur la cuisse, le poil 
forme un épi qui a l'appareofie d'un astre (E. D). 



H. 0,0M. 

I. - 



993 . — Petit lion posé sur un socle plat antique percé 
de deux trous. Trouvé à Lyon. 

H. 0/67. 

L. Q,m. 

■wée RapoUon Ol. — Acquit m iMS. 
L'emploi de ce bronze demeure iodétemiiné ; mais il est 

à remarquer que, à l'époquo Je Marc-Antoine, la monnaie 
d'argent de Lyon a pour type un lion, dont le sens n'a pas 
encore <>té indiqué d'une uiaiiièru satisfaisanto. 



9041 . — Parties antérieures de deux lions couchés en 
sens qjposé , et reliés par une téte de bélier. Ce 
groupe est fait en applique ; il sert d'attache à une 
anse mobile hémicirculaire et plate. Très-aneien style. 
(B. D.) 

L. du groupe, 0,111. 
D. lie l'anse, 0,141, 

Le système d'ornementation qui se compose des bustes 
de deox animaiix dont les eorps se epnfoodent est d'origine 
orientale. On connaît un fa^is-lanili sealplé de travail 
assyrien, représentant deux lions arrangés suivant ceprin- 
cipe {Rev. archMog.t 1. 1, p. 232), et le Musée possède un 
monument cypriote de pierre calcaire qui présente la même 
combinaison, morceau de très^UMÎen style oiïrant une ins- 
cription bilingue. Les chapiteaux achéménides tleNakschi- 
Uoustcm, se composent de deux bustes de taure aux. (Ker- 
Porter, Traveli in Pertia, pl. 41). Ceux du temple 
d'Apollon, mélos, reprodaisent ce roolif (filoust» Jfs». ds 
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Morée, pl. 7, n° 1). Deui bustes de cheral accouplés fer- 
ment un âo.s types de la monnaie d'Olbiopolis (Blaremberg, 
Choix de méd. ant. d'Olbiop,, pl. xiii» n«* 133 à 135, et 
pl. xiT, H* 188 et 137). 

— Deux lions couchés en sens opposés, la léte ll- 

longée entre les pattes ; ils sont reliés par une fleur. 
Sous la tète des lions sont placés des serpents, qui 
se dressent à droite et à gauche. Ce groupe fonneone 
poknée de vase. (B. D.) 

L. «,146. 

Voyez le cratère du Musée de Napies gravé dans le Mu$eo 
^srMo», t. VI, pl. 62, n» 2. 

VUS. — Deux lions couchés en sens opposés reliés par 
une téte do lion do?it lo prolongement forme une anse 
de vase décurée à sa partie intérieure d'une palmette 
dam laquelle s'enroulent deux serpents* (JS. D.) 

H. («.IW. 
L. 0,li3. 

LaSauvagère, Suppl. au liée, d'ani. de Gaylus, t. VII, 
pl. 61. 0* 8. Cf. Liodensciinit, Mttrthûmêr ««- 
nrtrlMitiiehmVoniit, 1858, 1 1, H» II, pl. m, 

909. — Doigticr d arclier, sur les anneaux duquel sont 
représentés eu haut relief deux lions posant la patte 
sur une téte de taureau placée entre eux. Ttouvé en 
Égypte ; mais de tn?ail romain . 
ColleeUoa Castra, n'ai. 

L. 0,Wt. 

V. Deicription dt l'Egypte, publiée par la Commission 
française : i4nttgtttfe, t. V, pl. 85, n'»22, 23, — 
Ch. Lenormant, Mut. du ont. Efffpi.f 18(1, pi. 39, 

sect. 2. Les lions ddvorant un taureau se trouvent rcpré- 
sent^'S sur les monuments de l'Assyrie, de la Perse, de la 
Lycie. Ce type a passé successivement en ï^ypte, en 
Grèce et enEtrurie. 

9M. — Disque représentant un Ibn qui dévore on tàu- 
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rcau; un li|?re qui se précipite vers un molet en 
course, ei ud sanglier. Travaillé au repouaaé. 

D. o,«. 

Muaéc Napoléon III. — DonDéparM. Ernc<t (ïrinU-i en 1865. 

Cet objet a été découvert à Lyaud près Tlionon, canton 
de Genève, avec trois trépieds du même métal : deux des- 
quéh sont décrits duis cette Notice. 

— Partie antérieure d'un lion couché ; ses yeux 
sont d'argent ; sa langue est pendante et il tient entre 
SCS pattes une léte de sanglier. De chaque côté, uu 
petit génie ailé, eotièremont nu, déboat sar la patte 
de TanimaU se retient àla crinière. Le corps du lion est 
remplacé par tin fleuron sortant d'une virole oroée 
de cordons de perles. Manche de clef. (E. D.) 

L. 0. 070. 

Cf. Ibn tenu captif par des amours, dans la musai(|uc du 
Capitole, Bottari, Uw, csp^t., t. IV, pl. 19, et la moâaïqne 

de Pompéî représentant un lion dompté par des petits 
génies ailés qui lui ont passé au cou la bulle des esclaves ; 
ÀtuM. liorbonic, t. Vil, pl. 61 ; — une autre mosaïque 
«▼ee variante da même anjet dans le i^tiil. otvA. «ap.. 
1856, t. IV, pl. II. — Le groupe décorant une lampe de 
terre-cuite, fragment trouve dans Its fouilles du Luxem- 
bourg; Griv. do la VincoUc, Antiquités rte. dan$ ies jor- 
dtiia du Sénats 1807, pl. iv, n" 10. — Comparez aussi 
le génie de Bacclu», ailé, couronné de lierre, tenant un 
scyphiis , assis sur un tigre bridé; mosaïque de Pompéi, 
Mus. Borhonie., t. VII, pl. 62. — Pline [liia. nat., 
XXXVI, IV, 27), cite la lionne teime en laisse par des 
amoars, ourrege do sculpteur Aroéailas. 

800. — Partie antérieure d'un lion couché et tenant 
entre ses pattes une tète de sanglier. Le corps est 
remplacé par un fleuron 86ctenl d'une virole à mou- 
lure. HaDche de clef. (B. D). 

L. 0,090. 

V. les monnaies perses frappées suus les achéménides, 
qui 9nt pour'type un lion sur un noglier. Ce type a ëlé porté 
en MiBcédoiiie à l'époque de la grande expédilkNi d^ Xente, 
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et parait sur des tétradrachmes attribués à la ville d' Acan- 
thus. Voy. un scarabée étrusque représentant le lion dé- 
vorant un sanglier : Micali, ifon. oer arv» alla iter» d, 
ont. pop. Jtal., pl. 116, n* 7 ; et le même sujet : ibid., 
pl. 98. — Mon. deW Imt. areh , 18 V7, pl. 38, vase d'ar- 
gent représentant un lion dévorant un sanglier en regurd 
d'un lion dévorant un taureau. 

sot . — Partie antérieure d'un lion à épaisse crinière 
sortant d'un fleuron à trois pétales. (E.D.} 

Celle figura t servi d'embouchure à qp taie. 

HOZ et 803. — Deux objets formant paire, ftttie an- 
térieure d*un lion a épaisse crinière doni lea pattea 

sont étendues en avant. Sur le cou s'élève , en sens 
vertical, une téte de chien Ornements d'une 
grande lampe . (Ë . D . ) 

L* e.M5. 

Voy.dans Michel-Ange de la Chausse, Rom. mus., t. II. 
S. V., pl. 10 et 18 la manière dont les protoraes de tau- 
reau et de lion sont disposées sur les flancs d'une lampe de 
brome. — Hm. Mmi., t. II, pl. 13, lea lampes oifinat 
le mèoM genre d'omenenl. 



804. — Téte de liun terminant une petite anse courbe, à 
laquelle une grande feuille de vigne sert d'attache. 
PiofeoaDt d'un Tase. (B.D.) 

t^lS. — Autre semblable, complétant la paire avec celle 
qui précède. 

J. — Tète de lion ; la langue eat pendante ; la cri- 
nière est indiquée par des traits gravée en creux et 
disposés en rayons. Applique. 

€ette tète est exactement celle du lion qui forme le type 
du piécieux télradnchme attribué à Populonia que pos- 
sède le cabinet royal de Florence. V. MilUpgen» Supfl. 
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nux eonsid. sur la num. de l'ane. Italie, pl. i, n" 11. — 
Cf. le bronze gravé daus Gori, Mut. elruxc., t. 1, pl. 82, 
n' h. 

807 . — Grand masque de lion travaillé au repoussé. Les 
yeux sont allongé et en relief; la crinière est rendue 
par de» plis dtt métal qui est fort minée. 

*^ D. O^U H. 

e^L. 

Antre* 

D. 0.«8 H. 
4M». L 

Autre. 

n. 0,55 B. 
4KML. 

Autre. 

D. 0,5* H. 
L. 

Vuaée Napoléon m. — Doimé pur M. BpiiumMl Gonirane-Ber, 

en 1860. 

Ces quatre masques ont été trouvés dans une grotte près 
de Saïda (Phénicie), et paraissent avoir été destinée à dé- 
corer un sarcophage de boia dont les firagments étaient 
encore visibles sur le lieu de la découverte. Deux gftnds 
anneaux de fer ont été recueillis en même temps* 



L ^ Télede lion de iMe, la langue Urée, la erinlèr» 
hérissée airtonr du cou. 
Cet objet, muni à l'intérieur d'une forte tige, a été ap- 
pliqué comme ornement. Travail étrusque. 

D. ^ sa* 

Viiaée Napoléon Ul. — Aeq/ai» en 4188. 

I. — Tète de lion de beau style décorant Textrémité 
d'une pièce quadrilatère de kl millim. de côté. Au- 
dessous de la téte du lion une bélière, dans laquelle 

est passée une chaîne. Fouilles du la Basse-Egypte. 

L. totale, tiMS. 

Itopoiëon Ui. — Acquis en I8S3. 

. — Tète de lion dont la langue proéminante est 
disposée en goulot. Au-dessus de la crinière s'élèvent 
deux anneaux. Cette téte a servi d'oriiice à un vase 
et de bélière pour passer des anses mobiles. (B. D*) 

H. StOS. 
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81 1. — Tète de lion. (E. D.) 

n. «.oir. 

— Autre. (B.D.) 

H. «,MI. 

818. — Masque de lion entouré d'une épaisse crinière 
et dans la gueule duquel est passé un anneau mobile 
de M mill. de diamètre. (B.D.) 

H. 0,090. 

814. — Disque orné d'une double moulure et au centre 
duquel s'aère on masque de lioo. A la partie posté- 
rieure de ce disque est filée une tige cylindrique de 
10 millimètres de longiiciir, terminée par nn Iwuton 
plat. Les yeux du lion conservent la trace d'upe in- 
crustation qui a été enlevée. (£. D.) 

D. 

818. — Autre. (£. D.) 

D. 0,071. 

Les n** 81^ et 815 sont des fibules destinées à fixer 
sur l'épaule droite, les deux parties d'un Tétemenl. Voyex 
phis haut les &7tt et 576. 

818. — Dépouille do lion Déméen. Ce beau fragment» 

conserve encore, à sa partie supérieure, la forme 
courbe qui s'appliquait sur le bras d'un Hei:cule. 
(B. D.) 

L. MSO. 

81 "y. — Jambe de Lion. La partie supérieure est en- 
tourée d'une draperie formant, sur le devant, un nœud 
au-dessous duquel est placé un itetit phallus. Ce 
bronze t servi de pied à un siège ou à un petit autel. 
Fouilles de la Baaae-Êgypte. 

II. O^M. 

HBrto HapoléOB IH. — Aeqnb mi lUI. 



818. — Griffe et jambe de lion entées danaupe tige 
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cannelée et recourbée. La grilTe rejwse sur un pié- 
douche circulaire. Fngmeot d'uD pied de candélabre., 
Baase-Égypte. 

Muée NapoltoD 111 — AcquU en 4au. ^ 

819 et 8SO. — Deux autres semblables. Basse-Ëgypte. 

H. ù^in. 

MiMée HapoMoB Ul - Aeqolt «n ISn. 



mi à M3. — Trois aalies. Le fMédoucbe manque. 
Basse-Êgypte. 

H. 

L. 



— Griffe et jambe de lion. A la partie supérieure, 
une aile (la seconde est brisée). Pied d'uo candélabre 
à base triangulaire. Basse-Egypte. 

lluié« Napoléon III. — Acquit en 1899. 



— Griffe de lion, surmontée d'une gatne quadran- 
gulaire. Ce bronze, qui parait avoir servi dedéooralioD 
au pied d'un siège, s ét6 trouvé dans les foiiOles de 
Kertscb. 

H. O.OOR. 



SM. — Griffe de lion accompagnée de deux ailes. Pied 
d'une base quadrangulaire. 



••V. — Griffe de lion surmontée d'un fleuron et d'un 
ebapiteau à volutes. Support d'une base circulaire 
(E. D). 

H. il^tl 

PANTHÈRE. 

8M. — Deux oanihàres mâles, le coii entouré de 



m 
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brandies de lierre, ûiées sur une tige en fer à cheval 
dont les deux extrémités sont reliées par une barre 
terminée à chaque bout par un médaillon orpé d*uiie 
téte de Silène chauve et barbu. Les panllïèrcs 
détournent la tùie et poseot une patte sur les mé- 
daillons. (E. D.) 

D. 0,070. 
L. 0,098. 

La Sauvagère, suppl. au Rte> d'ant, de Caylus, t, VU. 
pl. 63, n"' 1, 2, 3. 



S99. — Pantiière femelle, levant sa patte droite aoté- 
rieure et détournant la tête. (£. D.) 

H. 0,017. 
L. 0,075. 



830. — Panthère couchée, allaitant deux petits. Sur la 
tèle elle porte un symbole isiaque de forme altérée. 
Fnties dotées. 

AriMit. — fl. «Ma. 
Muée HtpoMoii m. — Colloellon Guaptaa» lias. 



93t. — Panthère femelle, tournant la tète à droite. 
(E. D.) 

H. 0,0«2. 

L. o,av5. 

— - Pantiière avec collier, tenant cotre ses griffes 
une téte de sanglier qu'elle mocd. Lea pattes de der- 
rière sont bvlaéea. Baase-'âgypie. 

L. 0,073. 

Muée KapoMon UI. > A«q«ii «a IIBI. 



. — Téte de panthère, la gueule béante; lea yeui 
sont évidés k jour. Ornement d'un meuble OU anse 
d*iin lébès. Très<«ncien style étrusque. 

H. 0,00. 

MiMée HivoUon III. - CollecUoa Gmipiiia, IMt. 

Voy. les lébès gravés dans le Mut. etruMCo Gregor; 
Rome, 18^2, pl. 15, r 1 ; pl. 16, o' 1, 2. 
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834. — Petite tète de panthère ffèB-fioement eiselâe. 

Argent. — L. «iMI. 



834(. — Panthère mâle tournée à gauche. Les marques 
•DDulalKf do pelage Mot formééi par des petits 
disques champleTés et remplis d'émàil rouge et vert. 
Cette figure a serTÏ de ptoque à une fibule. Trouvé 
dans les euvirons de Sedan. (Ë. D.) 

Grivaudde la Vincelle, Ree, dû mon. ant. pl. iv, ii«6. 

ras. ~ Mlière femelle toonée à droite ; k tèla ert de 

bee et exécutée en ronde bosse ; le pelage est semé de 
disques champlevés remplis d'émail rouge. Plaque de 
fibule. (E-D.) 

. — Autre dans la même attitude; le corps incrusté 
de disques d'émail blanc et bleu. (E.D.) 

Partie antérieure d'ime paotbère. OroemeDt 
d'an ustensile. (E.D.) 

L* e^ns. 

_ Tète de léopard. Le pelage est parsemé de dis- 
ques; la gueule béante donne passage à un tube 
tranché obliquement. Dégorgeoir de fontaine. 
(B.D.) 

^ ' Long. MIS* 

Larg. <SMO. 

MO. — Tète de panthère. Figure ayant servi à déooier 
le manche d'uDepatère. (E.D.) 

■L. v^wW. 

Mt . — Tète de panthèrs. BUe a aervi à décorer on us- 
tensile. (E.D.) , 

^ ' L. 0,SM. 
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. — Passant quadrilatère dont un des côtés supporte 
trois létes de panthère (une est rompue) ; le col de 
ces animaux est long et recourbé. (£. D.l 

Partie de ragrafe d'an ceinturon. Voir lohannb Rodii* 

De acia dissertation Copenhague, 1672, pr.ff., p. 11.— 
Cf., pour la forme de l'agrafe, Lindensi liinit, I)te Alttr- 
thutMr unsirtr hêidn, Vorziit, 1867, t. Il, U. Vi, pl. i, 
n~let2. 

CHAT. 

*MS.— Tète de ciiat tigre. Bstrémité d'un manehe de 
pslère. (£. 0.} 

844. — Chatte couchée sur le tlanc. Les deux pattes de 
derrière et une patte de devant brisées. Trouvé dans 
la Bisse-Egypte. 

L. Q^StS* 

■mie RapoUon 111. — A«i|ni0 «a MU. 



PHOQUE. 
MS. — * Phoque. Plsqne de fibule. 

L. t,». 

Wm tê NaiMléoii lli. -> GoIIocUod Campana, tan. 



RAT. 

MO.*— Rat déTorant un giteau qu'il tient I Talde de ses 
deux pattes de défaut. (B. D.) 

L. 0,04». 

94V. — Rat oiaiigsant un gâteau qu'il retient à Taide de 
ses deux pattes antérieures. Rapporté d'£gypte par 

Drovetti. 
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fl48. — Rat dont la parlte (KMtérieare eal fii^e à on 
manche d'ustensile . 

L. a«u. 



M9.— Souris. (B.D.) 

UèVRE. 

8ttO. — Lièvre courant à droite. Figure exécuter eu 
bas-veUef nir une plaque quadrilalire percée de deui 
troua à ses eitrémitéa. (E.D.) 

L. 0,068. 

. — Lièvre blotti tourné à gauche. Exécuté eo ap- 
plique. (B.D.) 

L. MH* 

SANGLIER. 

WkZ. — Jeune sanglier. La téte est très-grosse et sans 
défenses; les soies sont indiquées en mèches profon- 
dément marquées. (B.D.) 

L. 0,061. 

8tt3 . — Sanglier posé sur une base carrée ; ses défenses 
sont indiquées. Son épine dorsale est surmontée 
d'une longue crinière hérissée . Le flanc gauche porte 
deux anneaux fixes. Thmvé nar Giignop dans les 
fouOles du Châlelet» près Sunt-Diiier, en iTîh. 
(E.D.) 

Grivaud de la Vincene, ArU §t métiers d«s anciens r*- 
frésmtéi forles manummu, 1819, pl. 109. 

L. 0,074. 

Cette figure a vraisemblablement servi à décorer un tré- 
pied auquel appartenaient sans doute aussi les bronzes 
décrits sous les m* 14, lei et U9. 



— Sanglier servant de tète à une longue aiguille 
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avec œil obloog la polille. TfOQvé, dilHKi, piês 
de Gergoria. 

L. totale, 0^. 

HMée RapoKm m. Aitqû» en im. 

S^fi. — Sanglier courant à droite. Cette Ggure , qui a 
serri à déooier une filmle, est ornée dlneraitatioiis 
eo émail ronge. Trouvé près de Sedtn. (B. D.) 

Grivaud de laVincellc, Ree,d$mon. ant.^ t. II, pl. m, 
n° 8. — Voy. aussi Lindenschmit, Die Alterthûmer un- 
sêrtr h€idn, Vorznt, 1867, l. II, H. VU, pl. iv, n» 13. 

L. «.«B. 

8tt6. — Tète de sanglier, surmontée d'une touffe de 
soies hérissées. La partie postérieure de cette tète 
présente une ouvertiire carrée dans laqudle s'ajoB- 
tattan iiiaiielied'iiateiisae. (B. D.) 



PORC. 

•W*—- Porc au corpa trào a Uoiigé; une rangée de soiet 
courtes s'élère sur son dpioe donale. (B.D.) 

L. 0,060. 



Sra. — Truie relevant la tète. Les soies du dos et des 
. janibes sont finement gravées. (E. D.) 

L. •M». 

Cet animal a des formes courtes et arrondies extrême- 
ment différentes de celles que les Gaulois donnaient aux 
individus de sa race. On retrouve une truie tout à fait 
semblable sur les oMMUiaies d'Âtbèoes et d'BleoBls. 

HIPPOPOTilME. 

MMIetMO. — Hippopotame; ses oreilles sont courtes 
et droites. L'épine dorsale est arquée et surmontée 
de quelques sofes. Deus figures de la même dimen- 
sion. 
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Cet «inid, qui est bien évidenmeiit un pachyderme, 

parait analogue à la figure représentée dans la mosaïque de 
Palestrine et qu'accompagne l'insct iption XOironieHKOC 
(voy. lemém. de Barthélémy, Acad. de» Imcript.t 176'*, 
t.X]tX, p. 532.)Maigré la correction derillustreaotiqiiaire, 
CuTÎer, ae fbodant aiir les anciennes planches représeotant 
la raosaïiiue oîi l'on voit l'inscription : XOlPOnoTAMOS, a 
fait entrer le chœropotame dans la liste des pachydermes 
doDt la race est actuellement perdue. 

4 

Ml. ~ Tète et jambes antérlèuras d'hippopcteoie. 
€aMiiet PMittaléf. 

L. 0,076. 

■oiée RapoléoD 111. — Aequii «n IM. 
86S. — Hippopotame grossièrement figuré. 

CHEVAL 

— Cheval marchant au pas ; sa crinière, cooffée en 
brosse, est divisée en dein parties parallèles comme 
le hphos de quelques casques. La jambe droite de 
devant , le pied gauche de derrière et une portion 
de la queue, sont rompus. (£. D.) 

H. 0.103. 
L. 0,100. 

Ce bronze, qui appartient à la plus belle époque de l'art 
grec (Cf. les cÂievaux de la frise du Pkrthénon, Aneimiê 
tnarbles in thé Bnt.Mus. part. VlII. pl. xixetxxiy), a 
été très-malheureusement dépouillé de sa patine. Il oITre 
une très-grande analogie de style avec une précieuse ligu- 
rine de terre cuite trouvée en Cyrénalque et appartenant 
«u Louvre (Galerie des terres cuites). — Cf. aussi le cheval 
de travail grec sculpté dans un excelleot bas-relief du BHlsés 
de Vérone ; Maltei, Mtu. Fcron., p. cxxi, n" 5. 

S64. — ChBval en marche. La queue, une partie de U 
jambe gaucbe de devant et de la jambe droite de 
derrière sont rompues. (B. D.l 

L. 0,068. 

18 
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Cheval au galop, détournant la téte à droite. I( 
porte une bride ; les deux pieds de derrière sont 
rompus. Une ouverture cylindrique traverse le milieu 
du corps verticalement. (£. D.} 

L. Ù,UB, 

8G0. — Lampe en forme de cheval muni d'une brido ; 
le poitrail s'allonge en forme de bec. Sur la croupe 
est un anneau qui servait, ainsi qu'un autre anneau 
dont il subsiste oo fragment an nriUeu de la crinière, 
à passer iineduJne de suspension. Les deux jambes 
de dovant manquent. Le bas de la jambe g^uc|ie de 
derrière est brisé. 

L« S,|S1< 

/«o. dit diamantid» la Cûur<mne, 2* part. pag. 
ji* 163. Michel-Ange de la Chausse, Itom. mus,, t. II, 
aér. V, pl. 12. 

8(>'7 . — Cheval marchant an trot, vers la droite. Le 
corps est décoré d'émail vert et bleu. Cette tigure 
sert de plaque à une Gbule; Taiguille eiiste à la 
partie postérieure. (£. D.) 

L. 0^049. 

— Clioval galopant. Aux pieds de devant est fixée 
une double belière avec une petite traverse latérale de 
fer. Au-desaoas de chaque oreille, une rosace gravée 
'•n creux. 

869. — Buste de cheval, détournant la téte à droite. 
Cette ^ure a servi de mandie à une lame de fer, 

•dontune portion subsiste encore. (B. D.) 

■ L. o,s6a. • 

WO, Buste de cheval, dont le eon ert cebit de bande* 
loties. Figure de haut relief qui a été appliquée sur 
une surface plane. (E. J).) 

La OfSSS* 
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'SVi Busle de cheval enté daos un Ûeuron. Manche 
de lampe. 

L. €yim. 

Beger. Thes. Brandth. L III, p. U6 z. — Hmeo 
^orlMmtco, t. VIII, pl. 31. 

— Deux bustes de cheTaiix, toarnés eo seas 

opposé et réunis par une barre au centre de laquelle 
s'élève un quadrilatère surmonté de deux colombes. 
(Ë. D.) 

ti13. — Deux parties antérieures de cheval rénine par 
une barre et formant un poignée. Apporté de Jlag&d. 

• L. 4MW* 

Moiée NapoMon III. — Acquis en 188S. 

8'î'4. — Plaque circulaire portant au centre un cheval 
découpe à jours; au-dessus, une ouverture quadrila- 
tère. (E. D.) 

D. 0,078. 

Gravée dans une notice sur les rouelles par Henri de 
Longpéricr, BulUt, delà Soc. dMAntig. de France, 1867, 
p. 101 ; cf. Ri». arekéU,, 1867, t. XVI, p. dM et 401, 
. H- 9. 

Wtt. Partie inférieure d'une jambe de devant d'un 
cheval. Trouvée en 1753 , à une lieue de Cassel, 
sur la route de Saint-Omer, ayec le bras décrit plus 
haut sous le n** 701. (£ D ) 

L. «|S0. 

Voy. J. de Bast, Rec. d'amU, Gand, 1808, pl. Ti, n« 8. 
Cotai, d» TêTiom, n» 179. 

896. — Téte de mulet. Ornement d'un nianche de sim> 
pttlum. 

CERF. 

899. — Cerf debout et au repos. Trouvé près de l'empla- 
oonent de Sybaris, en Lucanie. Collection l'ourtalès. 

H. 0,32. 

Xiiaé* Napoléon III. Aequif m iS65. 
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Gravé dans Touvrage de Plnofka iotilulé-: A ni i qu t t dm 
€<Aêmt^ourtàléi, pl. xx* 

898. Boite de eerf. Lee bob eoot eo partie briiés. 
Celte 0giirioe, de haut relief aétéapplk|iiée8iir une 
surface plane. (B. D.) 

* B. 0,0W. 

Voy. un buste eemblable dans Caylus, Aie. dTaiil.» 
t. V, pl. tô, a«2. 

S^d. — Tige droite terminée par un anneau que sur- 
OKMile one tète de cerf. La ramure gauche du bofa 
ot cassée, ainsi que l'extrémité supérieure de la 
ramure droite. Sur la même tige un chien et un petit 
cerf courant en sens contraire. Fragment de mors de 
cheval, trouvé en Syrie et rapporté par de M. Saulcy . 

L. MM* 

Mutée Napoléon Ul. — Acqnis «n im. 

880. — Tète de biche» aunnontée d*une bélière 6xe. 
(B. D.) 

SSl . — Tète de cerf terminant un manche de miroir 
décoré de moulures , avec attache en forme de 
palmctte. (£.1).) 

L. e,t8B. 

8S1(. — Daim couché (Les bois et une jambe brisés). 

B. 0,033. 

TAUREAU. 

883. — Taureau sur une basa quadrilatère. Ancien 

style étrusque. 

D. 0.058. 

884. — Taureau retournant sa tète en galopant La 
queue est rompue. (E. D.) 

B. Mer* 
L. %m. 
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. — TaoNCii à larges fanoiw marchant au pas. Les 
cornes sont rompues, les pieés ont été restaurés . 
Cabioet Braiclii, n* 1». 

H. «MM. 
L. a^iM. 

886. — Taureau à longues cornes, levant la tête, 
(E. D.) 

B. 0,063. 
L. 0^. 



887. — Petit taureau grossièrement façonné; il porte 
une sorte de bàt, fixé à l'aide d'une sangle. Apporté 

de Bagdad. 

L. «lSI. 

Muée Rapoiéoa m. - Acquit en 1S6S. 

888. — Partie antérieure d'un taureau galopant. L'ex- 
trémité desfiancs, au point où le corps s'interrompt, 
est entourée d'un rebord percé de trous qui ont servi 
à fîxer cette figure de haut relief sur Tobjet qu'elle 
dâoorait, une grande laoïpepiobablemeiit. 

H. 0,088. 

L, O.OSM. 

Inv. des diamanU de la Couronne, ^* part., pl. 29, 
D° 156. CayluB, Bec. d'ant,, pl. 64, n» 2. V. Michel- 
Ânge de b Chausse, Rom. mii«., t. Il, Ser. V. pl. 10, 
et JMw. BêrbmkOf t. II, pl. xiii, les lampes sur les 
flânes desquelles soni adaplées des protomes de taureaux 

888. — Parties antérieures de deux taureaux à grandes 

cornes, réunies de façon que les corps se confondent. 
Au centre est une béiière fixe, qui servait à sus- 
pendre cette double figure. (£. D. j 

n. o.m. 

L. 0,092. 

Mui. Arigoni, Trévise, 1745, t. 111, pl. 32, n" 1. 
Cet objet et les suivants ont été suspendus à des clialnettea 
et serraient à la décoration d*on harnais de chevaU 
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H90. — Autre semblable. Une des jambes est brisée» 
(B. D.) 

891. — Autre groupe de plus petite dimension (E. D.) 

H. 0,051. 



80% et 893. — Deux autres figures semblables. Les 
cornes des taureaux sont très-courtes. (Ë. D.) 

H. e,ou. 



t[l94. — Tôte de tauréau, placée à l'une des extrémités 
d'une poignée cylindrique coudée à angles droits, 
ornée de trois nœuds disfaribués à ^ale distance. 
(E. 0.) 

L. 0,132. 



— Tète de bœuf surmontée d*ane béliàre Gxe. La 
partie inférieure est creuse. CouYcrcle de Torifioe 
d'une lampe. (Ë. D. j 

L. CyOSI. 

Un trépied conservé au Vatican est décoré» à sa partie 

supérieure, de tôtes offrant beaucoup d'analogie avec celle- 
ci ; Mu$, elruic. tfregor, Uome, 1842, pl. 57, n'' 57.. 



89G et H97. — Deux autres ; la partie inférieure est 
munie d'une traverse convexe. (£. D.) 

' L. 0,CBB. 

898, — Autre. Le mnffle du taureau est accompagné 
de trois branches arrondies à leur extrémité, et qui 
ayec la téte forment une croix. 

L. 0,078. 

La Sauvagère, Suppl. ao Rte. d'ant, de Gaylos, t. VU, 
pl. 58, n»3. 

889. — BucT&ne eelat d'une guirlande. (E. D.) 
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» BnorAne. (B. D.) 

• — Bocrftne orné de bandelettes et surmonté d'une 
bélièie. (B. D.) 



• Pied de boMif ; fragment d'une figure de grande 
dimension. Trouvé en Italie. 

L. €k33B. 

MiuAe Nipoléoii m. — Aeqob en 1181. 

803. — CouroDDemeDt d'un pied de siège décoré 9ur le 
dessus d*on bocràne oeint de bandelettes ; sur les 
ofttés de tètes de bélier etsurbrpartie antérfeore d*ime 
rangée d'oves (E. D.) 

' H. o,ms. 

L. OkOU. 

INMI* — Bœnf, sans janobes de devant, la tète releTée de 

façon que les cornes touchent le dos. Le corps est 
percé au centre de deux trous verticaux dans lesquels 
passaient des tiges de fer dont il subsiste encore quel- 
ques parties. 

Muée Napoléon lU. " ISSS. 

— Autre, tourné en sens contraire et qui parait 
avoir été la contre-partie du premier. 

H. «.«as. 

' Musée napoléon III. - 1856. 

Ces figures, trouvées à Kertscb» paraissent avoir servi 
de garde à une épée. 

80tt. — Autre paire, de la même provenance. 

L. ^10l• 

907. — Bœuf, le corps allongé, la tète relevée, saof 

jambes de devant. 

I. 0.1tt 

Musée Napoléon III. — Acquis en 1856. 

Ce bronze, qui a servi d'applique, porte un anneau par. 
darr^. TrouTé dans les foaUles de Kertsch. 



91» 



90H. — Vache marchaptàgaiidier détournant '^^tfiit 

H. 0,083. 
L. 0,103. 

L upeci de oe bronze, indique une haute antiquité ; les 
formes de l'animal rappellent le type des monnaies ineuses 

de Sybaris, de Siris et de Pyxus. Partie de la décoration 
un^répied (V. Panofka, Antiq. du cabinet PourUdàu 
pi. 13); ou d'un brasier, Mu$. Norton., t. XI, pl. 54. 



90ac, détournant la téte à droite. (£. D.} 



01 0. — Téte de boue. 

01 1. ^ Gbéfie, toomée à droite. 

!.. 0,026. 

Cette figure incrustée d'émail rouge, servait de plaque 
à une fibule. 



91 S . ^ Chèvre de (raTail extrêmement barbare. Trouvée 
près de Mossoul. 

L. Q4M. 

Musée Napoléon lil. — Mission de M. Victor 



018. —Téte de chèvre. (Ë. D.) 

L. 0,036r 

014. — * Téte de chèvre décorant i*eitrémité d'un 
manche de patàre cylindrique, orné», au point 
d'attache, d'un masque d'enftnt entra deux tètes de 
cjgne. (£. D.) 

L. toUle» 0^439. 

Grivaud de la Vlncelle, àrU it mélkn iu meùm, 
pl. czxY, n** 7. 



* • 

BÉLIER. 

91tt. — BéKerIef«Dt la tètedoc6t6gtnehe. (B. D.) 

H. 0,07. 
L. 0,07. 

« Flrties antérieures de deux béliers, ttNVoées 
en sens opposé et réunies par le militiii da corpi. Att 
oentre ud aaneau ûxe. (£. D.) 

Voir plus Iiaut, aux n»' 889 et suiTants, les ^urines 
de taureau dispeiées de b même maniètf . 

9t7. — Deux béliers couchés en sens opposé, servant 
d'attache à une grande ause plate, dont la partie inlé- 
fieure eit ornée d'une palnietle qui supporte deux 
cheTaos* (E. B.) 

^ L. totale, 0,260. 

918. — Tête de bélier. Aux cornes sont nouées des 
bandelettes dont les extrémités retombent sur le 
front. Sur le sommet du crâne est figuré, en bas- 
feliaf, un petit naos, coavert d'un tbolus» dans lequel 
parait être plaeée une image de divinité. 

Fer. — H. 0^019. 

Musée Napoléon III. — Collection Campana, iWi. 

Lesobjtts de fer sculptés, dans l'antiquité^ sont excès-* 
aivement nres. Celui-ci est d'une «ntheotidié Incontes- 
table etd*un très-beau trafiU* Un goujon quadrilatéral, 
ménagé à la partie inférieure, montre qu'il avait servi à la 
décoration d'un meuble. — Le Musée Britannique possède 
une tète semblable, de même métal, de même dlmiw i o n; 
mais qui n'offire aucun symbole. 

819. — Tête de bélier, décorant l'extrémité d'un 
manche de patère cannelé et orné au poipt d'attache 
d'une fleur de lotus. (E. D.) 

Gajlus, Rte, 4'aiit., 1. 1» pl. 92, n* k. 
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MO. — Manche de patère cannelé, terraioé par ime tète 
de bélier. Trouvé près de Mossoul. 

Miuée Napoléon 111. — UiMion de V. Victor Plac«, 18U. 



. — Tête de bélier, décorant un manche de patère 
cannelé et orné «u poinl d'attache de deux volutes. 
(E. D.) 

L. lolàle, MM. 

— Autre. FooStea de la Basse Egypte. 

h. 0|15. 

■atCo If«p<rttoii m. — Acquit en IStt. 
8M. — Autre. Fouilles de la Basse Egypte. 

L. M»' 

Ihnée Napoléon m. — Aoqnto en im. 

M4. — Tète de bélier ayant servi à orner l'extrémité 
d'une tige cylindrique de grand diamètre (45 mUl.) 
(E. D.) 

* ' L. 0»064. 

M». — Autre. (B.D.) 

L. 0,OM. 

9M. — Autre. 

L. 0,043. 

itw* im êSnmoMiiU âê toCoMroiMM, 2* part., p. 259» 

n>m 

MV» Autre. Les cornes sont détachées des côtés de 
It tète, dont la partie supérieure est ornée d'une 
feuille d*acanthe. 

L. 0.098. 

Im. du iiaimants de la CouronM, 2* part.» p. 259, 
n° 159. 

. — Tète de bélier. (E. D.) 

L. 0,036. 

• — Autre. Entée dans un fleuron à trois pétales. 
Cette figure a servi à orner Textrémité d'une tige 
aplatie. 

t. MW- 

Gndo-lleuble d« la cooropoe, no isa. ~ EuTOi de INS. 
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•SO. — Deux têtes de bélier toaroées en sens opposé et 
supportées par une pttte de lion. Pied de ciste. 
(E. D.) 

O. totale, «^«tt. 

931 . — Fragment. Lame sur laquelle est figurée, en 
relief, nue tète de bélier toomée a droite. 

Plomb. — L« 
Miuée Napoléon 111. — CollecUoo Campana, 1863. 



9W. — » Wrties antérieures de deux quadrupèdes iodé- 
terminés, léunieset tournées en sens opposé. (B. D.) 

L. M». 

988.» Tête et coude quadrupède indéterminé. Extré- 
mité d'une anse debmpe. [£. D.] 

DAUPHIN. 

934. — Dauphin, dont la partie postérieure est reioTée 

et repliée. (£. D.) 

H. 0|M. 

L. 0,13. 

Cette figure a seryi d'ornement à une lampe. Voy. 
JfWff. A orbome., t. II, pl. xiu. Comp. au dauphin gravé 
dans La Sauvag^, Suppl. an Rte» d'oui, de Gayins, t. VU, 
pl. 29, n* S. 

— Dauphin nageant ; le corps courbé et la queue 
rdevée; une des nageoires est rompue. Ornement de 
Ismpe. (B.D.) 

X. a.MB. 

— Marsouin muid de quatre nageoires. La queue 
est repliée angulairement. Cette figure parait avoir 
servi à ta décoration d'une lampe. (B. D.) 

9* •fit. 



▲MIMAUX. 



OISEAUX. 



AIGLE. 

r. Aigle sar une base à boit ptns, décorée à sa 

partie supérieure de feuilles renversées. Cette base 
creuse en forme de douille est peicée de deux trous 

se faisant face . 

n. «bM. 

Musée Napoléon III. — 1864. 

838. — Aigle éployée adhérente à une monture en forme 
d'Y, sous laquelle est un fort tenon percé d'un trou 
horinNital. Ce broniiepanlt avoir fait partie de la dé- 
coration d'une enséigoe militaire. Trouve à Paris, 
dans la Seine près du Petit-Pont, et donné au Musée 

par M. Darcel ingénieur des ponts et chaussées. 

B. lotate, «^14. 

Miuée Napoléon UI. — 1187. 

839. — Deux aigles volant, tenant dans leurs serres une 
grenouille. Ces figures en applique el surmontées 
d'une bélière fixe, serrent d'attache à une anse owbile 
deTase.(£. D.) 

* H. de raigle, 0,0M. 

L. do fkBM, MM* 



840et84t. — Serre d'aigle tenantunglobeavec anneau. 

H. 0,039. 

Autre semblable. (E. D.) 

' H. 0,012. 

La Sauvagèfc^ Suppl. au Bêc. d*amt. de Gaylua» t. Vilf 
pl. 30, n» 5. 

CHOUETTE. 

84IB. — Chouette; symbole quia dû être placé SUT la inaiB 
d'une statuette de Minerve. (£. D.) 

B. 9,m 
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PERROQUET. 

943* — Perroquet de l'espèce ara. U lève la tête; sa 
qaeoe est liMoDgne (E. D.) 

Le perroquet so trouve représenté sur plusieurs moDU- 
ments autiques. Liiepemtured'Herculaouin,Ptll. d'Ercol. 
U I, taT. ^8 ; une monnaie de bronze de Sibpia d'Apulie» 
^8 la ooUeetioo Santaogelo deNaples. 

944. — Perroquet. Sa tête est trè»*grosae; il porte au 
cou uo torquèi,{E,D.) 



COLOMBE. 

846&. ^ Petite colombe munie d'une bélière. Provenant 
des firailieB de Kertsch. 

940. — Petite colombe. 

H. aiia. 

Mtuée Napoléon III. — GoUecUoa Campana, ««$S. 

•4V. » Cdornbe les ailes éployées. La ttte est brisée, 
plaque de fibule doot l'aiguille manque. Fouilles de 
Kertsch. 

L. 0,097. 

Cf. Grifaud de la Vincelle , ArU et mêUtn dsf ane,, 
pl. XLiii. — Lindenschmit, Die Àltitih, ummr 
refMil, 1867, t. II, H. VU, pl. nr, n* ». 

948. — Fragment de colombe avec anneau (brisé) sur 
le dos'. Trauf é à Ângerville-la-Gale (Seine-et-Cnse]. 

L. 0,038. 

Muée Napoléon UI. — Donné par M. Erncat MenniU «d IMt. 

ColoDibe éployëe, en relie an eentie d'un petit 
disque entouré d'une monlnre. 

D. O^OM. 



1D6 AMIMAOS. 

•ttO. — GoUmibe an repos ronnontant ane épingle. 
(B.D.) 

H. 0,00» 



OS&t. — Petite lampe en forme de corbeau. Fouilles de 
la Basse Egypte. 

Hk fl^iia. 

ViMèe Napoléon III. — Acquis en 4853. 

PAON. 

— Paon couché et tourné à droite. Une partie do 

corps a élé champlevéc pour recevoir de l'émail. 
Oroemeot de libule . (£ . D . ) 

l. Mies. 



— Paon tourné à droite et couehé. Les ailes ont 

été champlevées pour recevoir de l'émail. Ornement 
do fibiile . Trouvé lors de la démolitioD de la citadelle 
de Cliàloo-6ur-Sa6oe . (£ . D . J 

L. 0,031. 

Grivaud de ta Yincelle, Ree, de mon. ant., pl. 35, 
n* 6. Voyes aussi Lindenscliiiiit» Diê Alttrthûnur 
Mtiserer htidmiekM Yorsuit, 1867, t U, H. VU, pl. it, 
n«16. 



— Paon dont la queue éployée forme une rosace dé- 
corée d'émaux. Fibule avec aiguille bien conservée. 
Trouvé à AngerviUe4a*Gate (Seine*et--Oise). 

].. 0,048. 

Mutée Kapoléou III — Donné par M. Erneal Menaull ca 4862. 

OWte <— Paon couché tourné à gauche. Ornement de 
6bule.(B.D.) 

Grivaud de la Yincelle, ilrli et métiart da anciem, 

pl. XLIU. 
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COQ. 

98(6. — Grande figure de coq , la tête surmontée d'une 
crête à sept dents , le bec entr'ouvert. Les détails 
des plumes ont été très- soigneusement grafés 
an burin. Les grandes pennes de la queue sont faites 
à part et soudées entre d'inifres plumes. Ce bronze, 
remarquable par ses dimensions et la manière dont il 
est exécuté, a été recueilli à Lyon, dans la Saône. Il 
a pu èlre plaeé près d'une grande statue d'empereur 
représenté avec les attributs de Mercure. Voyez plus 
haut (n° 231), la figurine de ce dieu, lauré et ofihut 
les traits d'Auguste. 



X. MS. 

Musée Napoléon III. — Acquis en 4858. 

OftV. — Coq sur une base allongée , terminée, à diaque 
extrémité» par un retour en Yolule. (B.D.) 

U. 0,0M. 

L. ojm* 

. — Coq sur une petite base carrée. Au centre du 
dos de l'oiseau s élève une bélière dans laquelle est 
passé l'anneau qui forme l'extrémité infifrieure d'une 
petite lame recourbée. (E.D.l 

H. SbSli. 
L. SiMI. 



L — Coq. Cette petite figure paraît avoir été ûzée 
sur la base d'une statuette de Mercure. (E.D.) 

H. ObS». 

Cf. GriTaiid de la Vinodle, àru ttmétitn iuamUni, 
pl. GXX. 

d60. — Coq. Les deux pattes sont réunies ; l'orbite des 
yeux est creux et dèrait être rempli par des pierres 
ou des morceaux de matières colorées. Apporté de 
Bagdad. 

H. 0,M4». 

Matée RipoMon ID. «-^ Aeqnii Ht law. 
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308 AMWAin. 

Mfl . — Coq posé sur un grand anneau qui sonuMite 
une plaque hénû-cylindrMiiie. (B. D.) 

Mft. — tloq beoqaatanl à teire. Ba»-relief aiir une 
plaque qindrilatère avec lelioffd. (E. D.) 

0,090. 



968. — ! Coq plumé et troussé, les pattes liées en croix. 
(B. D.) 

Comp. le poulet plumé et tronssé dans une peinture de 
Pompéi, Jlftf«. Borbonicot t, VIII, pl. 57. — Il existe 
diverses tessères d'os en forme de TcdaUles plumées et 
troussées portant des marques numérales , et à pea pfès 

de la dimension de ce petit bronze, Annnli df.U* inst.areh.i 
18i8, p. 285, Monum , t. IV, pl. lui, n" 28. — Fiorelli, 
Giornale dtgliScavi di Pompà, ISCi, p. 18, pl. t, n° 3. 



GRUE. 



964. — Couronnement d'un objet cylindrique, en forme 
demi-ovoïdale , avec gorge cannelée, posant sur un 
nœud orné de raies de cœur, entouré d'un cordon 
perlé. La partie sttpérieore présente, en relidT» une 
enceinte avec quatre portes, défendue chacune par 
deux tourelles : sur la muraille s'élèvent quatre 
hautes tours crénelées et percées de fenêtres. Entre 
eea tours, quatre grues, deux desquellesattaquentdes 
serpents; une antre saisit une grenouille ; la dernière 
enlève dans son bec une chouette, du sommet d'une 
tour, sur laquelle sont encore deux oiseaux. Cet objet 
a été trouvé à Lyon, dans le faubourg de^Vaise. 

B. 0,155. 
L. 0,087. 

Vute Ht^éon ni.- — Acquit ra ISM. 



CYGNE. 



991^. — Cygne exécuté au repoussé. Le corps est divisé 



CàlfâlD. M 

horizontalement en deux parties égales. La tète et le 
col forment une troisièine p^ee. Sur le dos, anneau 
dans lequel est passé un fragment de chaînette. Les 
plumes sont gravées avec un grand soin. 

Argeot. — L. S^flO. 
Muiéfl Napoléon 111. — ColloettOB OmmiiM, itai. 

. — G^e. Les pieds manquenl. 

H. dn. 

Napoléon in. — Goileetlon Gunpana, 4811. 

M9. — Tiès-petite lampe eD fonne de eygne. 

U. 0.06. 

Mugéo Napoléon III. — CuUcclion GampaM» IM. 

V. Miclicl-Ange de la Chausse, Jto«. Jfiii., t. II, 

ser. V, pl. 21. 

i. — - Téte et cou de cygne, sannontant une tjge à 
quatre boes. (£. D.) 

H. 0,l«. 

. «— Cygne placé au aonmiet d*une tige plate. 

H. touie, «.«ri. 

HVO. — Téle de eygne. Fragment d*un mandie de sim* 



L. 0.049. 

Voir Jftts. Arigoni, Trefise, 17(5, t. 111, pl. hS, 

— Tète de cygne reployée sur le cou. Applique 
d'amphore. (£. D.1 

L. H^tM. 

9*9/6. — Deux grandes tètes de cygne placées en sens 
opposé, et surmontant un anneau. 



Muaée Napoléon III. — CoUccUon Campana, 186i. 

CANARD. 

998. — Canard, les ailes éployées. (Ë. D.) 



H. a,ii. 



H. 0,036. 
L. 0,046. 

14 



994. — Petit cuMfd. Omanoit d^natentile, ou figure 
destinée à ètn plieée du» la maÎD d'une stitoette de 
divinité. 

L. 0,035. 

Muiée IfipoMo» lU. — GoUMtkm Canpana, itHê. 

99^. — Canard, posé sur une tige striée en creux de 
l'autre côté de laquelle est placée une petite hachette. 

L. 4e t« ti|B, «VWk. 



876. — Aile gauche, qui peut avoir appartenu à une 
statue de TÂmour ou d'un Gouie. (E. D.) 

H. «.m. 
L. •jm, 

REPTILES. 



TORTUE. 

899. — Tortue, qui très-probablement a été placée sur 
la base d'une figurine de Mercure. (£. D.) 



CROCODILE. 

nS. Crocodile servant d'anse à une lampe ronde avec 
becaUoi«é.(£.D.) 

L. lolalc, o,m. 

Oet&iumai se trouve représenté près de Neptune, dans 
un bas-relief de Rome; MontbacoD, M, Mppi. t. Y, 

Çl. 51. — On le voit encore sculpté sur un trône de 
feptunc, tbid. t. I, pl. 26. Le crocodile, altéré dans ses 
formes, est devenu un monstre marin. 

SERPENT. 
898. — Tète de serpent. (£. D.} 

L. O.WI. 
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), — MtDche «te patère en Ibniie de serpent déyo- 
aaà une cigale. A la base, tête de lion entre deux 
paities intérieures de chevaui. Apporté de Naples. 

Muée flapolèoii UI. - Aeqats «n f Ml. 

y. ITlMM t. IX, pl. ZZZ. 

— Serpent formant des replis. La téte manque. 
(E.D.) ^ * 

H. %m. 

BATRACIENS. 

999 et 1183. — Deux grenouilles sur le dos desquelles 
s'élève une tige de plante. Ces bronzes ont servi de 
pieds à un vase ou plutAC à un candélabre. (E. D.) 

H. avec U tixe, o,OM. 

L. 0,060. 

Sur le rapport de la grenouille ou du crapaud femelle, 
fpwwif STOC là déesse Hécate, voir hymne orphique publié 
par M. Em. Miller, Mélangu dê UUéra$. grecque, 1868. 
p. et 460. M. de Rougé a remarqué que la déesse 
égyptienne BékéU a pour symbole une grenouille. Cet 
anfabal se foit sur un grand nombre de lampes, à l'orne- 
mentation desquelles il cooTienk aussi bien qu'à edle des 
candélabres, en tant qu'expression de la lumière nocturne. 
— Voir le trépied de bronze supporté par trois gronouilles, 
dans Lindenschmit, Die Alurtkumer unterer keidn, 
rerMtl, 1866, t. Il, H. II, pl. S. 

984. — Grenouille portant son petH sur te dos. (E. D.) 

L. o,n. 



POISSONS. 



— Poisson à tête très-allongée, avec nageoire dor- 
sale et deux nageoiies inférieures. U est tourné à 



SIS ANIMAUI. 

droite et en applique ; il porte par derrière un anneau. 
Ce bronze, qui a servi d'ornement, provient des 
fouilles de Kerisch. 

L. 0.11». 

•86. — FloissoB à «éteanoogée. Il est tourné à droite et 
fiut en forme d applique. Un anneau est foé derrière. 
TrouTé-dans les fouilles de Kertsch. 

L. ojor. 

MV . -~ ktÀKt tourné à gauche. Trouvé dans les fooflles 
de Kertsch. 

L. O.0M. 

— Poisson au corps alloi^é; l'œil est incrusté en 
émail* Cette figure à servi de plaque à une fibule. 
(E. D.) 



989. Carpe. Les écailles son argentées et l'œil est incrusté 
d*éoMul roqge. Cette figure a servi de plaque à une 
iibule. (B. D.) 

L. 0,034. 

Grivaud de la VinoeUe, Arts tt métitrs dis anciem, 
pl. XLm. — Lhidensdunit, JNs Altêrthêmtr wumr 
kdém, Y«nnt, 1867» L II. H. VII, pl. w, n* U. 

990. — Médaillon en forme de vesica piscis, au centre 

duquel est grave en creux, un poisson dont le dos 
est surmonté do deux arêtes recourbées ; la bordure 
est composée de triangles incrustés d'émail rouge et 
vert, alternativement. Plaque de fiinde. (E. D.) 

Wfl — Autre semblable. Email vert et roqge. (B. D.} 

l. 0.037. 

Grivaud de la Vincelle, AarU «I Métien des at^$tu, 

pl. XLIII. 
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ANN£UD£& 

MIS et MS. Bsire de bnedets en foniie de sangsues. 

Les ventouses orales et anales bien manfoées par nne 
forte dépression qui les sépare du corps, ne sont pas 
complètement rapprochées , en sorte que le bracelet 
reste ouvert. Tout le corps est ooayert de rayures 
tiansyersales finement gravées, imitant les nombraox 
segments dont se compose le corps des annéliJes; 
vers les extrémités, des rangées de points gravés en 
creux rappellent les points oculaires des hirudinées. 
fR. D.) 

COQUILLES. 
M4. — Coquille du genre cyiiriB.(B. D.) 

Mft. — Valve supérieure d'une ooquille du genre pccten. 
Bélière au sommet. Â Tintérieur, uo T molMie, la 
téte tournant sur un pivot. (Ë.D.) 

O. 0.070. 
L. 0,055. 

Cf. Grivaud de la Vincelle, Arts «( métiers des anciens, 

pl. XLIV. 

•96. — Moitié concave d'un pecten. Trouvé à Nîmes, 

dans un puits romain . 

H. SbH. 

Mutée Napoléon 111. — Donné ptr M. Révoil en 18ê4. 

MV. — Valve supérieure d'une coquille de la bmille 
desooBnn.(B.D.) 

Long. 9jm, 
Laif. •jm. 

'. — > Coquille. Deux trous au sommet. 

H. 

L. 0.1B. 



PLANTES ET FRUITS. 



999* — P^tie snpérieare d*0De tige d'asperge. (E.D.) 

Cabinet Grivaud de la Vincelie, n<> 184. 

lOOO. Fetite couronne de cbène. 

Musée NapoléoD III. — Collection Campant, 1862. 



lOOl. — Feuille de chéoe accompagnée de glands r 
filée par une chanifire à la partie inférieure d'une 
petite pâtère décoiée de tcoia fleiin.(E.D.) 

X. «10». 

lOM. — Autre de plus grande dimension. (E*P.) 

1003. — Feuille de chêne surmontée d'une bélière. 

Plaque d'atlaèlie destinée à recevoir une anse mobile 

devase. (E. 0.) 

^ tt. oyiia. 

t004. — Palniette en forme de feuille de chêne. Ap» 
plique de décoration. (E. D.) 

H. osm. 

IMtt.— Palmette découpée; feuille de chêne et ri 
ceaui. Applique. (E.D.) 

H. <I^MS 
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— PilDwIte double. (B.D.) 

. — Trois glands de chêne, dont un sonneiité d'une 
petite bélière.(E.D.) 

H. 0,055. 
0,040. 

o,oas. 

Cf. Grivaud de la Viocelle, Arts ti métiers des anciens, 
pl. XXXVI (5). 

1M8. — Bametu de lanrier. 

Iliiié» ItapoléoB m. " CSolleelion Gampuia, IMi. 

i009. — Feuille de vigne découpée avec nenrures en 
Mtief.(E.D.) 

H. 0,407. 

L. e,iit. 

tOiO. — Feuille de vigne découpée» avec bélière. Elle 
porte six loeaeea fionnées de oerélea eonoentriques 
gravée eo cKax.(B.D.) 

Lmg. (MM. 

Lui. <Mne. 

Comparez à celle qu'a publiée Grivaud de la Vinoelle, 
Artê tl méêm'* des mcmm^ pl. lxix, n" S. 



ton. — Grappe de raisin. (B.D.) 

H. 0,07. 

lots. — Tige droite sunnonlée d^pe grappe de raisin, 
avec quatre petHes fanilles. (E.D.) 

L. 0,OS. 

t013. Quatre capsules de pavot, avec une courte tige 
terminée par une bélière. (B.D.) 

H. O,0W. 

Ces objets ont été suspendus au moyen de chaînettes 
pour former un appareil décoratif destiné au harnais 
d*un cheval. 



2J6' VLÀNTB8 IT riOIT0. 

1014. — Tîge d'arum formant ud double enroulemenl. 
Anae lalénle de vaie . 

II. 0,13. 

Voy. Mus. Barbon., t. V, pl. 42. et t. VI, pl. 62, 
1 ft. 

iOlH. — Couronne composée de fleurs, de fruits et de 
feuillages. Les éléments en sont détachés et com- 
prennent : 
Trois aDémoiie8(T); 

Deux groui>cs de fruits, pâtes de verre et comalilies; 
Sept feuilles de lierre et autres plantes ; 
Trois feuilles de vigne, dont deux fragmentées; 
Trois feaiH«8 découpées ; 
Quatre feuilles lancéolées; 
Trois fragments de tiges. 
Quelques-uns de ces objets portent des traces de do- 
rure. Fouilles de la Basse-Egypte. 
Mutée Ilipolém III. Acquis «n IMi. 
Pour bien comprendre la façon dont cette couronne était 
montée, il faut en comparer les débris à la belle couronne 
d'or du Musée des antiques de Bavière, publiée par Joseph 
Ametb, du» ses Anttktn Gi>ld-, nnd Silbtr KmummU, 
Yienoe, 1850, pl. 6. xiii. 

toi 6. — Grains de raisins et baies en pâte de verre 
montés sur des tiges de bronze et qui peuvent avoir 
appwlemi à la même couronne que les objets pré- 
cédents. 

46 grains violets, 
15 grains verts, 
C nies rouges et une verte ; 

5 fragments de tige de bronze. 
Fouiflos delà Basse-Kgypte. 

MiiMce >apoli'on III. — Acquis en 1853. 

lOlî. — Feuille de lierre accompagnée de corymbes et 
de deux petits glands de chêne. Bélière à la partie 
supérieure de la tige. Basse Egypte. 

fl. 0,W7. 

Musicc Napoléon III. — Acquis en I89S. 
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1018. ^ Uoitié d*un fruit d'amandier avec trace de 
noyau à nnlérieur.(E. D.) 

L. «yl». 

toi 9. — Fruit en forme d'olive suspendu à un fragment 
de chaîne. (Ë.D.) 

iOeo. — Baie obtongue avec petites côtes. Traces de 
dorure. 

L. 0,096. 

Cet objet et les quatre suivante provienneol des fouilles 
dcKertscb. 

tmt. — Deas autres» avec deux nenraiea et des pe* 

tites freetles. Fnttmentées. Dorure. 

^ B. flyoas. 

IMS. — Deux autres percées d*un grand nombre de 
petits lious. _ 
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